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LE GRAND TRONC
Sir Henry Tyler démissionne 

comme président

le présidence offerte à Sir 
Charles Rivers Wilson

le bureau de direction

Il 7 a eu une a^seiublêe des action* 
nairea de la compas nie du (îraud Tronc 
& Londres, hier. L'assemblée a été très 
tumultueuse. Le président, sir Henry 
Tyler, en raison du mécontentement 
manifesté contre son administration par 
le» actionnaires, a remis sa résignation 
entre les mains de la compagnie.

Avant l'asscmbiée des actionnaires, 
il y a eu une réunion des directeur» et 
ces derniers ont résolu de donner leur 
résignation en bloc.

M. Gilderstoue, le président du co­
mité des actionnaires mécontents, a re­
nouvelé ses accusations contre les di­
recteurs et annoncé au milieu de vifs 
applaudissements que sir Charles Ri­
vers Wilson, ex-contrôleur de la dette 
nationale, directeur pour le gouverne­
ment du canal de Suez, le réorganisa­
teur des provinces de l'Egypte et du 
Centrai Pacific Railway des Etats- 
Unis, a promis de prendre en considé­
ration l’offre qui lui a été faite de le 
nommer président de la compagnie.

Finalement, les directeurs ont été 
priés de conserver leur charge d'ici ù 
la prochaine réunion des actionnaires, 
qui aura lieu mardi proehain, le " mai.

Le "Times/ 'de Londres, dit que sir 
Henry Tyler et ses collègues ont bien 
tort de résigner ; il blâme les actionnai­
res pour avoir toléré sir Henry et scs 
collègues aussi longtemps.

LUNIJN

CET EMPOISONNEMENT

Mme Pelletier s’est suicidée 
dans un moment de folie

L’enquête tenue hier soir au village 
Tur- t, sur la mort de Madame J. B. 
P l etier, qui a absorbé une dose de 

le Paris, s’est terminée par le 
verdict suivant : "Madame Pelletier 
*V»t suicidée en prenant du vert de 
Paris, dans un moment de folie tem­
poraire, et aucun blâme n’est jeté sur 
qui que ce soit.” La défunte laisse cinq 
enfants.

LE CONSTABLE LAPIERRE

Sa mort hâtée par un accident

A deux heures hier après-midi, le 
coroner a tenu une -nquète sur la mort 
du constable Lapierre. Il ressort des té­
moignages donnés que le défunt souf­
frait d’une maladie du foie. Su mort 
a été hâtée par les contusions qu’il a 
reçues lorsqu’il a été renversé par un 
des chevaux de la brigade du feu, dans | 
les circonstances racontées hier dans 
"La Presse.” Le jury a rendu un ver­
dict conforme à la preuve.

CHEZ LES JESUITES

Une grande soirée dramatique et mu­
sicale sera donnée û l’occasion de la 
réunion de l’association des anciens élè- j 
ves, mercredi, 15 mai 1895, à 8 heures 
lu soir.

LE MONUMENT CHENIER

Des ouvriers out commencé hier 
iprès-midi les travaux préliminaires
I l'élévation du monument Chénier, au 
ardin Vigor. Ce monument sera érigé 
liir la terrasse sise A l’angle des rues 
Saint-Denis et Craig, presqu’en face 
je la résidence de M. .î. I>. Rolland. 
Pes admirateurs du héros do Saiut- 
Eustache ont tenu à honneur d’enlever 
les premières pelletées de terre. Le co­
mité chargé de faire exécuter les tra­
vaux, va faire en sorte que le socle et 
;û statue soient prêts pour le 24 juin. 
Jour d’inauguration.

L'ANCIENNE BRIGADE

Les anciens membres de la brigade . 
du feu qui formaient partie do l’orga­
nisation lors do sa fondation on IS»*’*, j 
se proposent do tonir une réunion le 8 j 
niai prochain. A cette époque, la bri­
gade du f* u so composait do vingt- 
:iuq hommes. Los survivants sont les 
Bous-chefs Beckingham et Jackson, 
l’ofticiêr pourvoyeur Beaulieu et les 
capitaines Roch et Manu.

AU MÏLE-END

Le conseil s’est réuni on comité gé­
néral hier soir. La question des non- I 
voiles boites d’alarmes a occupé toute ' 
la séance. Il a été décidé do permettre 
A M. Augé d’installer dans la muni­
cipalité quelques-unes des bottes dont il 
est l’inventeur, et si ces dernières fonc­
tionnent à perfection, le contrat lui 
lora accordé.

PLUS QUE CENTENAIRE

M. Moses Pierce, lo plus ancien ci­
toyen de Rock Island, dans les Cantons } 
de l’Est, célébrera le 12 mai. le lU2e 
anniversaire de sa naissance. 11 est en­
core alerte et vigoureux et a conservé 
toutes ses facultés ; sa vue seule lui 
fait défaut.

IMMIGRANTS
Quarante journaliers habitués A tra­

vailler chez les cultivateurs, sont arri­
vés en cotte ville, hier soir, par le con­
voi express du Pacifique t'aiiadieti Sur 
ces quarante cultivateurs, onze arri­
vent do France, et les autres viennent 
des districts agricoles de l'Angleterre. 
Les nouveaux arrivants seront envoyés
II destination aujourd’hui même. Tous 
vont être placés chez des cultivateurs 
de la province de Québec.

Mgr LANGEVIN A TROIS- 
RIVIERES

8a Grandeur Mgr Langovin. archevê­
que de St Boniface, Man., était de pas­
sage en cette ville, samedi dernier. Il 
visita en compagnie de Sa Grnndcui 
Mgr Laflêehe, le* divers sanctuaires et 
communautés religieuses tie la ville.

Au Séminaire il célébra la sainte 
messe le matin, puis reçut les homma­
ges des élèves tlu petit séminaire. Il fit 
ensuite snccessiv» nient visite A l'hôpi­
tal St-.Ios' ph, puis aux Rêvdou Dane s 
Vrsulines off il fut l'objet d'une dé­
monstration particulière, firth-e nu bon 
vouloir du ministre desservant de l’ê- 
gliao anglicane, le Rév. M. Stuart, il 
put. eu compagnie tie Mgr I.allèche, 
visiter l’antique temple ties UécolletH.

Sa Grandeur • °t repartie lo guir même 
on routa pour Montréal.

NOUVELLES OUVRIERES
M. Jos. Cusson nommé président 

des plâtriers—Conseil Contrai des 
Metiers et du Travail. Lo fou chez 
McDonald. Il tara repreeente a 
l’enquote par doux do aos mem­
bres—Rumeur absurde au sujet 
Sa l'incendie chez McDonald — 
Convocations.

Une rumeur absurde commence A se 
répandre eu ville au sujet de l’incen­
die de la manufacture McDonald. Un 
dit que plusieurs des employés out péri 
dans les Üuuuues. Si cela était vrai, il 
} a longtemps que les familles des vic­
times auraient uotiLâ les autorités.

Nous sommes heureux d'annoncer que 
M. Jos. Cusson a été nommé président 
de lu belle Union des Plâtriers. Nous 
félicitons notre ami et ceux qui l'ont 
choisi.

Il yaura réunion de l'Assemblée de» 
boureurs, ce soir, au No üt»2V{i de la rue 
Craig. Les membres sont convoqués 
d’urgence. Affaires importante».

L’Assemblée Coopérative des cor­
donniers et l’Assemblée des cordonniers- 
monteurs n’auront pas de réunion ce 
s*»ir, A cause du changement de local 
de la société. Ces deux Assemblées se 
réuniront mercredi prochain à leur nou­
velle salle, No lb31 rue Notre-Dame.

Le Conseil Central des Métiers et 
du Travail s’est réuni, hier soir. M. P. 
C. Ryan, le président, occupait le fau­
teuil.

L’action du comité de législation qui 
a engagé des avocats pour suivre 1 en­
quête? du coroner sur la mort do Mlle 
Thibuudeau, a été approuvée, mais 1* 
Conseil, vu le peu d’argent qu’il a A 
sa disposition a décidé que les avocats 
seraient remplacés par deux de ses 
membres, MAI. Brennan et Lafontaine. 
Il 11 été aus-d décidé d’inviter le Dis­
trict Nos 18 et 19 des Chevaliers du 
Travail, de nommer aussi deux repré­
sentants pour suivre l’enquête.

Le secrétaire a lu une lettre de l'As­
semblée dos cordonniers-monteurs, re­
merciant le Conseil pour l’appui qu il 
a donné aux ouvriers de la maison Me- 
Cready, durant leur grève.

La commission du havre a écrit une 
lettre au Conseil, informant ce dernier 
que la commission s'efforcera autant 
que possible d’emplover des ouvriers 
de Montréal de préférence aux ouvriers 
étrangers dans sis chantiers de répa­
rations et autres travaux sur le port.

Un dos membres en vue des associa­
tion*. ouvrières informe le Conseil que 
la commission du havre a vite oublié 
ce qu’elle a écrit dans cette lettre, car, 
p::s plus tard que cette semaine, il m ! 
appris que la commission emploie un ! 
nom:;. • considérable d’ouvriers étran- j 
gers (lai-* scs chantiers, tandis que les 
ouvriers de Montréal sont A sc pro- . 
mener.

Il a été résolu en conséquence que le ] 
pré si «lent s’assure de ces faits et s Y 
sont vrais qu’il écrive A la commission 
pour lui rappeler ses promesses.

Le secrétaire lit * u uife une lettre <V j 
la compagnie de l'exposition, invitant i 
le conseil à fêter sa fête annuelle du­
rant h* temps de l’exposition qui s’ou­
vrira cette année vers lo milieu du 
mois de septembre. 11 est résolu d’in­
former la compagnie que la fête du 
conseil doit avoir lieu le premier lundi 
de septembre et que cette date no peut 
être changée.

Un des délégués informe le Conseil 
qu’il a vu douze voitures employées aux 
travaux de la cité, sur la rue Papi­
neau. et que dix de ces voitures étaient 
conduites par des • ufauls. Le District 
No 18 di s Chevalier» ayant aussi écrit 
une lettre au Conseil au sujet des en­
fants employés A conduire des voitures, 
on a renvoyé toute la question au co­
mité de législation.

La Fraternité des Charpentiers de­
mande au conseil d’aider les ouvriers 
du bâtiment â obtenir la journée de 
neuf heures.

Le Conseil a aussi décidé de louer 
une des nouvelles salles de l’Assemblée 
Ville-Marie, pour y tenir ses réunions.

_ •

Pittsburg, Pen., 1er — Environ BV 
0(H) mineurs, A Pocahontas, dans l’ouest 
de la Virginie, se sont mis en grève, 
hier après-midi.

Réunions, ce soir : Assemblée des 
charretiers, 134 rue Chatham.

Union des Plâtriers, 278 rue St-Lau­
rent.

Union des tailleurs de cuir, 1796 rue 
Ste-Catherine.

BLE-D’INDE
EXTRAORDINAIRE

Trois grains trouvés dans Pes- 
tomac d'un canard

Un corespondant do East Angus écrit 
A la "Sherbrooke Gaz* ttu” qu’un agri­
culteur a reçu <le l’un de ses amis trois 
grains de blé-d'lnde merveilleux. 1! y 
a quelques aimées, cet ami était A la 
chasse A la Baie d’Hudson, tua un ca­
nard venant du Nord, dans l’estomac 
duquel il trouva trois grains de blé- 
d'lnde qu’il envoya à l’agriculteur de 
East Angus. Celui-ci les sema et eu 
possède aujourd’hui un deini-minot. Ce 
blé-d’lnde est précieux pour notre cli­
mat en ce sens qu’il est A l’épreuve de 
la gelée, il peut même être semé 1*11 
automne ; il rend dix fois plus que le 
blé-d'lnde ordinaire et fait la plus belle 
farine qui puisse se voir. L'agriculteur 
en question n’en aura A vendre que 
dans l’automne de 1898 et le vendra 5*5 
la mesure, alors qu’â ce prix même on 
se disputera sa récolte. C’est une pe 
tite fortune que ce» trois graius de 
bKVd’Inde.

LA NAVIGATION
Le “Sardinian" arrivai Mont­

réal avec 614 passagers — 
Un vapeur englouti avec 
une cargaison de 48,000 
minots de mais — le ca­
nal de Beauharnois blo­
qué.

Ijc va|>eur "Sardiuiaa” de la ligne 
Allan, capitaine Moore, e>t entré ce 
matin tout puvohré dans le port de 
Montréal. 11 avait â son bord 43 passa­
ger» de «alun. 124 passager* de 2e 
classe et 447 j>a»sagcr» d'entrepont. La 
plupart de ce» derniers sont immédiate­
ment ixirtis pour différent» centre# de 
n >u**xt.
La compagnie de navigation Richelieu 

et Ontario ouvrira demain sa ligue du 
Saguenay. Le» bateaux quitteront Qué- 
biv pour le Saguenay et le» port» iuter- 
médiaiircs tou» le» mardi» et vendre­
di» A 7.30 a.tu.

A partir du 19 juin prochain jusqu'au 
15 juillet les bateaux feront le service 
du Saguenay, tous K*» mardi», mercre­
dis, vendredis et samedis, et A partir 
du 15 juillet le service aéra quotidien.

Le "Bonavista”’, capitaine Fraser,est 
attendu ici dimanche avec lu première 
cargaison venant de» port» d’en bas 
du neuve. Il sera suivi par le vapeur 
"Abbeymoor" qui prend sa cargaison 
A Sidney.

Ou est A décharger aujourd'hui la car- 1 
gaisou de fruit» du vapeur "Astrid”. 
On s’attend A ce que plusieurs mar- I 
chaud*» américains arriveront ici ce ; 
soir |*>ur faier leur» achats. La vente i 
aura lieu vendredi.

Le vapeur " Dominion’*, capitaine 
Roes, venant de Bristol avec une car­
gaison générale a été signalé A la 
1‘oiute A lu Renommée A huit heure» 
hier mutin. Cette cargaison sera dé­
chargée pour cette foi» aux hangar» 
de la ligne Beaver.

Le "Fremonu” de la ligne Thomson, 
capitaine Tait, est attendu ici ce Hoir 
avec une cargaison considérable de 
fruits venant des ports de la Méditer­
ranée.

L* "Pomeranian* de la ligne Allan, 
et lo vapeur "Aloides” de la ligne Do­
naldson sont attendus dans le port cet 
après-midi avec* des cargaisons géné­
rales venant de Glasgow.

Ijcs premiers bateaux marchands ve­
nant (l«*s paroisses d’en haut sont en­
tre*» dans le port de Québec.

Sandebach, Midi., 1er — Le vapeur 
"Everett” ayant une cargaison de 48,- 
0(H) minots de maïs a été englouti hier 
soir par la glace A vingt mille» de la 
Pointe aux Barques. L'équipage a été 
recueilli par le vapeur **Eber Ward.”

L”‘Everett” était la propriété de P. 
J. Minch, de Cleveland, Ohio, et était 
évalué à $50,000.

Los barges destinées «u transport du 
grain ne seront pas A Montréal aussi 
tôt qu’on s’y attendait. Des quantités 
considéd.ible» de glace sont entassées 
A Melochcville. A l’entré*? du canal de 
Beauharnois, obstruant complètement 
lu navigation.

Le Board of Trade vient A ce sujet 
d’envoyer la dépêche suivante nu minis­
tre des canaux et chemiiu» de fer :

"Nous sommes informés que l'entrée 
du canal de Beauharnois. A Meloche- 
ville est bloquée par la glace et sera 
dans cet état pendant quelques jours. 
Les petits bateaux ne jvuvent ainsi 
passer, et les vapeur» océaniques qui 
attendent leurs cargaisons seront retar­
dés. Vous êtes prié de donner des or­
dres pour que fonts les efforts possibles 
soient faits i»our faire disparaître la 
glace’”

DES EXERCICES
DE SAUVETAGE

LES ROULEAUX A VAPEUR

La municipalité n'est pas 
responsable

L’honorable juge Tait a rendu juge­
ment hier, A la cour de révision, dans 
la cause de Brillon contre la ville de 
St-IIenri et la compagnie d’assurance 
des manufacturiers contre les accidents, 
intervenant. Le demandeur prétend 
avoir souffert des dommages de la part 
de la défenderesse, au mois de juin 
1893, alors que son cheval a pris lo 
mors aux dents A la vue d’un rouleau 
A vapeur. Ce rouleau fonctionnait sur 
la rue Notre-Dame, entre les rue» Ste- 
Marguerite et Beaudoin.

11 s’agit ici évidemment d’une ques­
tion de responsabilité. 1a* demandeur 
avait vu le rouleau do la municipalité 
A environ deux cents verges avant de 
l’atteindre. Au lieu d’arrêter son che­
val. un jeune animal, il l’a fait avancer 
vers la locomotive au pas de course. 
Un nommé Ilogue, chargé d’avertir les 
passants et de conduire au besoin les 
chevaux par la bride pour les aider A 
passer outre le rouleau A vapeur, s est 
avancé pour prêter son aide, ce qui a 
été refusé.

A ce moment. In locomotive ne fonc­
tionnait pas. Il s’échappait seulement 
des bouffées de fumée. On s’apprêtait 
A le conduire sous la remise.

11 est vrai, d’un autre côté, qu’aucun 
avertissement n'était écrit, selon la 
coutume, eu ces termes, ni d’autres, 
"Prenez garde au rouleau A vapeur.”

Mais le demandeur ne sachant pas 
lire ne peut guère s’en prévaloir. D’ail- 
Irurs le travail était fini et 1’absonce de 
cet avertissement n’a pas été la cause 

I de l'accident. Cette affiche u’était utile 
que pour les personnes qui n’auraient 
pu voir la locomotive.

La cour a opiné que le demandeur 
avait pris le risque de l’accident sous 
sa propre responsabilité et son notion 
a été renvoyée, subissant «le la sorte le 
même serf A la cour de revision qu’à la 
cour supérieure.

ENTRE AMIS

Entre onze heures et minuit hi«*r 
soir, le constable Heany a été appelé 
dans une maison de la rue St George», | 
off deux hommes étaient <*n train de se 
démolir mutuelicmeut. Quand H**>aiiy 
est arrivé les combattants avaient la 
figure ensanglantés*. Conduits au poste, 
les prisonniers ont donné leurs noms : 
Francis Ledger, journalier, et Napoléon 
Guy, ébéniste, tous deux demeurant 
dans le même logis, rue St G«*org«*s.

L\s deux amis avaient pris quelques 
verr* s, «v qui « entribua A faire venir ; 
la querelle.

(’*• matin, ledger <*t «on compagnon 
ont comparu devant b* r«*cord« r qui
les a couda innés A $2 d amc 'u ou 8 
jours.

IL PESAIT DES MENACES

Hier, constable Trudeau a arrêté 
Joseph LarocL lle, journalier, rue St 
André, j» ur ivresse dans la rue St 
lionis. T** prisonnier avait les jtoches *1** 
son paletot remplies de «-ailloux avec 
lesquels il menaçait les enfant*». Ce ma­
tin. il a été condamné à 83 d'amende 
ou dix jours.

PARTANT POUR LA CAMPAGNE

Déjà, un grand nombre «b* citoyens 
ont fermé leurs résidences *1** ville et 
s«)iit allés A leur» résidences 'l’été Jouir 
de la bris*» tniîehc des bords «lu lue.

La Dominion Burglary Guarantee 
Co a sous sa surveillance plusieurs mai­
sons de %Ule, dont «ri dque» unes sont 
pourvues du système de protection 
. ,<•« trique et d’autres sont ganlées par 
*b»** hommes de patrouille spéciale.

Il ne lui en coûte pas de répondre 
a,ix questions t«»u« hunt le coût d’une 
garantie contre l«»s voleurs.

Si vous oubliez le numéro du té!é- 
phone. pensez A votre premiête leçon 
d’arithmétique.

TUE DOMINION BURGLARY 
GUARANTEE <JU, Ltd.

C'est ce que l'on devrait faire 
dans toutes les manufac­

tures

Un bon moyen d'éviter les 
hécatombes

Comme nous l’avoo» dit, le» év heviu» 
StevcUHoii. Lefebvre, Jacques. Costigan 
et Fenny sont allé» hier faire l'inspec­
tion •de la munuf» turc Macdonald. 
l/in*pecteur des bâtiments, M. Lacroix 
les y avait devancé» et avait préparé 
un rapjtort.comme il en uvwit été requis, 
sur 1*»» moyeu» de sauvetage A la dépo­
sition «le» employé».

M. Macdonald, ac«ompigné du con- 
tre maître qui avait »ou» sa surveillan­
ce le» quatre A cinq cent» tilles qui tra­
vaillaient A l’étage *.ui>érieur lor» du 
siuistre, reçut le» visiteur» et le» con­
duisit dans les divers déjiarteinent» de 
l’édihce. On le sait «b jA. le» deux éta­
ges supérieur» seulement ont été dé­
truit» par l’élément destructeur. Un 
grand nombre d’ouvrier» sont actuelle­
ment occupés A déblayer cet amas de 
ruines calcinée». Avant longtemps tout 
sera remis A neuf et il ne restera plus 
que le souvenir de» scènes lamentable» 
dont nous avons été témoins. M. Mac 
douahl et sou contremaître ont affirmé 
que l’édifice était amplement pourvu de 
moyen» de sauvetage, et que si les cm 
ployé» eussent gardé leur sang-froid, 
comme on le leur conseillait, il» au­
raient eu Buftisummeiu le temps de 
sortir par les deux grande» issues cen­
trales et au moyen des trois ascen­
seurs.

Les échevins Lefebvre et Jacques ne 
semblent pas partager cette opinion. 11 
se peut, disent-ils, (pi* tout le monde 
eût pu sortir sain et sauf de cette four­
naise ardente, avec du calme et du 
sang-froid. Mais lorsque les employés 
ont été avertis du danger, les deux «euls 
«‘scaliers du centre étaient remplis 
d’une fumée suffocante, ce qui laissait 
A entendre que le fou interceptait les 
issues naturelles. La frayeur s’est alors 
emparée d’une grand*' partie de ceux 
qui s’étalent privipK dans les esca- 
li«*rs et dans la crainte d’être brûlés 
vifs ils s*? s«>ut jetés par le» fenêtres. 
S’il y eût eu deux escaliers latéraux, 
peut-être n’aurions-nèus pas A déplorer 
taut d’accident». Les contremaître» 
n’auraient pas dû empêcher les em­
ployés do sortir.

Les échovins Stevenson et C’ostigan 
disent que si les employés avaient été 
drossés pour le eu» d’incendie, il 
n’y aurait pas eu de mort. Selon eux. 
dans tout l’édifice qui contient un grand 
nombre de per ko unes, l’on devrait taire 
dos exercices de sauvetage.

LES APPROPRIATIONS
Le conseil ne les votera que 

ce soir

La séance ajournée à cause 
de l'absence de l'echevin 

Hurteau

$50,000 pour completer le 
pavage de la rue Amherst

LE SPORT
La boxe au M. A. A. A. — Le 

base-bail — Le foot-ball — 
Le bicycle.
LA BOXE Al M. A. A. A.

Il y a mi hier ««/ r au gymnase do 
l’Association d**s G.1 mnastes amateurs 
«lo Montréal, un buimui «b* boxoeurs. 
M. J. A. Taylor a tu pli Us fonctions 
de refc/i .* .*t M e«.. FaUm celle» de 
pointeur.

I>* premier combat eut lien entre 
MM. 1 *unelly *t Il«x*hett . Il s*? fit 
en qu ;*o ’Tondes” d«* (Unix minutes 
chacune. Le referee déclara la lutte 
égale «le part et d’autre.

MM. Chas. Donnelly et H. Macfar- 
lane »e rencontrèrent ensuite dans un 
coïuIkiI semblable, et le résultat lut le 
même.

MM. Holcombe et Smith se mesurè­
rent apr"*s les deux précédents. Hol­
combe a facilement eu raison do son 
adversaire, A « aitse l»* sa pesanteur.

MM. Craig et Stowe sont deux 
boxeurs habile». Ktowe joue dos pieds 
aussi bien que des mains ; mais Craig 
est taillé en Hercule, et avec un peu 
dVxon-iec il se ru difficile A rencontrer.

MM. Jones et Alt’. Bennett s.- ren­
contrèrent cil quatre ‘Tondes,” et le 
combat fut fort intérensant.

MM. Reed (‘t Trainer Bennett se sont 
battus ensuite : Reed joue des poings 
avec une rapidité étonnante, mai» Ben­
nett est un athlète habile.

Tous les si>ortin<ra plus haut mentmn- 
nés sont des élève» de l'é«*ole de boxe 
de M. Alf. B«*nnett, qui depuis de lon­
gues années donne dos leçon» nu gym­
nase (U* la M. A. A. A.

LE BASE-BALL

—I^i little internationale de Bas*'-Bail 
composée des clubs Faruham. Ottawa, 
St Albans, Rouse's Point et National, 
se réunira demain soir au St Lawrence 
Hall.

—La Junior Base Ball League se réu­
nira samedi soir, A 7 heure» 30 A l’hô­
tel Queen’s.

—La Montreal Base-Bail Amateur 
League tiendra son assemblée annuelle 
vendredi soir A huit heures an St Liw- 
renee Hall. Cctto ligue se **omp«»se dos 
clubs Hawthorne, White Stars, Mont­
real, Trichine et St Henri.

, LE FOOT BALL
Samedi proehain, U* « lub de Foot-Ball 

lo Montréal jouera sur les terrain» de 
la M. A. A. A.

LE BICYCLE

—I/O club de bicycle le Wanderer, 
fera ce *<,ir l’innauguration de »e» nou­
velles salles.

—U» club de bicycle U* Montréal, a 
fait hier *oir une promenade A l’Atletic 
Club 1 louse.

LE PUGILAT

Jimmy Murphy et Young Dwy r.qui 
se «ont rencontrés récemment au pan- 
Sohnier en une lutte (Unit le résullat 
fut nul, sont anxieux, pardi il. <1«* * • 
mesurer «U* nouveau. 11 n’* pas imp>s- 
sible qu’il» se battent 1«* même jour que 
Costello et Skivin, i * 10 mai courant.

— Diek Guthdie.un pugiliste bieM <<»n 
nu A Montréal, est mort hier A l'Hôtel- 
Dieu.

On annonce imur dimanche proe’ un, 
A Trois-Rivière», une 1 s intôr ' ..nt* 
parti** de Hase-Bail (Mitre !••'» « ImI*s 
Castor et Montagnai». La joûte aura 
lieu sur le terrain du Séminaire. • !!• 
promet d'être très vive, vu la f«»r**;* â 
p *u prè« égale des deux clubs. I. pu 
blie est invité.

L’INDUSTRIE DE LA PULPE
La St Maurice Lumber C«v. a ■ t 

construire l’hiver dernier, â Tr«* IF 
vièrcn, un largo • hnland nc-sura’ Ud 
pieds de longueur pur 20 pied» U*’ Yr 
g**ur.

On doit y Installer des mn«'hin< M> 1 
la (‘oujh* «t U* chargement du b< 
pulpe A Batiseiin. 11 sera lamé «ni 
après-midi et conduit dans que-qu* s
jour» A ce dernier eudioiL

Très courte séance du conseil, hic? 
soir, «ou» la présUlonce do maire Ville- 
neuve. Ou devait voter U» erédit» pour 
l’exercice courant, mais l'absence de 
l’éehcvin Hurtcai*»'* fait remettre A ce 
soir la considération de ce sujet im­
portant.

Après le» affaire» de routine, la séan­
ce fut donc levée. Voici I*» compte­
rendu de la besogne accomplie p* udant 
le* quelque» heure* consacrées par 
nos édiles aux affaire» *1*» la ville :

L’écheviu Stevenson annomv nu con­
seil que la commission de» ineoudie» 
a visité la manufacture de tabac Mc­
Donald. et qu’elle fera rapport de son 
inspection A la prochaiuo séance. Lue 
une lettre de M. Nonuandiu, secrétaire 
du bureau de» évaluateur», informant 
le conseil que M. Grose a été élu pré­
sident do» évaluateurs.

L* secrétaire archiviste de la socié­
té (U* numismatique envole une lettre 
aux membres du «*onaeil |»our le» re- 
mercier d’avoir loué 1** Château Rame- 
zay A la société.Si. James Fa ton, secrétaire du bureau 
de» directeurs de l'hôpitul Général de­
mandant que le conseil donne instruc­
tion nu surintendent des ■erre» de la 
cité, d’envoyer «les plantes et des Heurs 
pour orner les corridor» de l’hôpitil 
daus l’intérêt «b* la santé «1* » nmlrt«b >

La société historique do Montré i 
donne avis qu'elle a terminé son nionu- 
meut commémorant le débarquement 
des premiers colons A M«*ntréal (ru** 
Vimont. près «lu jiort), I» 18 mai 1842 
« t qu'elle en tait don A la « ité A con­
dition que colle-«*i l'entretienne et I en­
toure d’une palissade et la nomme "Mo­
nument de la place royale”.

Le rapport du comité des marchés de­
mandant un crédit d<* 8378.63 afin de 
solder la balance d'un compte de M. R. 
Chartrand pour réparations aux mai 
çhés. est présenté ainsi qu«* le rapput 
du comité de police demandant que les 
cochers de pince de la rue Ontario, 
coin de la rue St-Laureut. ui« nt la per­
mission de transporter leur "stand' 
du côté nord de la rue.

Lo comité des chemins présente plu 
sieurs rapports demandant des < ré«Iits 
spéciaux pour le pavage permam nt «les 
nu» suivante» : Des Frairies, 87.300; 
Souvenir, $2.200 ; Quosnol, $2.700 ; 
Lafontaine. $8,200 ; Amherst, $50.060; 
Ropery, $9,000. Référé a.i comité des 
finances.

Le rapport du comité des finance* 
recommandant de régler la réclama 
ti<»n «le M. M«-riannigan, restaurateur 
du Fare Mont-Royal est renvoyé à la 
pr ►«•haine séance.

L’éehevin Fcnuy demande si le comi­
té de» chemins a l’Intention de faire 
construire et réparer i«*s trottoir» de 
la rue Fark Avenue, près de la rue 
Sherbrooke. L’échcvin ITéfoutaiue ré­
pond oui.

L«* président du comité des chemins 
int« ip*‘!le l’é* hevin Boausol •il pu r sa­
voir si le «comité de santé a l’intentioi* 
de faire construire un incinérateur dans 
la partie nord-est «le la cité, daus l'in­
térêt «lu la santé publique.

L'éehevin Benus«deil «lit que le « «imi­
té a déjA a«lopté une résolution A cet 
effet, mais qu'il atteiul que «les cré- 
«lits lui sonuit votés avant d'agir.

Le Conseil (Vntral d«‘s Métn«?rs et du 
Travail a a«Ir«-ssé aux autorités muni- 
eipniles la requête qui s«* lit A p«*u près 
comme suit :

“A une assemblée «lu Conseil Central 
tenu** l«* 18 courant, il a été dé« i«lé «b1 
protester contre l'augmentation de lu 
tn\«» de l’eau. Far une autre r«'*s<*lution, 
]«• Conseil deinamle que la ville manu 
facture son propre gaz et v«ms prie «b* 
n«» pas sanctionner le contrat avec la 
compagnie «lu gaz de Montréal."

L»‘ vapeur "Hosanna” commencera 
s«*s voyages réguliers dimanche pro­
ehain.

Tous les jours il fera le service (Mitre 

la Feinte aux Trembles, 1** Bout «h* 
nie et Montrai. D«* plus. "PHosannn” 
fera quatre voyages par semaine, le | 
soir, A Boucherville «d trois voyages a ; 
la Feinte aux Trembles.

Le vapeur "Trois-Rivières” fera une 
ex«*iirsion A Sorel le 26 mai courant au 
profit du iminument Chéni«*r. Fendant 
le trajet, il y aura «lis«,ours, concerts, 
etc.

LA RUE PANTALEON

Les commissaires restent im­
passibles devant les 

échevins

Leur role de cotisation déposé 
chez le trésorier pour 

collection

L’AFFAIRE ODELL TERRIBLE
EXPLOSIONDevant le Sénat

L'annexion de Ter'’ leuve

Le vote des subsides

Echos de la chambre

Une fabrique de dynamite 
détruite

Cinq tonnes de cet explosif 
sautent

dé

I^e» commissaires pour l'expropria­
tion de la rue Fantal«'*«»ii, MM. J. J. 
Beauchamp. J. M. Duff « t F. U Lcn- 

J ry, ont certifié <•«• mutin leur r«'rl«* de 
cotisation «pii a été immédiabuiuuit dé- 

! posé chez lo trésorier pour collection, 
i (,’omino on le v«iit. I«*s «•«immissair -s 
’ n«' se sont pas la is s** s émouvoir par la 
i motion de l’écln vin Savignac, qui doit 

être discutée e«* soir au eons*»}! et par 
i laquelle l’on priait l«*s commissaire» «le 
i no pas approuver maintenant leur rôle. 

Un seul moy«Mi rest • aux personnes iu- 
téressée» : arrêt* r la collection des co­
tisations üx«Vs par les commissaire».

Ottawa, 1er niai M. MoGtvevy, 
puté- «le Quéluv - ouest, a pris k«*ii siè­
ge hier A la chambre de» communes. Il 
a été présenté par M. Taylor, le whip 
«lu parti eouoerrateur, et par M. Fré­
chette, député (!«• Mégantic.

Urtntrairemeut A ce que l’on attendait 
j on ivrtain» cercles imlitique», il n’a pas 
! «‘té fait «b* motion iniur l'expulser mai» 

il parait que la cho#c se fera dan» quel­
ques jour».

M M«-Grtrthy donne avis d’une série 
| d'iiiteriHdlatioiiH. Entre nutivs «-hoses 
j il demandera si la lettre de l'honorable 

M. Ouimet publiée eu réjauiM* au ’’He­
rald” au coiuniemvnient «lu moi», cou- 

, tient la politique du gouvernormuit.
Dan» cette l«*ttiv, M. Ouimet disait 

! que si Manitoba refuse d'amender m*» 
j lois «colnire», U* parlement sera nppc 

lé A adopter une législation tvmédiutri- 
ix* dan» U* plu» court délai ponsibb*.

M. McCarthy deiuuiulcra d«» plus si 
le ivftis «le la législature «b* Manitoba 
«b» s«» eoutortner au "ivniodial order” 
donnera au parlement le droit d’a«l«*p- 
tor une loi pour donner eflvt A cet or ; 
dre.

M. Jeannotte doit provoquer eu « hani- | 
bre une discussion au sujet d*»» droits | 
sur le tabac. Il voudi*ait iî’aecord avec ! 

I plusieurs député» de la provinw «i«* Qué- ;
Ik»«*. que le tal>ae iruiigène s«»it protégé i 

] par rimposition d’un droit sur 1«? tabac 1 
importé.

M. Rosamond se propos** de saisir la 
ehambiv de lu qm’fttmu dis«-ut«5*‘ dan» 
li^s journaux «les droits sur les aril* ies 
im|H>rtés par les •«•«mipagnie» théâtrub s 
qui viennent donner d*‘s r(‘pré»cutatious 
en Canada.

L* colonel Denison doit proposer de 
nouveau qu»* les canaux du St Laurent 
«oient creusés A une profondeur <1«* 20 
pi«*«ls. Cette même motion a été discu­
tée l’an dernier sans que la chambre 
se prononçât sur la question.

L«*s amateurs d«* scandales n'nurout 
probablement pas le plaisir do voir m* 
dérouler devant 1«* sénat cette année,
!«• procèa en divorce Odell.

Une «•«►titre - pétition a été présentée 
par Madame 0(1*41, demandant que la 
requête en décîaratioii «b* divorce ne 
s«»it pas [irise eu considération maint* 
nant, vu «pie la cause (*»t em-ore de­
vant l«*s tribunaux. Il est probable que 
cotte demande sera accordée.

I.u séane«* du sénat a été très courte 
et a consisté surtout «lans la récepti m 
d«*s rapports des comités p«*rm.monts, 
annonçant qu’ils ont nommé leurs pré­
sidents respectifs. L«*s «livers «•««miles 
[►erman'dnts «ont,(invoqués pour d** 
main matin pour choisir leura prési­
dents.

M. Gro. Baleer, deis Trois-Rivière», 
est ici, et a eu des entrevues avec les 
ministres au sujet de la eommisaioii 
du havre de «vite ville (pii «h mande 
l'autorisation d’émettre d« s délient tires.

L’lionoruhle M. l.«*bluuc était i« i au 
jourd’hui, pour affaii-e» ponton nolle». Il 
(XM-wpait, «lurntft la séance d’hier après- 
midi ,un siège sur le parquet de la 
chambre.

L’honorable M. Iv«*s a donné ce soir 
un dîner auquel assistaient nombre de 
députés, entre autres : M. M. Atlanis, 
lient. col. Amyot, Mni«? B«»yl(*, Bry- 
s«*n. Bain, B« nn«*tff Bel1cy.(^oat«wortli, 
Cnrignan, ^’arpi'utiM. ('raig, Dugas, 
DesauJniers, biarie, b'iiirbalrn. l'rérîn L 
te, (Juillet, Gilli«‘s, llaHlam. Iluglus, 
Ingram, Lippé, Jon«-as. M«'t«alt. Mills, 
Annapolis ; .McLennan, M«-L«*an, F. !..
I. ; M«Tx**m1, Folletier, Simard, Ryek- 
nian et Fop«*.

Ix» budget du parleUM'iit de la mili« <‘ 
est d’un (jnnrt «i*- milli«»n nioii s élevé 
cett«* année «pie l’an dernier. (Via «*st 
«lû ou grand** partie A <v (pie les ba 
taillons «les «listrb-ts lui'aux ne s«Tont 
pas appelés A cani]ier. «*t qu«* les ’amps, 
celte année, seront réduits A «tux d« s I 
bataillons (i«* ville et A l'artilleri*’.

M. Lépiue préM(*nte un bill «barétant ( 
que 1< « ouvrier» sur les travaux publies | 
ne travaill**ront que 8 heures par jour.

Sir Ma«*kenzle Bowell a r« « «i !«i*r 
s«»ir un télégnnnme «1«* l’honorabb* I?<»- | 
bert Boml, l’infonnant qu«* la législa- i 
ture «le Terreneuvc s’«*st ajourné*' .tus- J 
qu’A ce que 1<* gouvernement canailieii j 
ait pris un<* décision sur b-s pr<*|*«»sitions 
que les (b’iégués ont fait«*s r«*lHtiv«,iii«,;it 
A l’entrée de la colonie dans la coufé- 
<léi*a t ion.

— Mgr Langevin, «b* St B'inifaoo, fe­
ra un ai*i mon ici 1«‘ 8 mai sur la ques­
tion «les érob»*».

Sir ( barb s IIiblw*rt Tupper pourra 
repr«n«lr** ses travaux parlementaire» 
denmiii ou après demain.

\a‘ c«»nseil (bs ministre» a deux 
sêatn**» par jour depuis b* commencc- 
m«*nt «le la session et n siégé tout** la 
j« ni niée same«li : (b* sorte «pi«* b* gou- 
venu-ment sera bientôt on état «b* fain’ 
connaître sa décision sur I**» proposi­
tion» «le» délégués do I « rretieuvo.

La secousse ressentie 
milles à la ronde

a 20

La fabrique «la 
•mposée d«* cinq bA*

SlierbiMok**. 1er 
dynamite Fatten, «

( tiincuts «t située .1 Thetford Mm«>. a 
été détruite par une cxpb«»iou samedi 
aprè» midi. M. Fatten était eu train 
«b* finir un melange pour terminer un» 
importante conunainle, «piaml il a re­
marqué de» tlamuii » H’6«*ha4qK‘r d uno 
IMidie «b s substane. s qu’il avait pré- 
paré**». Il prévint aussitôt le» deux 

i homme» «pii travaillaient avec lui et 
i tou» trois *<* sauvèrent A truver» h* 

chami»». Ils n’avaient pu» luit trois 
cents v»*rg«*s qu’itin* t**rnble «*xplo»i«tn 
se produisait. Fins «le « in«| tonne» «la 
dynamite avaient sauté «*u proiluisaiit 
une »e«*ouKs** ««‘inb^ilde A un tremble­
ment de terre.

La Koc«nt«*c a été n*»Kentie A 20 inil- 
les A la nuide. M. Fatten exécutait 
sa denii«'r«* «N»mi latnle, «piand sa fa­
brique a été «letruite. car il avait vendu 
sou établissement. L«s liAtim«*ut» ont 
ét«' réduits en miett«*s, et la perte est 
très grande p«uir M. Fatten. Fersonno 
n’a été bb’SKc.

LE BARREAU
Un delugue de candidats 

Qui sera bâtonnier ?

î/ass< mh!é«* annuelle du Barreau «lo 
Montréal a « u lieu e«* matin, sou» la 
préshlence «b* M. Dunlop, bâtouui(?r. 
is*» minutes «b* la d«,ruiêre séance ont 
été a«ioptée» sans lecture préalable.

D’après l«* rap|M»rt fitiaiieier. Ica r«*- 
e«*tt«*s «1*' l'année ont «'*té «b* $11,279.79. 
<’ett«* somme jointe A la balance de 
l'année «b*rnir«* donne $16,147.82. Les 
déiN*iise» «b* l’nmié** «-ourante payé*?», il 
r« »te ««n eaiss*? $5,771.27.

Après la bM-tun* «le ce» «livers rap­
port», tous adopté» A l'unanimité, M. 
Dunlop fait un court él«»g«* de feu lo 
jug«- Barry et exprinu* l«*s r,*gr«*ts (pio 
cctt«» mort laisse dans le Barreau.

Viennent ensuit*' l«*s nominations.
('andi«l:itsi A ht «•harg*» de bâtonnier : 

MM. H. St Fn nv, pr«»|»osé par MM. 
(’ranksliaw « t lOtlii» r : J. O. Joseph, 
propt.sé par M M «b* Bolb*feuilb» et H. 
Abbott : R«*bnlf>u\, pnqmsé par MM. 
Lnfleur « t Ib aus«»l«‘il ; J. L. Areham- 
bault. p oposé par MM. Faribault «*t 
Jeun not t«*.

MM. Arthur Glohensky et F. X. 
<’h»Miu(‘tt«‘ s«»nt candidat» A la charge 
de syndic.

MM. Garter et Hutchisou ont été 
proiK»>és A la trés«uvrie.

La «’harge «b» secrétaire est disputée 
par MM. (J. E. Mathieu et L. E. Ber­
na r«l.
Gfindidat» aux «-iiarges d*» conseillers; 

MM. Dunlop, Eug. Lafleur, (’alixte 
TiObetif. lyoïner Gmiin, Bisaillon, Hora­
ce Archambault. Mndon*. Ethicr, (’. A. 
G«*ofTri«*n. Damltiraml, Ed. Guérin, L. 
A. La «allée. St«*v«*ns. Weir, G. Lamo­
the. de Ltrimicr. A. Foirier. Ed. Smith, 
W. W. Robertson, A. J. C’nvanagh et 
J. A. Bonin.

MM. Léoin-e Rinfret, Ryan, Joseph 
D< uu r» «‘t Ilihbard ont été nommés 
N<Tiitat«*m*».

M. BéT«]u«* a deinandé «pi’A la i»r«F- 
«* du barreau l'on ndiè- 
piMtr «pu* tous 1* s avo- 

assis « t n«* nuisent en 
i\ «lélibératiens «*n fni- 
al< durant rassemblée. 
ia A e«*tte trop juste de-

T.‘asj.embl«'«* a été «journée A 4 hrs 
«•ette après midi, pour lo déi>oui!loaient
«1rs scrutins.

Ces « l. < ii..n« ont prov«»(pié beaucoup 
«l’animation. L« « eaiulidats sur les 
rangs ont tou» une popularité incontes­
table.

«•hain«* ;« »s« mbl«'
te d< clinmes
«nt» s* tienmmt
n tienne sorte nt
saut «1 «* la calw
( )n s«* 
ma mie

•onformet

BOARD OF TRADE

On plaide la cause du “ La­
brador "et du "Vancouver"

LA SAINT-JEAN-BAPTISTE

COMMISSION DU HAVRE

Pas de nouveaux pilotes

11 ier, A rassemblée d«*H commissaires 
«lu havr**, ringetiienr «*u eln f a annoncé 
«pu* la flotte «lu p"ft de? M(*ntréal sor­
tira du canal Laehine dès «pi on y 
laissera l’eau pénétrer, ce qui sera fait 
l«* plus tôt possible.

M. Jante» Howdeii écrit (b* Sorcl que 
1«* cim'-tnêde N « * >8 «•«( A ( «►nt r<*«,«M*ur 
et (pie l’on a chcr«*hé en vain r«*ndroit

A Ottawa

La S-*- été St ej Ba, liste d’Otta 
wa a décidé «b* s unir A « '41e «b* H 
pour eélébr r cette annê«* la fêle patr«i 
nale. L«*» *'»lection» ont «lotiné p«»ur pré 
-: i«*nt M. (.’hat( la in, pour 1er % .< - pré* 
s i > b'ti t. M. le Ht* (’h«*vri«*r, et M. Cha-

i maid i»our 2*- >i< présid«*nt.

Mgr LAI LECHE

Monseigin* ir Laflèche assistera an 
s rvi« • amiiv«*rsain* «lu Uv«l M. N« i- 
. ix «pii aura lieu A Ste Gcueviêv»* 

d«‘tnain.
Il pp-ndra part aussi aux fête» qui 

d--iveiit avoir lieu pro« hain« nient A (»t 
tawa l *rspi** Mgr La!ig«*vin r«*'«'\rn 
1. ;».iIlium. 11 donucra le beriuon de cir- 

j cuiistttiica.

oû 1«* vap«*ur "Hamilton « -t supi»os<* 
avoir échoué l’été «lernicr. On n’a pas j 
encore dée<mvert d’obsti*u«’tion, si «•«• . 
n’«*st au nor«l «le l’einlmit in«‘ntionné 
l'année deniiért. Quoi «pj’il en soit, on 
continuera A creus«*r et A nniélion r l«* 
elienal. L«* cui‘«* môl«» No 12 aidera au 8rnd«*. 
No 8. A

On donne lecture d’une résolution «le 
la Chambre «le Commerce, a*l«*ptée le 
26 avril, attirant l’attentbin des eom- 
missair- s sur le fait quVlle s<* pr«»p«)- 
He • n«* pn» nu ro plus «pu* 50 pi­
lote» A «‘Xerect le pibitnge dans b* port 
«b* Montréal, « e qui eaus** mu* injustice* 
notoin* aux nH»rentis actu«*ls.

La com mission a d«*niainlé A M. L. E.
Morin, irnnnoiner à la Chambre que 
la commission ne peut agir autrement 
jusqu'A « «' qu«* le < ommeree «lu port ait 
augnuuité. L«*s appr«*utis «lotit il s’agit 
recevront leur licence aussi vite que 
possible.

Le conseil du B«*ard of Trade s’est 
réuni hier après-midi. M. Léonnr«l J. 
Boivin, nouvellenient élu memlu*** «b* ce 
cous» il, a prêté son serment d’offb e. 
I^*? rons«*il demamb'ra au gouverneur 
en conseil que le* vaisseaux «b* Terr«?- 
neuve et du golfe ne paient pas l*»s 
plein» droits chaque fois qu’ils ^visite­
ront ce port ; mai» seulement $5 pour 
chaque vais»» au. la cargaison compri­
se.

On présentera une ]>étition au par­
lement d«*maiidant «1«* ml u ire A un ««*11- 
tin l’once b» transport des lettres et 
d«*s objets par la poste, dans la cité.

L* président du comité des affaires 
municipals annonce 1«* tésultat «b* l’en­
trevue «pi’il a **ue avec l«»s ministres de 
la provime. au sujet de la création de 
la commission royale.

On va demnnib'r au maître général 
d«*s postes «le faire trnii'qiorter l«*s nial- 
b*s par b* "Yanconv«*r” et le "Labra­
dor,” attendu «pie si en retirait ce pri­
vilège A «-es vapeurs, comme on a sem­
blé le «bVi h*r, il en résulterait de grand» 
inconvénients.

M. Otto Yogt. «le Capo Town. Améri- 
qu«* du Sud, a envoyé nu s«*erétaire «lu 
Foard of Trade d«*s n'liseignements au 
sujet de la v«*îite d<*s pro«Iuits «-ana- 
di iis dans eett«* e«*lonie. Four détail».
s a Jr<*ssi»r nu secrétaire «lu Board of

—Si vous votib z avoir une excellen­
te mixture A fumer, qui ne brûle pas 

langue, essay* z un paquet de Ton» 
A 10e, «pii contient un culot A pipe.

151—3

la
ka

Ameublements
('liez F. Lapointe von» trouverez «b*» 

ameublement» de $37.50, $50, $7o,$loo, 
ÿir.i», $198 « t au «lessus. de quoi mou­
ld, j-, 3, 1. 5 et 6 uppartrinonts. Venez 
l, s voir. Ouvert tous le» soirs jusqu'A 
10 hrs.

F. LAFoiNTE.
146—d AuuF 1551 rue Ste-Catheriue.

Le " Trouvère " à l’opéra 
français

C'est ce poir qu’a lien la première re- 
préeentation «le "Trouvère,” grand opé­
ra «n 4 a«*te», A l’Opéra Français. Mn- 

! «lam** Dargissoniu» chantera 1«* rôle de 
Léonor : les autre» rôles seront chnn- 

1 t'-s par M«‘ssi<‘itrs Boon, Sotim, I.auinr- 
. che et Ml!«* Aug«*r.

Y«*nd. « di. «l«*ruière repréaentation d« 
| "La Favorite.”

Piano Pratte
Monsieur J. B. Norton, l’organiste 

«le la « athédrale anglaise, vient de faire 
l’a<*qui»ition d’un piano Fratte, pour 

1 «on usage persouuei.
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ECOLES DES ARTS
Hier, les jeunes gens qui Otudient lea 

erts à Montréal ont pu constater tout 
l’intérét que nos pretnicra citoyens por­
tent & leurs études et leurs travaux.

I>eux distributions de prix ont été 
faites hier, l’une n l’école de la Société 
des Arts, rue Notre-Haine, l’autre ù 
l’école du conseil des tu ts et niauulac- 
tuies, au Mouutnoiit National.

i^a première de ces écoles est une 
institution absolment privée, créée par 
la Société des Arts ; l’autre est entiè­
rement entretenue par le gouvernement 
provincial. Les cours sont gratuits dans 
les deux écoles.

A LA SOI ETE DES ARTS
A trois heures hier après-midi les 

directeurs «le la Soeiété des Arts et 
un grand nombre «le p»*rs«>nn« s 
s«* réunissaient dans le l«»«al «b* la 
Société des Arts, rue Notre Haine, 
No ItMJ pour ussist«*r ;N la distribution 
tbes prix aux «'‘lèves «pii suivent les 
cours «le dessin sou* la «lireetton «le 
M. Hyonnet et de sou aide, M. J. II. 
Ilo^ra n.
i’armi les nombreuses ivrsonne» pré­

sentes nous av«uis reniarijm'* : H«'*v. M. 
Hioux, «le St Henri ; H« v. LM- Kv*-rett, 
r«!cor«ler *1«? Moutigny, AIM. A. L. «le 
Alartiguy. gérant «1** la banque Jac- 
ques-(,'artier ; Mi« h« l E u ; . o'raut 
de la ban«|iie National»* ; .1. H. ibdland, 
Jacqu(‘s («renier, o. i-'au. ln-r, J. <’«Mi­
tant, IL rhagnnii. (’lis. n«sinart«‘nu, 
U. Garaml. L. E. Morin, jr.. S. Cèté, 
secrétaire «le la « haaibiv «le « «uuuh*!* «.»,

vin. <|ui a lu un rap|i«>rt «lau* lequel 
•ont énumérés tous le» r«'*suitats im- 
Uien»e* (dtteUIM JMir b » écol*‘S «les Arts 
ptlhliqU< «• <U*l»uis 'SJ ans et le» saeritî» « s 
que le gouvernement *i’«-»t inqseeVs pour 
le» inaiuu-uir.

L-S jug #.l. ttéet Ia«rang*-r. M d« n 
tlinneug «-t plimieurs autr« » ont adresM* 
la parole à Tu»*» Uiblée.

I..« «listribiitioii «les pria a eu lien 
ensuite. Os prix «jni « ■«uni étaient 
une «omm* «l'trgeut «>nt été di»
tribu«‘s «sMiime suit :

Itessin ù main levée M L. Hy«.n- 
int. pi<»f»*»si ur Ire division l**r 
prix, S. Kolx-rtsoJi, prix, .1. I»
L.i^a«é, ÿt) ; lîe prix, N C’baput, i-4.

M«-nfion honorable, N. Savard et /. 
11. Kahi«-ii.

Je division — 1er prix. Jam s Gray. 
•S'' ; li«* prix, A. L. iMipont. Afi : -»* 
prix, H« r iainin Aubin. •Sô ; ‘b- prix. 
George Moor**, J? 4 ; Je prix, NV. l'lo­
in ii g, Sd.

Menthuis Inuiorables — J. T. Vena­
bles et A. Blouiu.

IM-ssin d’an-hibx-ture — !,n*f«‘s-eiirs, 
MM. II. J. IVters et I*. N. l'ieard 
Ire «iivi-ioii 1er prix, Charles Mit 
eh«*ll, : lî«* |>rix. A. Ibiqin t. *4.

lie division (tomiii<-ncauts| 1er prix. 
E. IVsauteU, ; J*‘ prix, A. ('arou, 
*3.

Hessin imlustriel - - («•«►n)men«;aiits) 
I'r«»fe>Hieurs, MM. J. r!\ Gardhnm et 
J os. Ch^uont 1 r prix, C. Woodley.

: ‘J«* prix, F. I*«>nt«*n, $d ; île prix, 
Arthur Keid, *J.

Mention Inmorubl»* — F. Iltgrin*.
(’«unnfrn.vnits et aa«-ien« «I • l’année 

derniép» 1er prix, J. Bois« lafr, ; 
L‘“ prix. NV. lVttigr«*\v, $3 ; 3 • prix, J. 
Lwroiw $lî.

Mention honorabb» — C. Johnson.
Lithognvpbh* — l’rofess' iir, M. J. A. 

I*. Labeile — l^r prix, 11. Ja«-ks«»n, 
*1 : *J«‘ prix, Jnnies Gray, $3 ; 3‘- prix, 
IL S. Nutu*r, $J.

Mcsbdag** — Fnifeaseur, M. J. O. 
Gratt'Mi — l«*r prix. E. Soucy. ÿl ; 
-«• prix, Louis Fbilion, ÿ’J ; 3e prix 
A. NI<»nastess«*. 8L

S« uli»tur<- sur b«ds — Pr«>f* ss« ur M. 
J. t). Gratton — 1er prix, Eugène La- 
lib. rté, $3.

Plombiers — Pr«>f«»s*eurs. MM. NVm 
Hritt«.n «-t .1. A. IVunl — Ire division 
1er prix. H. Coristinc, $(S ; ‘Je prix. II. 
Russell, 84 ; 3<* prix. Z. Bisson, $3 ; 
4e prix, fr. Paigle, $3.

•Je «livision — 1er i*rix. G. Guérin, 
$ô ; 2e prix, J. Laroche, $3 : 3«» prix, 
G. Jax, $2 ; le prix, A. Huclos, $1.

Patrons p«Mir chaussure» — Pmfe»- 
oeur, M. J. Go«lin — l«*r prix. Mois** 
T/afleur, 84 : Jr prix, NV. E. Fhinnel- 
lan, $3 ; 3e prix, O. Dufreane, ÿi.

Construction «reseali«*rs et menuise- 
ri«* l’rof-ss«‘ur. M. L. IL Blouin 
1«*r prix. J. B. Martimuiu. prix.

prix. IL Paquet,8::

vicomte «1** la 1 7a ;• the, .,1. 1 lay le s, Hr
G*.>. Yilli •neuve. el:<•„ et.Ce

I. .1 ne. 1 ;ies <ür*,ni«,r. ancien maire
d«» Moiitréûi. p w-f :<l«-nt «le la bau«in<*
«lu PeiqiL*, prés iilait la distribution. H
H Vlrit avant l’ouvt*mue de la séance.
visité l«*s elastit et exa miné les tra-
vu;ix des .élève*. M . G reiiii«*r « t 1«*s nom-
tireuses |H rSOÏllH•s « lui r? • ■•>mpagnui«‘iit
m « ur pih) l'tl tel é:• •nniuneiit
«•n «*«y li S liliant les ouv i'i - ■ '.« exposés.
«lé: i * > tant chez Iles é!«'v« •s «b* «pialité»

gr,
•t une exte­
nd houiumr

nrtibti«iuee reinaniuabh 
cation qui fait le plus 
il leurs professeurs.

Avant «le pro<-lnincr les noms «les 
élèves auxquels «les prix allaient être 
<lé«*c*rnés, Al. h* pr«'*si«i»-nt r«*ndit b un- 
niage il l’oeuvia» «1«* la Soeiété «jui. in­
corporée par lettres patent«rs «lu gou­
vernement «l’Ottawa, en f« vri« i- 1 N'J3, 
comptait lôO imunbns artistes, «lont 
t’S « xposants d< « Sa!«uis «le*! <'hamje- 
Elysées «‘t «lu Claim;» «l«- Mars « t 20 
hors concours. 11 «'•tait luureux «le voir 
que la moyenne «!. - «'lèves qui avaient 
suivi b's cours «•«■«te nniit •.* était «le 
quatre-vingt » iiuj, « «* qui « st bien près 
de celle «les élèv«*s «le l’éctde go U viTUG- 
ineutale. I^'anllé^, «lernière cette moycu- 
n«* était «le t»ô.

Trois pn»f« ^seurs. ajouta t il. sont at­
tachés fl IWdc. (Vtte é««de n’est sub- 
ventiomuN* ni par h* g«mv« rneineiit, ni 
jmr lu viR«‘. L s app«»intem«*nts des pro- 
fesseiir* aussi bien «pu* tout«*s l«*s au­
tres «lép uses, sont sobiés par la So­
ciété. Les cièves n'ont abstduimmt pas 
un sou à débourser. <*es élèves ont été 
admis sans distin«-tioii «1«! culte et «le 
nationalité.

1 / «mi procluiin, «b*s bourses de voya­
ges seront «humées ft c«*ux «l«*s élèves 
qui auront fait •uftisainment «le pro­
grès. pour aller se i»erf«*<‘ti«>nn«*r eu 
Euroiw. Lu Société, par s«»s r«iati**ns 
avec les sommités nrtisti«iu€s «le Pa­
ris. sera «*n un sure «b* conti. r ses élè­
ves aux meilleurs maîtres de la capi­
tale des arts.

I n autre trait saillant «b* la physio­
nomie de «vtti* Société, que M. Gre­
nier fait r« ssortir, c’est «jiu* s«*s gab*- i 
ries «b» tableaux, au «lir«» «le tous l« s I 
connaisseurs, ne sont surpass«Vs par 
celles «l’aucune nutr«* sociéti* «lu genre 
au (’amul.-i, «U «piAdb-s sont ouvertes 
giMtuiteimnt au publi«-,

M. Greni»*r reniurqin*. en «h rnier li«‘U, 
que le pi.Mic ne saurait trop encoura­
ger mu* oeuvre aussi méritoire, car 
rien n’oblige la Société, ni la loi ni sa 
charte, <!«• donner 1’instruetion artisti­
que gratuitement, ni même «le huiir une | 
école.

Après quoique» «'biges et «piebiuos I 
mots «l’en»’ >urag«Miient doiin«'*s aux élè- i 
vos. M. Grenier fait la «listributiou «les 
prix comme suit :

Cours supérieur — L r prix. Paysage, ' 
par Lainoit». Z. IL l’a bien ; 2e prix,
Marini*, par Lam«>i«*, M!l«* II. L. ..........  i
te ; 3e prix. Paysage, par Dupuy, T. | 
Ryan.

Mentions hnn«>rahles - Mim* A. li. 
Mab-ouronne, Mlle M. M ai avilie, Mlle 
M. Gordon.

Cours élémentaire — 1er prix. Vue 
de V«Nuise, ]>ar Hub<*r, Mlle M. Boyd ; 
2e prix. Paysage, par Lamoie, Mlle M. 
Coutu ; 3c prix. Paysage, par Lamoie, ! 
Mlle H. Young.

Mentions Inuiorables — E. Mandevil- 
le, C. Morotti.

Prix «le progrès — l«*r prix, Marine, , 
par Rose (4ilb<*rt, A. E. Charnui ; 2e 
prix. Paysage, par Dupuy, Mlle G. 
Hatnelin.

AU CONSEIL DES ARTS
Vers huit heures du soir l«*s élèves 

d«* l’école «h-# Arts qui ont suivi les 
c«Mirs «lu soir dan» la bAtiss«» du gon- | 
Teru«*inent, rue St (îabrkd. ont c«i nus 
si iciir distribution «le prix, au Monu­
ment National. Une foui** «le |>«*rs«uines 
étaient v«*nues aasiater A <'«*tte cérémo- 
liie. Sur la scène «Je la salle de »|h*c- 
t.icle avaient pris place le présilient 
«lu cons«*il (iro Arts «*t Manufa« tun s. 
M. Roi vin : NVm M«*Master. b*s lions, 
juges Jrtté .-t lyorangor, A. F. (’hatvst,
1'. X. Mnrtim au. «léputé ; l’ex gouver­
neur Royal, M. l’échevin ClendiimcDg 
et plusieur» autri.«.

La «éiuicw était piteolée par M. Bol- |

.T«»s. Laplante
$J.

lie montant total de» prix distribués 
est «le $140.

TRIBUNE LIBRE

Monsieur le Rédacteur,
L’honorable seertéaire provincial 

ayant, par lettrv circulaire, invité les 
membres «lu Barreau il proposer des 
ameiuhuuents ou « baugements au “Code 
municipal," «ju** l’on s«* i>ia pose de r«*- 
f«unlre, j’ai cru «levoir souiu«>ttre h* plan 
ilév«l«»piié «laiiH la lettre ci-dessous.

C«mnuisasut l’intérét «jue vous port«*z 
aux question» municipuleg, j’ai i>ensé 
«lu»* v«»us *vou«1riez bien publier cetu 
lettr»*, et inviter, par ce moyen, la «lis 
cuHsion sur b* »uj«*t.

Voici ma lettre :
Montréal* 2(» avril 1895

L’hon. 1^. 1’. Pelletier, secrétaire pro­
vincial.

Monsieur le ministri
J’atx-use réception «le votre lettre-cir­

culaire *‘re" la refont*» du code muni­
cipal.

N’ayant jamais exercé ma pr«jfe»sion 
A la « aiiipagm*. j«* ne suis guère en m«‘- 
sur«* «le propos«*r, pur le «iétail, «l«*s 
aiii«*n«b‘tn<*nt» au "(’«jd#,# imiieipal" pro- 
preiiicnt «lit. .l’aimera;» e«*pciidant A 
vous faire part «l’um* idée «pie j’entre­
tiens depuis longtemps au sujet de 
nos "lois niunicipab's."

Il «-st c«*rtuitiement extnaorilinaire 
qu«*, tous les ans. il »«• fasse* tant d’a- 
membumits aux lois niuuii ipab-s. ("e st 
au [joint que l’on ne peut se tenir au 
courant qu’avec beau«*onp «le difficul­
tés.

Comment, en effet, suivre t«»us les 
nmombunent» nu «■«Mb*, à l’A général 
«l«*s coriH»rations «b» vill«*s. aux charte» 
piirti«;ulièr«'» «l«*s vill«*s « t cités ?

11 est arrivé qu'uin* (aus«‘ «‘«nitre une 
ville a été jugé«* «m ajipcl «1. jugem«*!!t 
«le la «‘oui* inféri« ure étant intirinél. 
sur un amendement A la <*harto «h* cette 
ville. h*quel amomhuneiit était inconnu 
et «1< s a vol ats «le la iK>ur»uit«? «“t «le 
ceux «li* la «léfense qui, ni ! s uns ni les 
autivs n’iivaituit soumis la «ans*; au 
point «h* vu«* «1«‘ cet aui«»n«lement.

r«*ll«* cln»s«‘ n«* «b vrait pas exister, 
su ns dont** : mais il sera toujours dif- 
ti«ib* «ju’il «*u s*»it autrement, aussi 
longt<‘inps que l’on suivra le système 
a«*t utl.

Comme rr*mè«b> A cet état «le choses, 
voici ee que j’ai l’honneur «h* vous sou- 
nmttre.

Tout«*s no» lois municipales devraient 
étr«* ref«»udue» «le manière ù compren­
dre :

In* partie Toutes h*s lois affectant 
b*s municipalités générul«*m«*nt. quelle 
«pu* s«iit l«*ur désignation «le ville, villa- 
ge. «‘te.. «*tc.

IL- parti»* lads affectant les muui- 
cipnlit«'*s «le paroisses seulement.

llb- partie. — affectant les mu- 
ni«‘ii»alités «le comt«**s.

1N'«* partie. — Is»is affectant le* mu- 
ni< ipalités de villag« s.

V«* partie. Lois affectant les muni- 
cipalit*'» «I** vill«*s ou < it«'s (il ne devrait 
y avoir qn'utu* «lésigmition en ce «as.

Nous aurmns alors un co«b* cotiipl«*t 
d»* nos lois immicipales, sans être obli­
gés «le r«M«*urir A un«* multitude «le 
statuts. Il faudrait par exem[»le, y m«*t 
tre une clans»* «>!ii|KVliant qu’il soit 
ameiiflé avant au moins « imi ans, prin- 
ci|M> suivi [xuir le ««Hb* Napoléon.

Cotf«* ni«*sure aurait le bon «‘ff«»t de 
sauv«*r *l(*s d«*[H*nscs étiorme* aux [*ar- 
ticulie;*», aux c«*n>oiutiou» et au gou- 
v«*rncment lui uiém«*.

Il va sans «lin* «pie b* co«le dans «4ia- 
ctine «b*» parti»** indapme» plus haut, 
«■oiiti«iuIrait tout «•«* qu’il faut A cha­
cune «!«*» corp«imtions j»our arrivor A 
*«*s fins, «t administrer *»«*s affaires 
sans êt; ■ <*Hligéo, cha«iu<» nnmV, «le 
rv« «uirir au parlement, pour une autori­
sation queleot»qu«*.

Hun* les » '.i s dVmprnnt». de contrats 
s’élevant A une somiiu* «k* $............. sui­
vant < li.npie « as. ou «le h<>mis A ms’oC- 
der, la loi obligerait « liaqu«* con»or*tion 
A soumettre ,1a «4e*se son» f«n*iiie «le 
règlement A <•« t eftVt, aux vote* «bv« 
c«mtribtinbl«'* On n’anrsit plus alors 
hifsotn «l’nller »*• chicaner «!« vaut le 
"«•otnité des bills privés," comme crin 
s«* voit «4ta«pu' sesNion.

On d vrait aii«sl obliger t«>ut«s l«s 
conjuration» A fair** imprimer tou» leurs 
règhimnts. et A toujour* av«»ir «‘il 
mains, an bur»*«in «le la «Mrporation. nu 
nombre suffisant «l’exemplaire*. i»«>ur 
le nombre «le iv'rsonm* payant taxe, 
d'.if.tès h* ré le «1«* «olisation.

Chaque «ontril cahle pourrait al«*r* 
*•• procurer «« i r«' .l* uients. et ne serait 
pins «*ij»o.*»'‘ A «mitr* iudr«- un règleimnit 
que, souvent, «les employé* mémo «le 
la vorporatmu ignorent.

t ' M. le ministre. Je plan que
j »>*• me permettre d»‘ vous *«»umf4tiv, 
lai'»aiit A d’autres h* soin d’aatrer «lans 
h**- «létails. C«* n’«‘ht qu’un plan A peiu«* 
éha.i:<4i«\ il »*»»t vrai. irHiis j’si. qusu«l 
meme, la Usuérite do croire «ju’il peut 
étr«* «!<• quelqu«* utilitt'* au c«»mité *[*'•<-ih 1 
chargé d«r reviser uo* b»i» municipa­
ls.

J’ai bien l'honneur «rètiv*.
kl. le m mis tre, etc., *tc.

En fmblisnt ces notes, M. h* Ré.ïae- 
t« ur. j«* crois «ju** v«»us ne f«*res que 
«‘•iDti »:«‘r voire ik>I»1<* travail eu faveur 
d*' réf«*niies muui. iyaics.

V»‘'iilh z me croire,
M. h* Rédacteur,

Votre très humble,
ALBERT LEBLANC. 

Montréal, 27 avril 1805.

LES M GOLD CURE ”

M. b» ré ia<‘t«‘ur «b* "La Presse,**
Sur "La |*r« >»«•’’ «le lundi, l’Institut 

K«e ■ y, dil, [»ar son géraut, M. G. NN’. 
Parent, dans b* but d’insinuer que je 
ne suis pas ««mipétriit A juger la va­
leur du irait«*m«‘iit K«***ley ; “Il «‘St vrai 
«p;e b* Hr Bergeron a été employé A 
l'Institut K* U*.* comme assistant et 
garde-iiiahule.’*

J*- regretto cette dé<‘laration et dé­
clare positivement, 1«« (Jue j’ai été em­
ployé à l’Institut Keel* y, comme méde- 
cin uiiiqueui(*nt. sans autres obligations,

« barges ou «b voirs A remplir ; 2o (Jue 
ui»;s s«‘rvic«*s «ait *'*t«'* rec^uis dan* k* «h*»- 
.-• ii «le me tonifier, A moi seul, l’admi­
nistration «l’un institut soit A Montréal, 
soit à la t ôte «l«*s N«*ig«**, s*.it A I’r«*«le- 
t'u'Xim, N.B., ou ailleurs, ear «-’était A 
J’épocjue oû M. b* gérant «l’aujounl’hui 
se prop«isait «1«‘ garnir d«* s«*s institut* 
le glub*‘ t«‘rr«‘st:‘** * n etifi«‘r ; 3«> (Jue 
j’ai fait b* servi« e a. tif «l«* l’institut 
dt-puis 1«* 15 octobre 1S93 jusqu’au 20 
<1. mars 1S94, le* inéd««-ins formé* A 
Hwight m’honorant «le b ur c «nfiance 
au p<fiut «le ne fain* «pi«* «b* courte» vi- 
sit«*s A l’institut ; 4«>. (Jue j’ai fait aetil 
aussi b* s«-rvi« «• A la succursale établi»» 
A la Côte «h * N**ig«*s ; 5o (Jue j’étais le 
seul !né«le«in employé A l'institut lors­
que j«* partis pour l’Europe ; (*«> (Jue 
M. Geo. \\\ Par* lit, alors pr'*sident de 
l'étal» iâs»*m« nt. m’a fait des offres pour 
s'asMîtvr nus unique» service* pour 
une niiiié»* «1«‘ plus, avec entent»* formel­
lement prise que j«? serais le seul méde«*in 
eni[)Ioyé ; 7«» (Jue j«* connais 1«* résultat 
«I* s analyse* faites A Montréal et en 
Augl**terre, «les r«‘inèdes K«,el<*y ; 8«» 
(Ju«* je p«*ssè«b* en manuscrit t«mt le 
cours <lti Hr Keeley sur b* traitement 
«le l’alcooliaiiie. «h* la morphinomanie, 
«le l'abus de l'opium et «lu tabac, aussi 
un»* copi«> dos quatre formule» »olen- 
n>*ll«‘iiieiit confiées aux médeein» par 
K(*eley lui-même ; 9o (Jue je puis don­
ner A 1* Inst it'H Kee!«*y un rapport très 
exact «lu nombre «h* patients traités 
dans I«* cours «l’une année et «lu nom­
bre «le patient» mm guéris ; lOo (Jue 
si M. (î. NV. Parent, gérant, veut sa­
voir quebpie «liose sur le cours «lu Hr 
Keeley ainsi «nie sur sou traitement, 
et s’il désire informer 1«* public d’une 
manière pr.Viso sur la valeur du tout, 
il n’a «ju’A I«* dire et j«* vais publier «*e 
cours "in extenso." Aussi, ce serait in- 
téressant d«* faire connaître le résultat 
des analyses.

Hr Jos. Fdtn. BERGERON.
Montréal, 1er mai 1N95.

Seulement 25 Cents
Toux opiniâtre», rhumes, grippe, 

bronchites, guérison sflre par le lia urne 
llhnmal, 25 cents le flacon. En vente 
partout. 151—2

—Grande ouverture de mode*» d’été, 
merercMÜ, 1er mai et les-^mrd suivants. 
Assortiment complet .en fait de i ha- 
p«*aux garnis importés directement pour 
la saison d’été, c‘h«*z

Mme H. POITRAS,
148—n 1889 Notre-Dame.

Nouveaux envoi* de Tajn» Bruxelles, Tapestry et en Lai ie, venant des pre­
mières manufacture* de Puni ver*, reçu* cette semaine. Aussi un bel assortiment 

| de PrelaiU Anglais et Canadien*.

OX UhMJSht: VUS V ES DE vu*

1884 Rue Notre-Dame
Bxn

ANNONCE IMPORTANTE

Joiin Murphy & Oie
Nouveautés 

four la - Saison

Pîteno-B anutn
Le Meilleur Romedc qui Guérit Instantanézr.ent lo

Approuvé par 1*« Dentiste» et Médecin* a B il A I I"N C" fN CT IVi "T" ^ 
des Etats Unm et du Canada v IVI AA L_ C* U C. I v I

te Ln vents cites 1s* pUarmscienH d«‘ partout, 23c et 50e. 86—Imv—kn

BOISSEAU
Noua avons le plus joli choix «1 Etoffes 

du printempo encore vu ici. Notre as- 
sortirnent « st très varié et nos qiialité* 
de* plus belle».

CREPONS EN COULEURS, 
CREPONS NOIRS,

GRENADINES DE LAINE, 
GRENADINES HE SOIE.

OUÏS

Nouveau lirai)-» ouverte. 
Nouveau Drnii t ouverte,

( osîimies Soie et Laine, 
lostumes .sole et Laine.

C’est Pourquoi
Désira: k•* «ioo»üt»* ae ao«venus ^
p.» - ...* tr.vi.-.' ' •- «i• - Lit .ci!»-» lie es 
m.iguMii uux p.sncb *r^ «lo % o tu.-e. 
ce ;uu.i-üa« eu ce LU) vi..a. lm uài»oa t»t 
ou-- r. , 1- ivo'i# la <• .1*^0 «!«* 'a; i-* «,u'll 
fai. pour . 1 t.emoucle. Noua pourvut 
sattéfair» roi.» le» gouts t L u»r.r use 
taui*al* poriefd* toute* ltr« b. ur-e-\ 
.-1 vous n« pouvez pi" pajer ie p.ois 
in o. ant 'lu tap.* r< n.plant, nous pou­
vons \ou- (a,te criMlr.

TOUT CE QU’IL FAUT :
TAPIS 
PRELARTS 
MEUBLES 
POELES 
RANGES 
VAISSELLE 
LAMPES 
HORLOGES 
TORDEURS 
Etc., Etc.

Non» avons un grand nombre de tapis cou- 
§Ui que nous vous vendrons a bon marcha.

Ouvert le Soir

The American Wringer Co
Succoeoeure do la

Metropolitan Manufacturing Co
1678 et 1680 rn» .<îotro-Damo

! T.| A. KMMAN3. gérant. 156—«n»

C e»! la beauté de ao 
txe c«jiiinierce.

Vous pouvez trouver 
tout es qu il faut pour 
meubler coniDletemenl 
le foyer. Tout.

Kt vouj payez comp- 
lanl ou nous vou* fai- 
hon-i <r*-'l»t. comme !1 
vous pia.ra.

1er ARGUMENT SOIES A 25c
Un mélange de tous genres de Soierie*, composé uniouement de coupons 

accumulés depuis plusieurs années et «lont nous tenons a nous débarrasser dans 
un bref délai, quantité de ces soies ont coûté de 50 à 75 cent», 

erv enez choisir à 25c.

SOIES ! SOIES !
Soies nuancées. Soie* Brochées,

Soies noire*. Soies de couleur, 
Soies unies de toutes sorte», etc, 

Soies pour Blouses,
Soies pour Robes,

Soies pour Garniture», 
Etc*, Etc., Etc.

Autres Arguments - Etoffes à Mes
Nous insistons sur ce fait que nous sommes les cl lampions en cette spécialité, 

pour les bah prix, rassortiment et la grande quantité «les jobs. Toujours du 
nouveau chaque semaine.

15c la verge, Etoffe à Robe nouveauté, 40 pouces de largeur, toutes les cou­
leurs. Le vrai prix était de 35c.

19c la verge, Serges Françaises pure laine, 20 couleurs, au choix. Vous 
l'avez toujours payé 35c.

29c la verge, Crépon, Serge pure laine, Croisé pure laine, Beige pure laine.
! On les vendait facilement à 65c.

39c la verge. Diagonale fantaisie pure laine, Etoffe française pure laine, 
nouveaiiti» Soies et Laines, Tweeds Ecossais Dure laine, considérés à bas prix à 85c.

Faites votre Choix parmi les Etoffes Noires suivantes:

JOHN MURPHY & CIE
‘iW3 Hue Ste Catherine

Coin de la rue Metcalfe. 
Téléphone 3833.

ft Voulez-vous
Savoir

Quel tempt 11 fe- 
fera demain ! Si 
oui, acheté* an

Chalat-Barometra
Pour $1.75, «ht*

HEflBN i HARRISON, 18401642Ngtre-Dam»

Conditions: In seul prix pour tous 
cl argent comptant.

$100,000 par an 
$1,000,000 en dix ans

CVst au moins le montant que les 
propriétaire» foncier* franco-cana«iien* 
«I«* cette ville peuvent ménager. Preu­
ve : Les propriêtair«*s franco-canadiens 
«lébourseut au moins $250.000 par au 
pour l’assurance de leurs bâtisst*», une 
réduction par conséquent «le 40 p. c. 
dans h*s taux d’assurance leur laisse­
rait en main nu moins $100,000 par 
nn ; $1.000,000 en dix ans. Or, la Cio 
d'assuramo Mutuelle «le Montréal, No 
9 UYde-St-Lambert, fait cette réduction 
do 40 p. c. dans les taux ; donc, en 
donnant l'assurance de leur* bAtisses 
ft c«*tte Cio, les propriétaires fonciers 
franco-canadiens de cette cité peuvent 
ménager $100,000 par an ; $1.000.000 
en dix ans. 119—n

Au Choix Au ChoixRevenna Noir Français 
Drap Soleil non Fuie Laine 
Cheviotte Noire 
Serge Française Noire 1
Crépon Noir Pure I^aine |
Armure Rayée Noire J

Aucnn de ces ai tides valent moins de $1.00, plusieurs 
mêmes coûtant $1.25.

TAPIS - PRELARTS - RIDEAUX
Alt Gr U ME IV T «’ACTUALITE

Nos affaires «lans ce département sont colossales. Tout ce que nous avan­
çons est de la plus exacte vérité. Voyez nos prix. Comparez les qualités.

Tapis Tapestry, 21c, 25c, 29c, 33c.
Tanis de Jiruxelles—2 jobs extra—62Ac, 89c.
Prélarts^Tseulement 18c, 32c, 42c.
Ridetun^Chcrflc; seulement 82.35, $3.50, $3 95, 84.25, 84.75 la paire. 
RideaUx"ôn Dentelle, blanc et écran, de 25c à $2.00 la paire.
Stores pour porte* et fenêtres, do toutes grandeurs et largeurs.
Mats et Rugs achetés et vendus à des prix très bas.

Modes » en « Chapeaux
LE PLUS GRAND EFFORT DE LA SAISON

CHAPEAUX GARNIS—Modes de Paris, à $1.25, $1.50, $2.50, $4.00, $5.00. 
Tous Prix Réduits.

FLEURS—200 boîte» belles Fleurs, très bonne qualité, importées pour les 
vendre à 30c et 50c. Vous les choisirez à 15c et 25c.

I

ARGENT A PRETER
fhir première hyothèquo nu plu* bas tau* 

d'iutérèt. Aucune commission ne sera chargée 
en s adressant directement a

LOUIS ALLARD.
173—Jno 833 rue Denis. Montréal.

ARGENT A PRETER
Creanc»» achetoc» a Sot 6 p.c.

L. BELANGER - - Notalra
58 RUE ST JACQUES ot 116 RUE 

________ VISITATION U7-jn»

ARGENT A PRETER
Sur première hypothèque a la ville üs* la 

campagne au plus bas taux d'intérêt aaoj 
commtsaiun. en s'adressant direcremenOx 

L. A. CADIKUX.
No 2o rue St Jacques ou au N a iti rua AV> 

bina,________ lit J—

ARGENT A PRETER
A (et U pour cent. Lots a vendre i Lachla-x 

H. .SCHKTAGNE, Notaire.
6. CAte St Lambert et 1617 2&trc Dama 

Résidence: Lachine. 301—jno

ARGENT A PRETER
Sur propriétés de ville et do campagne, • 

Sj tt G p. a Veniee et achate d'immeuble-i.
A. DUBREUIL. Notaire,

297—jno IG, St-Jacquos, Montreal.

BOISSEAU - FRERES
()«tn dss rues St-Laarmt, Ite-O&therini st St-Obarlei-Borromtfs

EN VENTE PARTOUT
157-6

ECHELLES DE SAUVETAGE
CONTRE LE FEU

Escaliers en Fonto
Les dernier» dessina.
Approvisionnement' d'entrepreneurs. 
Demande:', les estimations.

GUSTA.VE LE MI IS TJX
CHIRURGIEN DENTISTE

1592 H UI : STE-C A T H E KIX E. porte voisins 
■ d«» '.a pharmacie Lachance. Extraction de 

dents sans douleur» par 1 électricité et par 
I anesthesia locale. Dents posées sans palais. 

Dentiers fait- d’apres les procédés les plus 
nouveaux, obturations en or. urgent ou plati­
ne sans au cuutv douleur. 170—jno

Le temps c’est de l’ar­
gent. Vous épargnez du 
temps et de l’argent en 
achetant une boite de 
Clock Cigars.

Ui
U Comme Doublure de Jupe

151-2

SUf
ü

LA BANQUE VILLE-MARIE
AVIS os* par lo prôsout «in’nn dlvl lende de

TH«»ls Pot R rt .N t Cl p <• I ••«.• d«-< lari'- pour lo 
m-raestn . >urair - ir ! < apltal Pay^ rt»* o**:»® InMl 
tutu-ii. 1 qutva.ant à six pour « •nt v«» p <• par an ot
«lue !•■ mm........ p.«v tm* mu Itun a i Prim li ai ou à

.11
1 i.iTi*- ! - i'ranst«Tt «oront ferm> 8 du 17 au 31 

Mal |u >■ nain lui iurtiv» in'nt.
I.'ush -mi l •«* aeiirral- aunm 11 - des a tlonnaires *e 

ti'inlra .1 Itui i " tp«'. MARDI !o DIX lit l-
T11 MI. jour de .It IN pro* hain. à Ml DI.

Par ordredu lluri au de Direotion,
W. WkiK Pç| »M. nt.

Le Chamois de Fibre est superbe "
Car il n'ajoute aucune pesanteur appréciable au vêtement comme le font 
plusieurs autres soi-disant en! re doublures. Isi raideur est «me d«v «os 
propriété» naturelles, elle no contient ni g.uo ni empois qui s'amollit * 
1 humidité. Elle drape gra- iousement, elle no déciiire et ne > etiie pas aux 
roulures. Dans tous les principaux magasina, 3 pesanteurs, Üi pouces de 
largçur. 35c !n \ 1 rg»-.

.S«* mcîlor do-* mutations inferieures.
Chaque vc.-go do Véritable Chamois de Fibre est Etiquetée.
Drovotc, juillet Is'JU. marque de commorce enregistrée.

CHANTELOUP MFC. CO
£$7, 593 line Craig,

149—6

Une horloge avec cha­
que boite de Clock Ci- 
garSjet un réveille-matin 
dans chaque dixième 
boite.

151-2

Le Docteur J. MASSON
Mombr® de T» Soeiété Anatomo-clintc|«x9 de Tille, 

médaillé de la Faculté Catholique do Ulle. Docteur 
en médecine do rUuiverelté da Louvain, Docteur ea 
médecine do la Faculté de Parle. 172 RUii 3AINT- 
DKN19. M.-decIne, Chlrnrele. Acooushemont. 
Ccaeultattone: 8 9 heure* e.m. \ Téléphone

21—Jao 1 * 3 et 7 à 8 hre p.m. » 6874

GAü.MKK A- LKFEBVRE,
Successeurs do H. A. MILLSR.

peintres do maisons et d'ensoignss, tapis­
siers et docorateura, doreurs, vitriers, imita­
teurs. blanchisseurs, «-to.. No 1990 ruo Sto
Catherine, Montréal. 98—n

Dni!£/iQ Ferblantier. Plombier e5 
■ LMJxjr’lO, Couvreur. 1441 ruo 8te Ca­
therine. Spécialité en couvertures et corai- 

I ch en. Pon&go «lo tuyaux a gaz et a vapeur. 
Ouvrage ex«-cut ■ avec »oia 06 a des prix très 
niodéi-'S. S rock de poêles ot glacières conv 
taPimenL eu maint. 167—jno

Bureau et atelier Cote-des-Naipà
3XOl\ 4/S 1 IA.E 

Proprlelsirc «*w «arr.-rcs di wrault Koug% 
L. se et (iris

J. 13 K U IsT K T
Manufacturier et Importatenrds Monument» 
en Marbre t Granit, Ouvrages de b «tissoj. 
et do Cinuitièrcs, etc., de tout«js descriptions. 
En gro» ot détail. Estimation» donnée* *ur 
applfoation. Céts-des-Neigea, .dontreal. 4V 
léphone IlelU 466d (Counectiou graLu::e pour 
Montréal.) 216—jno

Le commerce de gros seul approvisionné par la CANADIAN FIBRE CHA­
MOIS

■♦M(=]*=:W=W
CO., Montréal. 0

à
>1. *J.avri 1 S'.'ô- Ms-U A L'Et « ALYPTOL An.sol.U lODOFORSO-CRkû-'OTR

LA BANQUE JACQUES CARTIER Oivi- 
clondo No 59 A VIS cal ; at !«: present 

donne qu'un «iividonde «le troi» «*t «!»'tn: «3 ) 
pour cent sur le capital payé de ce c Institu- 

; ■ •nicetre m,uü. 
et sera pavjible un bunuiu «i«» la llanquc. a 
Montréai.'lo .1 apr. s le PiiMIIKK
d«*.m> »4Kü» l!\l>. ! -s Livre d • T!.i f rts 
seront fermes «lu dix «opl au trento et un i 
niai prochain, inclu-i* « incnt.

L A - s tu 1*1'-c t .eu'-raie A nnut-llodc.s Action- | 
nai e-do la H «noue aura lieu nu Mur«*au de 
la Hau«i ic. « M«'ti r« «•1. Morrrcdl. lo 19 Juin 
prochain, a UN F heure P.M. Par ordre du 
bureau «le l)ire« lion.

TIMKI IIK A.*sM.ini-ü« rant.
14» m - n

BANQUE D H0CHELAGA
AVIS»'- «ioiiiu par l«»s pp sentes qu un «li- 

videndo «le trois «t 1 ••mi poir .«nt pour 1«î.s 
stx moi' • ou rants, «gai .11 1 ri x de s« pt pour 
« eut par an. a • ! • <î, < !,\i> .qr i(j capital payé 
do cotte instituti«>n • «pi d sera paxable au 
Hut'‘ir 1 l’rinclt al nu 4-•■» s ; <,«ir'«\ies, le ou 
après *■ a m « • d 1. le i :• un prociiain.

Ix; b v. o de transferts ►♦•ra fomié dei>uis le 
17 au 31 mai ia lusivemeni.

I.'asscin(liée gan- raJi' annuelle «Je» action- 
nain» aura lieu au Hunan Principal de l.i 
Baaqu*'. s irncdi. ' 1 • ,uin prochain, à midi.

1 ' «r onlre du Hurcati.
A . î. I N 1)1 r.(*A8T.

143 1 n Ocrant U-m-rnl.

mtOICAMENT SANS RIVAL POUR LA GUtR/SON D£S

TOUX OPINIATRES * BRONCHITES * CATARRHES
LARYNGITES » MALADIES DE POITRINE

Biifpr les TériUbles l'VP S (’LES COGXET porunl ssr l>d«ioe(le la sigualnre de I la«rntesr 
PARIS. 43 Bue d.e Samtonge - MONTRÉ AT . Pharmacie DÉCARY.

AVERTISSEMENT AU PUBLIC !

seuntt: p: 2; cts la Mint,
I cQU«eN 3 HAIR KEEPER r%t une prA '

ya a . a - ; i« i .«’tr < hev- nx leur Ticauté j
et i<Mif cou.«'tir prijuiti\( anéb- la» hftto de»
« bexeu fait di-parat:. e le*-'.artres fannou- ' 

et'»«* aa«»i pou«cr lo* rheveut. Ce n'e*>t t 
pas une teint«ir« L - f a t. s r'alr«*- «te la ; 
the-eltirrs dev«em **nt reiulssnte^ KIW» «• t 
rt'a'»'»Ti ' po.. •* ( uclio aut 1 e preparation d» , 
60e ua il. Ln \tnt«-< emou> le» pharintacieoa , 

li iae

WiNous prions instamment le public 
de voir à ce que dans lo bout de 
chaque Cigare M PKG TOP ” 
une cheville soit inséré© 
avec les mots “Peg Top” 
imprimés sur icelle, 
au cas oü des

marchands 
sans scrupule, 
fabricants ou 

au n os personnes tâ­
cheraient d imiter notre 

célèbre marque. Nous don­
nons cet avis afin do protéger 

nos clients ainsi que nous-mêmes.

CMorhydro-Pcpslque 
Au QJca e* •«**>*-«

TONIDIGESTIF

J. I. ^ l
4tl'im I 5»“»» * "

Ue ceemLaA'if- * Jja *■
dütki- de., dt

A U *0*®
P,, r tn

•rrt:4fr.50leriJ«w

ntMT . PARIS
COLLIN A.5

1>7.MT3ï«lT]

CÀNAbiEN
Lee trains imrtiront de la Gara 

Windsor pour
Boston. *9.00 ».m. -n.S.îJO p.m. — Portland, 9.00 

» m ♦8.20 p m. — Ottawa, bO.M) a.ra. 8*9.10 p.m. - 
Toronto, I«étroit, Chicago, *8.25 a.ra. -s'.l-OO p n»-— 
Saul*, ^to Mario, St Paul, Mlnneapolia -89.10 p.m.— 
Winnipeg et Vancouver, *9.50 a ra. -St Jean, *9.09 
n.m. 4 0Û p.m. *98.20 p.m. ia8.40 p.m -Shorbroa*^ 
4 (*'> p m. t«8.40 p.m. — Winchester et Perth, 98.25 
a m. •»'.*.<>J p.m -Newport. bO.OO a.m. 4.05 p m. 
••8.20 p.m. - Halifax, N. K., St Joan, N B , oto., 
US. <0 p.m.—liuison. /1.1'» p m,. 1 > p in.

Partent «lu la gare Dalhousio ;>our 
Qn o i8.10 R.m ItS.SO p.m ■1(1.30 p.in.—J»* 

î!< .' . st 'iat>ri<'i. Trolp-Itivi* ie«. ft 1 ■ p m —Ottawa, 
•v ::it a.m. 15 i» m st Lin, st-1-hiBtach-'* « t Ste- 
Auath«>. p in.—st-.D-r .nif. S.30 a m. .*.90 p a.

. r 11 t.n i N) p.m,
r, :«i p m. 5.45 p.m. Samedi, 1.30 p m. au Heu <la
■ P >•*- _Iob Jours, dimanche «omprlT tTous les 
j..ur- •m pt - tiuedl. *s.Tme«|i -. ni ment. I «♦ 
..Mtr. - trrjii' Icb Jours «le la •omatne. a inuiim «rin- i|o coi re*pon<lance i • n Port and 

■. • -r.«‘n «ri.ttat.: Munir il lo - iin.-.ll noir ih *
tliin mr’ “ uh mrnt. s< liar» pnlaii et dortoir. 

Vi i: v i té !»"' 1 «uv 11b et illmanchcB.
|iiir. «’' '1-- Ihii- ts «-t du Tel«-grapho de la ville, 

129 rue st-Jacqm-9, pre« du burean «!• Poste.

s

L 0. GROTHE & CIE. DE TOT fi EX EH AL :

Pharmacie Décary, Montréal

Les Trains partent de la Gare 
Bonaventure :

fNo'e * *|«nSfl«* «|uotldlen.l Tou** les nitr*** train* 
font le F.-rvice tous le» Jour*, cm cpte 1«* dimanche.

p (M) u m , 4.1 n m >' «r «*ttuwa et tou'cB lea 
•taitonfl mù. • • ir le* « licmtnB .h-fer «'. A. el O. A. 
ftp > 9 10 a.m, *8 2.’* p.m l’our Toronto, lîu-
iiiiltou■ « hftte» Niagara. London, Ixdroit. « hicago, 
cto.

1 .U) P m tmtxt-i Pour Brock ville. .>.00 p m.— 
j ur««>tn.\;a. 7 «)'» am. lour M mmlugforJ,
Vall> -1*1 ' t M , .en Si.ring*. 4 20 p m Pouf 
I ..rnulutffonl. VhII. - to i«i . t I. rt « o» in«ton.

S ]n m. imixt»*) pour !*iaul Ponl. 7 50 o ta. 
1 o il ;• I'-ibr'x'ko, l»l.i:«d P;•n«1, Uuét»**? rt In Pro-

. ■ idiit m« ■ lu 10 i m P mr »ïi brook ,
p .rtinnd. qu*'.....c et autre* Btuilon* du choiuin
ne ter lin* rcolonlal, Jus<|U'a î -*rupi>«*lton. N il. 
j5nm, dl * r. le train rc»t<> .i l*l»iut Poiul, |*<mr 1«» II- 

1 i a ni. po'ir st Jeun, «le*-ametllB e*» 
liuin par' « 1 25 p ni.» 4 .0'»p m Pour Sherbrooke, 
I-.;.:»'! P**nd et autre* j m * sur le chemin .1 ter 
li r 4 40 p m » «r m I m. Hou* * Point, au**! 
V nt-rloo via St Lambert et in ch'-mm de ter M P. 
fl, |• , .i i .. ««■« j m Pour *• rel via st Lun

rt ê h» p m Pour m Hyacinthe. au*Bl St Cé- 
f tr« v. i St I a>nl>« rt

■ i ot) t m •*' 1 «• n m . *v 25 p.m Pour îlodon «t 
« .,u y< rk\ .« .V ü. U.1V a m-, *0-20 p.in. l oue 

a Vi-tk vi et li
pour rie.mire des trim* suhurlialns, Lnlleti «• 

toutut inforiiiatlutia. a .ulrciscr au bureau de* blllei* 
«ta la ville, lia rue ai Jav*uM* wu a la gare197-
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mies nmmm
Assaut généra) contre le gou« 

vernement

Le résultat d’un caucus

La volonté populaire des 
Terreneuviens

Manque de respect pour le 
gouverneur

McCarthy vs Thon. M. Ouimet

(De notre correspondanr particulier)
Ottawa. 3U — Ou »«• demandait ret- 

te u^ri-s-iaidi, «iiiêl avait été le résultat 
du caueua tenu ce matin j»ar M. Lau­
rier et ses partisans ; « eux - i n'ont pas 
tardé il nous l'apprendre. Dans leur 
réunion secrète, ils avaient décidé de 
livrer un assaut général aux force» mi­
nistérielles. Aussi, dès le début de la 
séance de cette après-midi, a-t-ou vu M.
1 lavis interpeller M. Foster au 
d’un entrefilet publié dans la ‘'Gazette * 
de Montréal, concernant l'annexion de 
Terreueuve. D’après ce journal, dit-il, 
nous avons lieu de croire «jue c’est 1 in­
tention du gouvernement de conclure les 
négociations relative» à l'annexion avec 
lu législature actuelle de nie, sans HUO 
le< habitants de Terreueuve soient con­
sultas, sans que «vs Lég«*'iutions soient 
ratiliées par un plébiscite.

M. Davis a demandé «les renseigne- 
ments ù M. l'os ter sur ce point ; mais 
!«• ministre des tiiuiinvs lui a ré|K»ndu 
que 1«* moment n’était pas venu de livrer 
à la publicité l«*s délibération» d«» la 
conférence terreneuvienne et qu’il ne 
pouvait fournir il la «-banibre pour le 
moment d'autres ren-s<*ignenieuts que 
ceux qu'elle possètîe il«*jil.

Cotte réi>«»ns«* a été le signal du com­
bat et M. Davis sYat empressé de pro- 
l>«*ser l’ajourmuiieut <ie la chambre ou 
eigue de censure (outre le gouverne­
ment.

L’honorable M. Laurier et M. Mills 
ont fait une e«>rtie contre le ministère, 
proclamant que la chambre avait droit 
aux reiistugncmenU exigés par M. Da­
vis. Nous espérons, se sont-ils «*cnés, 
tpi'on n'entraînera pas l’tle d«* T«*nv- 
n*■ uve dans la coufé«lératiou malgré 1«'S 
habitants de «•«• pays «»t sans h's avoir 
consultés ; qu'on ne sera plus témoin 
dis méthod«\s scandaleuses au moyen 
desquelles lu N«nivelle-Fcosso a «*té iu- 
fV*o«lé<* au Canada «*t «l'une agitation 
malheureuse comme cvlle qui a tegné 
dans cette province durant do longues 
années et qui nVst pas même éteinte 
entièrement aujourd’hui. Pour annexer 
la Nouvelle - Ecosse, on a eu m*«mra 
h la corruption ; on a promis des em­
plois lu* ratifs aux membres -i*; la lé­
gislature de cette province, qu’on < st 
ainsi parvenu il suborm r : on leur a 
fait voter l’anin-xion d«* la Nouvt’llc- 
Ecosse en dépit «lu sentiment populai­
re «les habitants <1<* cette province.

!,«• parti libéral a protesté «laits le 
temps contre la tyrannie «’t la malhon­
nêteté «le ces méthoiles ; il profite de 
la première occasion qui s’oflrc a lui 
pour protester aujourd’hui contre toute 
tentative d’annexer Terreneuvo sans 
que rannexion ait ét«'* préalablement 
approuvée par 1«‘S habitants «le cette 
île.

Il soutient (pie c’est le «levoir du gou­
vernement «le renseigner sur et* point la 
chambre et le pays tout entier.

C’est le Dr Weldon, député d’Al­
bert, Nouveau-Brunswick, qui a répon­
du, au nom du gouvernement, A M. 
Laurier «»t aux autres orateurs de la 
gauche. M. Weldon habite Halifax une 
grande partie du temps «‘t il est bien 
renseigné sur ce «pii se passe thins la 
Nouvelle-Ecosse. Au physique, c’est un 
des plus beaux hommes de Ift « hambre; 
c’est un colosse «le plus de six pieds 
et. ce (pti vaut mieux encore, un «*x- 
celleut debater, «b* l’étoffe «le ministre 
«ti un mot. il a affirmé qu’il ne restait 
plus duns la N«>uvello-Eo«jsse la moin­
dre trace d’agitation de la nature de 
«•elle dont les orateurs de la gauche 
ii vu lent parlé, «pie tout le momie y 
était heureux <1«* l’état «le choses ac­
tuel. Quant A Terreneuv<*. l’annexion, 
si die a lieu, sera accompli»* avec toute 
la prmlcnce nécessaire. Du reste, elle 
devra « tre soumis*» a la ratification «lu 
parlement du Canada et c’est alors 
que l’opposition pourra faire valoir 
ses objections, si elle «“il a.

Le discours de M. Weldon n’a pas 
mis fin au débat, sir Richanl Cart­
wright, M. Edgar et M. Borden ont 
tout n tour élevé la voix pour mettre 
1«* gouvernement en garde contre le 
danger d’amv'xer les Terreneuviens 
malgré eux. Sir Richard a rappelé A la 
chambre la longue série de malheurs
[liovoqués par l'annexion forcée «le l’Ir- 
nnde A l’Angleterre. Tous ces orateurs 

libéraux ont donné cours A leur élo­
quence et revemliqué les droits du peu­
ple de Terreueuve A être consulté avant 
d’être annexé au Canada.

I*» gouvernement était resté impas­
sible durant ce pr«»nii«*r assaut dirigé 
coutre lui par les plus habiles officiers 
do lu gamîhe. Le mot d’or«lre paraissait 
avoir été donné A droite de garder le 
silence.

Mais la question do Terrencuve n’é­
tait pas la seule dont l’opposition avait 
résolu «le faire un engin de guern» au­
jourd’hui. l u peu avant «*inq heures, 
l’hoimrablo M. Laurier a démasqué une 
autre batterie en demandant A M. Fos­
ter «l’oxplhpior A la «•hainbn» b*s chnn- 
g«»ments minist«'ri«'ls Rurv«»nus depuis la 
mort de sir John Thompson.

Le ministre d«»s tinan«*es ayant énu­
méré une A une toutes les modifications 
qu’a subi«*s réc«*inment le cabinet.1«» chef 
«le l’opposition a «b* nouveau «>nvert le 
fou contre sir Maek«*nzio Bowcll «'t sou 
g«»uvernomcnt.

Il a «l’abonl lu un extrait «le la “Ga­
zette”. de Montréal, «lu mois «b* dé­
cembre, annonçant «pic «lès l’arrivée «le 
lu nouvelh* «le la mort de sir John 
Thompson, b* gouv«*rneur général avait 
consulté sir Frank Smith sur In forma­
tion «l’un nouveau gouvt'ruoniont : que 
ci» dernier n’avait pas voulu s«* charger 
du fardeau <!«• forun*r un cabinet, mais 
avait re«*ommnnilé M. Ma«*k«*nzie B<* 
>vell. La dépêche de In “Gazette” s«* 
terminait par une entrevu*» nve«* sir 
Frank Smith l«]ui est un « atiiolhiue) 
dans laqiK'Ile «•elui-*,i taisait i « log** «I** 
l’honorable Maekenzh» BoW«*ll. «b* sa 
largeur de vu»*, «b* sa sympathi** pour 
l* s « ntholiqtn's. « te.

Sir Mn«k«*ny.ie Bowell a «lonné nu 
«émit les mêmes «*xpli**nti«»lis inini>«*- 
rielles «pu» nous vt'inms «riMiii'iiilr»* «b* 
îa bouclu» «lu ministr* «b's ti:ian«*«'s. a 
fait observ<*r M. La.nier, tuais ni l’un 
ni l’autre m* «lisent un *«»ul mot «b* sir 
Frank Smith. Il «*st «l«u»«- faux qu’il ait 
été appelé en premier lieu par b* g* »■ 
verneur g«'néra’ : «•«,tt«* tiouv**!!»* :*. «bon 
été mise « n « ir* ulatboi uniqm nietif 1 
pour aitircr A sîr Mju U«*!i7.i«.* la >ymo:i 
thie «les **ath«'liques «*t juuir rassurer 
r« ux «pii Hurni«*nt pu s’alnrtn* . «b» la | 
comnl«*xion fortexmoit oraugiste •lu 
ti*.u v.- * a hiidistèrr. «le protf st«N s’éi 
M. Laur'.**r, « oiiîrt» «•«•» itié'lho»!'^ ma! 
honnête»», non pus A « anse «!«• sir Frank j 
Smith, mats à rause «lu g**tiveni«*nr g«'* 
nérnl «lonl on ass.n b* .!«• la s«»rti» b» iu»in i 
A In publi» at i«*n «b* la issct''«« «îe^tiné*<»
A servir «b s intérêts «b* parti : «’••st iin 
grau*l uintiipte de r»*sj»«-et p.-e: ;.» r«»pré- 
ipniuut *1«* Sa Maji sté. Et «le «leux.

la proposition de »c former en

n. te de» »ut*»ideé. M. Edgar, que 
.'••rateur avait rupp*-.é & l’ordre un i*»u 
aupara\xnt. a sorti lui aussi toutes les 
flèche* de son carquois : t«*us ie* mi- 

! nistres y •nt pass', et, aprè» une xllu 
s:*>n persouLtdie à chacun d’eux, le lé- 
puté «l’Ontario a eu la complaisance 
•i«* leur dire sans dissimulation «lu’ils 
étaient tous «l« <t ini‘apables ; qu’aucun 
d’eux ne iioaséda.t le sav »ir et 1« 
tal« ut uéces»iiir«*s pour s’acquitter «sin- 
veuabb ment «le tes f«*t.* fions, ("est la 
deuxième t*i. ia troisième fois «lu’ila leur 
fuit *»•• compliment. l^*s ministres preu- 
uent la i h«*se assi z bi«*u.

Toute la séance «le l’après-midi a été 
coü*a«rée aux discussions «pti pr*Vè- 
d«-nt. Ce soir la chambre a siégé jus- 
qu’à 10.JO heures et u adopté une par­
tie du budget supplémentaire.

M. McCarthy donne avis que jeudi il 
•leinainieru au goUv«»riKmeut si «-’« st 
l’honorable M. Ouimet «pii a fait publier 
dans “La Pr«*ss«" nu télégramme por­
tant su signature et niant que sir C. 
11. Tupper eut jamais exigé de ses «*«>1- 
lègues que les élections eussent lieu 
avant la présentation au parlement «l«»s 
b*is réparatrice» en fav«»ur l«*s catho­
liques de Manitoba, si ces lois répartitri- 
e«*s devenaieut nécessaires par U* reins 
de la législature de Manitoba, de se 
conformer A l’arrêté «lu conseil, et ajou­
tant que dans ce dernier « as ces lois 
réparatrices seraient présentées sous le 
plus ««>urt delai possible pour assurer 
leur adoption.

M. McCarthy veut aussi mi voir si le 
discours prononcé h4 jour d«* la nomina­
tion à Ver*-hères par le ministre des 
travaux publics est bien rapporté «il 
«*it«» les journaux) et ces déclarations 
doivent être considérées comme l’expres­
sion d«* la politique du gouvernement 
sur la «luestiou des écoles.

Le célèbre Daltou demande, en outre, 
si udveuant le refus du Manitoba de se 
««ouforiiu r au “remedial or«h*r.” d *s 
lois réparatrices seront présentée* au 
pari (-ment du Canada. Il pose cette 
question sous une forme indirecte eu 
demandant si le implement sera inves­
ti d«* l’autorité et de ia juridiction né­
cessaires pour adopter ces lois répara­
trices.

M. A. T. Lépine, député de Mont­
réal-Est. donne avis qu’il propi^era 
que la journée de huit heures soit adop­
tée partout oft des ouvriers seront em­
ployés directement ou indirectement A 
d«*s travaux du gouvernement.

Le “Citizen” de «vtte ville, fuit de 
justes observations concernant l«»s 
plaint«»s intéressées «le l’opiio.sition con­
tre 1«» recensement de 1 SU 1. fo»s a«lver- 
saires de la protection ne cessent d’a«*- 
cuser l«*s officiers du recensement d’a­
voir grossi imlflment b* nombre «les 
établissements industriels et celui «les 
ouvriers auxquels ils donnent de l’em­
ploi, parce qu’il» «>nt indu dans <*e cha­
pitre les ateliers particuliers d« s eor- 
«lonniers, des forgerons, «les taillcui*». 
etc. Ces gens, «lit notre «*onfrère, ne 
oonserit«»nt A donner A une maison le 
titre d'établissement industriel «pie si 
elle a au moins trois étages «b» hau­
teur. une centaine de fenêtres, une che­
minée colossale «»t une ma«*hino A vapeur 
«huit le >iffl«*t se fasse entendre trois 
fois par jour. Ils veulent bien qu’on 
énumère comme ouvriers vingt forge- 

i rons qui travaillent dans la même forge,
| vingt cordonniers réunis journellement 
I «lans la même manufacture «le chaus- 
' sures : mais il faut omettre le nom 
* «lu forgeron «*t «lu «-ordonnier qui font 

subir A la matière 1« .s même* transfor­
mations, mais travailent seuls dans 
l«»ur modeste atelier, ou n’ont qtfuri ou 
«leux assistants. C'est absurde.

Sous ce rup|K>rt on va beaucoup plus 
loin aux Etats-Unis qu'au Canada * 
on inscrit parmi les ouvriers travail­
lant dans un établissement industriel 
ceux qui fendent «lu bois en menus mor­
ceaux appelés en anglais “ Kimlling 
wood,” les embouteilleurs, et une foule 
«l’autivs qui sont exclus de «ette classe 
au Cana«îa. |»ar<*«» qu’on ne considère 
pas qu’ils font subir A la matière une 
transformation suffisante i>«>iir que leur ) 
occupation s«*it reganlée comme une 
«K*cupfttion industrielle «lans b* sens de 
la loi concernant les établissements in­
dustriels.

LES CANADIENS
DES ETATS-UNIS

LE SUCCESSEUR
DE M. CHEVALIER

Le portrait du nouveau chef

Bien qu’elle n'ait pas été anuon«?ée 
officiellement, la nomination de M. ] 
David Legault, «*01111110 chef de la police i 
«lu Revenu Provincial, ne fait plus de 
doute pour personne.

Le successeur tie M. Chevalier est 1 
aujourd'hui dans sa 4-4«» année. C’est 
un grand amateur de sport, «lans ce 
qu’il a de plus distingué : l'escrime, i

l'athlétisme et la gymnastique hygiéni- 
qin». De ce chef il s’«*>t même fait une | 
réputation enviable. Mais c’est par ses 

i «nullités morales qu'il s’est davantage 
reconnu»n<lé aux préférences des au­
torités qui avaient A choisir entr*» 
une dh’.niiu* «1«» coiu iirrents tous mieux 
qualifiés l«»s uns «pu» les autres. Sa 
nomination 11*» peut manquer de recevoir 
l'approbation générale.

MARCHE AU FROMAGE ET AU 
BEURRE

fo' marché
tranquille. Il n’y 
«b* l'autre côté de 
«iints «U» la campa

au fromage est 
a ri«*n de nouveau 
r«M*éan. 1 .<*s lubri 

«m* «ont A s** pré­
parer jHcir la nouvelle saison. I,«» bu- 
r« nu *1«» Bro«*kvil!«* ouvrira jeudi. N*»u« 
cotons : nouveaux pr«iduits S* t A .

D* marché au beurro est dur • t , 
tran«|Uilb* pour toutes l«»s qu*»!' s «I * 
beurn*. L«»m d«Menteui.s ne H'* font pas ! 
pri«*r i*our v«»n«lr«* b* bourre des crêine- 
ri«'s nonvi‘lb'in«»nt fait A IM.*. |«irs«]u’:l< , 
j h * u v * ■ n t l’iditcnir. mais l«*s a«,het«*urs 1 
m* veulent même pas payer «•«• prix.

N"Us «‘dons frais «les cr«'*in»*i»*s.
171 ■» A l*v ; vieux «les «Tèmerit s. KK- 
A !-«• : «b*s laifories «i«*s 'l’ownships. 
l«î<- m ; Morrisburg «»t Br«e*kville.
1 .”»«• A 1.'»^* : «l«» l’Ouest. 13c A 14c ; 
vi«»ux d«*s lait«*ri«*a. (b* A IV.

Arrivais» a Montreal

I «-

Produit*. O.T.R. C. P. R. Can.
Mai», nkinot» . .. 40)
Poi*. n»im»t* . . l’iOU
IveiM minois

V arme rie b le baril».
r.iou

3113 *.!!!
«1 n N. bolic*............... 528 1*7
llctirre. no:-* 8.1 181
Ktimmar botio*. . . 34 .'>8 ....
Cuir rouir aux.. 121
ivtrolo. baril» no .... ..«•
U Uiékey si wa». bris M

MINNEAPOLIS — Vue foule «oa- 
sidéruble s’ètail portée au PavUlon, 
vendredi aprè».midi. iK*ar «Otendre le 
pr«*,'rumm • *îe la “City Baud” et per­
sonae li a été dé»ap|>oihté. Cette tauiu- 
r*- fa t entcmlre «!•• très boiu.** musi­
que. Notre j«* iu * compatriote. M. J. H. 
Bourgesult, y joue la prem.ère * lari- 
iiettc aiiis»: que uaus la “Daitith Sym­
phony Or**histra” «lui a donné le pro­
gramme «Lia» !u ?«'iré«*. Ce jeune musi­
cien - ii n’a «jue J3 ans — e*t considé­
ré par les connaisseur* evuume le meil­
leur elarin«*tti*te de l’ÜuoMt.

D’habitudes régulières et travaillant 
h« aucoiip tout le temps, M. Bourgeault 
a un bel avenir ouvert devant lui. 11 
est généreuseiiicut secomié par son pè­
re amateur de bonne musique, qui ne 
néglige rien pour que son til» attei­
gne le but au«iuel le destinent ses m- 
contestables talents.

WADENA, MIN. M. Joseph Ban- 
terre, de Wadena, Minn., non» écrit 
que les catholiques «le ectt** l«X*ulité bâ­
tiront dans le courant de l’été une U 1-
10 «‘-glis«» dont 1«* « oût sera de $l»r>,0O().

M A N t * 11 EST EH. N.li. tes pairs
derniers on était à planter des srbr*»s 
et ù faire d'autres améliorations Mtr le 
terram « uvironuant l’église Ste Mari**.

—M. J. Lalib«»rté( du K. !.. est arri­
vé» ici jeudi matin «lans l’intention d'é­
tablir une manufacture d’allumettes.

—L’installation «les oftici«*rs «lu Club 
Jolliet aura lieu mardi prochain, j««ur 
de l'asscml^lée rcguliêr*».

—MM. Louis et Pierre Cyr seront A 
Manchester sous peu 01T ils donneront 
«les représentations au théâtre Gorman, 
les trois derniers jours de la semaine 
n ro« haine.

—Les KK 1*1». J. Billittii, <’. SS. U , 
Ls. St-Pierre, SS. K., «*t E. Lauiou- 
tagm». U. SS. K., de Ste-Anue de B»»au- 
pré sont les prédicateurs *l«*s retraites 
A St-Augustiii. Il y a deux exercice» 
par jour, le matin A S hrs., et «l«* s«»lr 
ù 7.15 hrs. Les «lames suivent r<»ligieu- 
semeiit les exercices «le leur retraite 
nui doit se terminer dimanche après- 
midi. Le même soir aura litui l’ouver­
ture «le la retraite «les demoiselles.

—Nous apprenons que M. Joseph 
Gagnon, fils «le M. Pierre Gagnon «le 
<*elt«* ville, s’est 8érieu»«»inent blessé 
lundi dernier à New Market. M. Ga­
gnon. étant A préparer «la bois «le cons­
truction. s’est donné* un coup <b* huche 
sur le pied qui lui a fait une entaille «le 
K pouces. Le blessé est s«>us les soins 
de M. le Dr Desbluest et on os|»ère 
«ju’il s«» rétablira bientôt.

LAWRENCE — Les ph arm a «ion s 
de notre ville, au moins quelques-uns. 
semblent jouer d«» malheur. Quatre 
d'entre ceux <|ui avaient eu leur permis 
du bureau «le pharmii«*ie «le mémoire fia 
de siècle, ont été mis de côté par l«*.s 
commissaires des licences, encor** fin 
de siècle. Nos pharmaciens canadiens 
sont encore sur le qui-vive, car la com­
mission n’a pas encore décidé «J«» leur 
sort.

MARLBORO, MASS. Vob i l«*s 
noms «les Canadiens qui ont obtenu d«'s 
lireni’os p«*ur les pro«*bains «louze moi*-: 
Israël Rassevilhç J. B. Lottinville, K. 
Beaudrcau, J. Lebleau. Les candidats | 
ont certainement été mieux servis que 
l’année passée. Le prix «les licences, 
cett«» année. «*st d«» $l.ô()0.

WILLIAMSTOWN M. Joseph 
Brazea i. un jeune homnn» employé 
dans l’atelier «!«' carlage «le la fabri­
que WMliamstown. s’«*st fait tractunr 
le bras droit A plusieurs endroits, «*n 
essayant «b» remettre «»n place une <*oiir- 
roie qui était glissée hors d’un arbre 
d«» transmission.

WARE — D«»s cinq Canadiens qui 
ont fait la demande d’une li<*«»iu*e pour 
la vente «le spiritueux, M. Félix Bom- 
bar«l est le seul qui en ait obtenu une.

LOWELL M. George» Charotte. 
fils d’Alexandre Charette, de la Ger- 
shon Ave, un de nos jdus anciens com­
patriotes. est revenu i<*i sanusli soir.

M. Charette est le seul «b? nos com­
patriotes qui ait fait depuis onze uns 
le service sur la frégate américaine 
“Chicago,” dont il est maintenant ar­
murier en <*h«'f.

Il y a -lî mois que M. Charette Vest 
pas venu ici. Inutile do dire que sa fa­
mille et ses amis l’ont reçu A coeur ou­
vert. Il passera quatre semaines A Lo­
well, après quoi il s«» rembarquera sur 
le navire “Massachusetts.”

—L'association de secours de l’hôpital 
des ouvriers n’existe que depuis deux 
mois, mais elle a. en si peu «le temps, 
fait s«*s preuves d’utilité. L’associnthm 
a fait chez les ouvriers de la compa­
gnie Lowell deux quêtes qui lui ont 
rapporté un total de $200. Trois pa­
tients ont déjà été envoyés A l’h«jpital 
St-John A ses frais. Beaucoup «le mem­
bres doublent généreusement leur mo­
dique contribution de cinq sous par 
mois. Les ouvriers des lubriques Tre- 
mont and Suffolk « t Hamilton ont ex­
primé le désir «le fair»' parti*» de l'as­
sociation et une assemblée sorj. ternie 
le lu mai pour considérer leur deman­
de.

—Samedi midi, le petit Edward Da­
ly. Agé d<» cinq ans. enfant de Dan. 
Daly. 42 rue Fenwi«*k, s«>rtit, après 
avoir dîné, pour aller jouer sur la rue.
11 rem ontra un autre p«*tit garqon nom­
mé Thomas M«Grath. Agé d«? 8 ans. 
dont 1rs parents demeurent au No 0 
dans la même rue, et tous deux entrè­
rent dans une épicerie située près de 
IA, tenue pur l*at. Brown. A ce wo- 
m« nt rétablissement était sous ia sur­
veillance de MJlc Brown, Jennie. Mc­
Grath. «pii furetait un peu partout, mit 
la main sur une vieille carabine Flau­
bert, qu’il trouva derrière un comp­
toir. et ajusta son petit ami. “Prends 
donc garde”, s’écria un frère «lu petit 
Edward qui se trouvait IA. “la «ara- 
bine pourrait être chargée.” M«*Grath 
répomlit : “Non. elle ne l’est pas, vois”. 
L«» chien partit « t une bail»» atteignit 
l’enfant A la t«M«». L’ambulance fut aus­
sitôt mumléc et 1<* transporta A l'hôpi- 
tal. On ne «Toit pas qu'il en revienne.

L«* surinfondant Davis a fait arrêter 
McGrath, mais le gurçpn a fait un rô­
tit si fram* de l’accident qu’on le relâ- 
chcra probablement.

l'LINT A la dernière assemblée du 
club «l«*s joueurs «le «lames du village 
Flint on a élu les officiers dont les 
noms suivent :

Président. E<1. J. Ami«>t : virc-prêti- 
«b*nt. Nap. Dussault : trésorier, H. Ua- 
boin : pcr**ept«*ur. Léon Trépanier, ad- 
j.fint. Pi«»rrc K* ss.

Après quebim-»» paroles bumoristi- 
ques par M. Auiiot. on a procédé A une 
partie «b» daim's pour b* <-ham|»ionnat.

Le champion. Al«*x. Léger, n ét«'» «lé- 
fait par M. E«b*ua;d La«*r«)ix. «pii .1 
gagné deux parties contr«‘ M. Léger 
«pii lui en a fait “gratter” une.

FALLHIVER Hier,A rassemblée r# 
gulièr»» «les zouav*»». l’invitation «1«* la 
so«*iété St Joan Baptist»», de Wo«ii»H«j<* 
k«*t. «l’assister A la fêi«* nationnle, en 
««•tt«* ville, a été accept»***.

<juel«|u«»s m«*iubr«'s s’étaient propos? 
«!«• fuir»* objec tion, mais rnithousiasuie 
nv«*«* l«*«pi« l « «*Tt«* proposition a »*t«' a< 
«•u«'illi<» par b s jeunes a coup*'» « «nirt A 
toute observati«»fi et la motion ««•«•ep- 
tant cette invitation a été adoptée A 
rmuiJiimitê.

N emlnsli soir, quand la rr*quête «le 
M. J. s (’haussé »*t ti«*s autr«»» (’ima- 
dbms du nord domamlant de donner le 
nom «b* I.afayett»» au carré que forme 
'n i«ui«-îioü «le*« rues Wold • t A« ushnet. 
a êt«» présenl**»* au bureau «b*s travaux 
oublias, un » !o\.ii influeiit. M. A. I*. 
Smith a fait .‘marquer que MM. 
O'Leary «*t ('«•usnline tenant aubt-rge» 
en fa«e «le lâudioit, voulaient aussi 
donner Isurs noms au carré.

Cette idée e*t eih» seneust f N ou
•Irait-ou mettre «i«* «'«îté le u »ai J «tu h( 
roj. «l’un iibérattur des Etats l u s. 
p«'iir le reu»pia*cr par celui l’uu hôte­
lier. tant bouaéte qu’il pu.ss* Mr.* •

L<* grand mal. c’est «jue !e n«>in de 
I.afayiHte est franc»** ‘f «*** Visir» 
a. tu ls sont tHIemeut n-mpiis d.» p* 
triotisaie qu’ils ne ►«* souviemuTir pias 
de «vux A qui ils d« iveut la .1 erré.

Nous coinprcmiriou* lVpp*siti«>n que 
1’*.!» veut faire A la r««|. i<- «i«* M
i’hsussé et al. si P«ui ««ait «hoisi un 
n«>m liisî rique et eélèbn

L*id«V «i«* d(»uner le u**ui d«» Lafayette 
A « e carré, situé au mille.1 «le la popu­
lation « anadirnne de Nev B« dtor«i. est 
tout A tait appr*«priée et devra.t être 
adivptêe A ruuuniuiité.

IN BIT!,A N D, Me. - Mercredi s »ir. 
près d« G.chain. NY»»-Hampshire, deux 
iutlividus. les frèr«»s ('ado: ett«ç F risk 
et George», ont assailli William Eve 
i«* t. puis il» lui ont enîcr«» «pielques 
dcll.irs. tout «■«» qu’il avait sur lui.

La vu'tiine a r«\*u une halle «Imus l’é- 
paiili».

Les assaillant» qui disent venir 
d*.Aroostook, ont été arrêtés 1» même 

A Berlin. «»t l*»g«ss *ii prison. 11» ont 
fait d**s aveux («omplots.

B()STO\ — Arthur L’Heureux, « i-
«ievant «le Holyoke. »Vst »ui«*idé A Bos­
ton. dimau«*he, au N«> 13, lii(i..ina Pla­
ce. ofi il avait «a pi»u»ion. Après avoir 
ajusté un tube en caoutchouc au Ih-c 
d«- gaz il »«• mit le bout resté libre «!«' 
«*e tube «lans la hoiich*» et inhala !«» gaz 
meurtrier jusqu'à ce qu’il fut as­
phyxié. 11 n’était pas **iu*«u«» mort tou- 
t«-fois quand on 1«» découvrit dans sa 
cbauiluv, mais h*» soin* l«-s |*lu.s em- 
pr«*ss«S» ne puront 1«» re. happer. 8a mè­
re habile au N«> 25 nu* Front.

Mgr LANGEVIN

Grande réception au 
Saint-Louis

Mont

Attention! Les mots .<>.
/s *'/ RUBAN Enormément

LA’PIUS
(randeYente

0 UN CIGARE 
AU CANADA.•«

VENDRE1 CHEZ 'TOUS LES MARCHANDS QU! SONT SA T!S FAITS DUN PROFIT RAISONNABLE:

MAQÇüt CCCCKMERCf

sont SUR LE R.UBAN (jaune) 0

PAR BENNING A BARSALOU PAR MARCOTTE FRERES AMUSEMENTS

Sous l'Acte des Liquidations j (iraude Vente de Meubles ACA^^!EhPE. ^.s^^El
PAR ENCAN PUBLIC

DANS 1. Al i AIKK 1»K

La Compagnie d’imprimerie et 
de Lithographie Gebhardt- 

Berthiaume,

Une séance de gala a été donnée hier ; 
après-midi au M«*nt St-Louis, à l’oc­
casion «le lu visite de Mgr i.angevin.

L« s élèves «lu « ollège ont représenté i 
«v..- grand Mi«vès le drame du R. 1*. | 
Chauffour : “L’Enfant Prodigue.” 11 y 
u eu également des récitatifs qui ont 
fort amusé i*? nombreux public qui rem­
plissait la salle.

L'«»dt» symphonique de Félii'ien Da- 
vi«l : *‘L«» Désert” a été enlevée.

Un grand nombr«» «le membres du 
clergé étaient présents A la fête. **n- 
t.’autres Mgr Gmvel, évêiiue «le Ni«*o- 
let et M. l’abbé Thibaudi«-r, vieaire-gc 
néral «b» <•«• dfocèso. Les élèves ont pré- 
aenlé d«»ux adresses, ruin* à Mgr Lan­
ge vin «»t l’autre à Mgr Gravel.

Mgr «le Sr-Bonifa* a remercié les élè­
ves et termina son allocution en accor- 
dant A l'institut ion «lu Mont St-Louis, 
en souvenir «le sa visiie, une réc«»mpon- 
so «riionneur. sous forme «l’une médailh' 
d’or «iiii sera présentée, en .s«»n nom, à 
la tin «le l’anruV scolaire A l’élève qui 
aura fait la meilleure composition fran­
çaise.

M. F. X. Langevin. no tain» de St-Isi- 
dor«\ pèr«* •!•• Mgr Langevin, nssistuit 
A la séamn* donnée eu l’honneur «te sou 
fils. Cette «lémonstration a été couron- j 
né«* d’un succès (‘omplet et fait le plus 
grand honneur aux organisât«»ur8.

Le àoussigu* vernira a 1 encan publie au 
No ;<ü ruu bi liubiisl.

Vendredi, le 3 Mai 1805
A ONZK HEURES A. M..

Ce qui nuit :
Lot No 1—' 'aractère. et*-, «tans ls dé-

pat'leinent «l’iinpriinerie $ 1.010 V3
Lui No t* Macbiueh. pier res liiho 

Kraphi(|u««'4, *Tc*. (tan* le dt'par 
Unie a t lithographique $ 1.23$ - *

Lu' NoS - Papier a imprimer, en ve
Iomss. blaue • *• ■ ? 4 >• a *

1". *'•> \ « l«•atl «•- su i vaut I Hl«* $ C' • B
Lot No à—Materiel, nuictuues. • »

ia«:'('re. « a*e-, et«* . $11 « ...»
Lot Noli Presse.* litl.cgrapbinue*,

pierres, etc........9 I.UilS 63
Loi No 7--!>rc>*es. à imprimer Whii- 

Us’k à ven(ii*e sujette Mivim- 
liteque «ie la Whitlock Macbmu 
l’ompany.........  9 3.«)00 00

Les acquéreurs devront déposer 9100 _eur 
adiiniical 1011 «»es lots Nos 1. â. 4. bel 7. et 
9 »«hi su: le loi No *>. « »n pout « oir Uiivontaire 
<t la liste «ies «Téances eu sadreaianiau 
Üquidatour soussigné.

DAVID S8ATM. Liquidateur.
li Place d Armes.

Montré»!. 27 Avril lb9é.
MNti et KtltSUOI.

Kn. ucu- r 11»^ 1

Secondé Vente MeniLnnnnelle par La- 
talogue de Hardes laitis à FKnnin.

No,te avons roçu laelriiciions «lu curateur, 
M. Clia». Uesiuarieau. de « eudie a nos «ailes

09 Rue St Jacques
Un fond* de banqu< r*Mito «le incub es en de 

lai. « l «ans n «er\ «*.
EN LIQl IDATION i JLI III. le *2 MIL a 10 bru ei H *2 hrs

Aiucubleiuents de >%ult u*. s.tlles à maugeret 
ctia:libres .« eo,i<'tier, lubie*. sid«*b«»ar«t«.pot l«*
« h.ipcauv canapé-, lil-*•«> ui> In*, poêles do 
» .1 .sine, ruw'le a g.*... maielae. «oiiiinier-, ela* 
tiques. *T> .

I»«* plu-, lout l.i contenu «1 un hotel > oiup:«* 
nunl un a«*oi timeiit cônt'r.il il<- ii>«mhle- *t 
ac. «'Mio:re*. \u»si Fn orgui* en pa i.»il«at. 
un piano droit, i.u piano «arie e quaiilite 
d au: 1 es article».

m % moi 11. nu ut h.
1Û0—J l n, autours.

*•••*• ►♦•ui.i . tiu<-ti<‘ii «•Miin » t >«>i. >hiru
:i .11 l i iii.tnli h.» •* il inatlu»-** " \

I .iti .1 Mfi. i. li il t t II. *11.. U»1r s»
• v» \ •. ro>tl «• » «in- . •••■ 1 • «<•••! .1 Vu!le' *
l'r ' * .')(• *• 1 7'• f-«» • ' si.'aes rn \ rnt*

\ , 1 •..'••lis
1 n -■ tu .• ,.i « I. t l \ N K 149-tf

«) I I »:\ * llll A IKK

Gr«a«to Soiree Torpstchorlenne par A. 
Rov Slaodounld et nés JlIcvom

l'n pus pui.t pinluir,' *-'.'• deii«i'« rneip'.Atee. • 
.«••i uiosveiiieute tl«*uiMiiti • - •
t.itlol.a V* in1r««1: m.«l m.» ::.. , k iiucdl 4 m.-n 

Prix 7èe ;*(Kn •.*■•*•. 14H—11

Tliratn* «h* rOpiT.i l’ramai'
!h ruines msiiu* i loi ure de la «sis m

„ u ïüom iu:

LES FANATIQUES OU BICYCLE
On rnando «!«• Toronto, que plusioiifH 

maisons d’affaires «le cette villt* ai- • 
dent A leurs «»mplo.vés A s«» procur«T «l«»s 
bi«*y«*lPH A très bon marché et ù des 
conditions fa< iles. Un rabais «b* 20 A 2ô 
pour «*«*111 est Hcconîé aux personnes j 
qui achèt«»nt A la fois de 40 A r>() bi­
cycles. L’argent esr aussi prêté sans 
intérêt aux employés et tvinboursé par 
voiscun uts mcnsm* *.

MALADE

L’hon. D. A. Ross, conseiller législa­
tif. uii«*i«»ü ministre «lans le gonvern*- 
mont Mer<*i**r, «*st dangereusement mu 
lado A Québec.

Los soussigne> ont revu instruction« *1 Un 
fabricant bien connu do vondrt* a louis ma 
gusins. Nos Sd et S8 rus St. Pierre, Montréal.

Mercredi, te S jV/nt
Kt les jour» suivants, un de» stocks le* tilu* 
«'onsiderables et les mieux assortis «le vêto- 
nienls «jui a:t jamais et«> «dl*«M t ».ur » o man hs. 
»c moulant r au «lel « de îîl:i.u;)0. <-(mi|)renaii( :

Soo habilleiiient» nuini «le première couiuiu- 
Bioa pour pet ite gargoas.

HtM liabillemenis. devant» croisé» et simple* 
polir homme*, a doles eues « t. petits gai von*, 
vutawuvs en grandi* variole.

>0 habilloin«»nts de fantaisie pour eufanls. 
2 iiiorc«*aux. perles parfaites.

1.27Ô habit» et ve»le» en tricot noir, en croi 
«Ç. on vénitien et corkscrew.

3.1HX» pain*» de pan*Al«ms, et un lot d'autres 
man liandises fabriquées oïdinairement pour 
ruoilleiir c«)inniercc.

Nous attirons t aitentinn «1rs porBonno.s oui 
fnni le eoinmerctî de ' «•ti-im'iil» sur celte oHro 
impoitonte. car elle en 4 ant hi peine, et tou 
tes les man'haudi'i*» offertes sont des pi«»du<: 
tiens do celte année ; style» ot ajustement 
parfait ; chaque lot «»-t garanti tel quu décrit 
dana !o catalogim. .Marchandises extiosec»
avec catalogue «pri s u, 99 avril. Oatalo- 
gués «'\iiodlcM gratuitement, par la post o s.ir 
«iem.inde. Vente sau - aucune reserve. Condi­
tion» liberales.

Vente chaque Jour à il).30 hrs a.m. précises.
Ut'AMXi A BGtMLOtl,

1.')0—3 rlncunteurs.

La l'remlére Lraude Vente aux Eu- 
<*lières des Terrains du ltu< k Kher 
Tal k, saull au Keeollel, aura lieu 
Samedi le I Mai eiMirant* ù *2 heures.
Jamai'* cliam*o aussi ta\orsble n a e:u*«*ie 

«•le «»lvert e au public «b* taire ti«* b«in« pbu «*- 
inontN. Lot» uuinbrcuHCii demande» «iiu nous 
sont adre>sfi s .x luopo- «le « u iiiagi»;:!i<|Uo lcr 
raiu nous donnent 1 assurance qu'une foule 
noiubreu-•* > sera pr«*senu* pou: cluns r :«•* 
ni«*illeur« lots. »oil <»n « ue d«» .siié«*iilat u*n ou 
«te lieu «le ivKio«*n«c. ( ette pionri< l • *1 es: «*11 
\ «•ni«t «iuc depuiK une aunco ei dejs nous 
voyons s riover de tous c«»1«*h «ie belle-* villas, 
griico au tramway ele tri(|iie dont 1«* s«i'i«e 
« e perf«!ctionnc toujours et «ini liasse u Ma 
v«r»!• Buolr RivorIHirk niéine. L srue* ont 
niveléef. l« s tioticir-, elah),» ot tout > tait 
présager unei-ro «îe pri'Sperit** «* »i.«\:wi«r 
ineiii. Il « si donc iinp«»i tanl «ie proflic:' 
avantages incoulestahle- olierl* par cett«» 
v«»nle. car le iiombre «b»* icnain-* «li-.p<vnibi« s 
dinimue rapidetnent. I n<* partie «ies urniins 
eslsitueosur les bord» «le I. Kivi;:o «le* 
Prairie#, sur le chemin public, «u d'aune- s ir 
lo» diverso» ruos nouvel ios. I>es titro pot 
faits seront donne* aux acheteui 

AUSSI Lu m me tour. 110,1» m* lirons aux 
erndnires quatre macnit.ijiM s < «»:lagon en bois 
construits ave»- b - meilleur» matériaux • t 
t«)iil !o -010 possible. I.a venu* privée ne c«i» 
lois ne continuera pendant b»«i trois murs soi 
\sutpar loi.treuiif«i‘de notre agenl «lui su 
tiendra a notre bureau, sur le» Iph.x. et don­
nera tou* le» rcns« igneincnts«iiSiré .

CondilionR «le la vente «les terrain»* • un 
<iuai I compiant, balance on cinq ans .1.1 p. c. 
«i intérêt.

l.»l :t MARCOTTK FKKKLM. En. nnleurs.

(1 IM Ml K VL VT R HUI LMW dé ma- 
| gnlNqiiéfi nniéiihléniéiits dé salon, 

sallé à dliiér, boudoir, cliainhré à 
coucher, de., etc.

O rt Jrud 
Pi oui U1.. »• | r. ►* l.trUl- .1 

< r.liut I.|*i* r R RII l I 
V? 1 n• *< nin» «t

Mrui <1 . M I Mm , 1 1 
Il u»1 M I.ou ... I

ill 1 I ! ' I;.
I«* il.' i.énuor.
i l n i. M soam F«‘r 
... •. .. Vit \ 11. 1

\>it h. .1 IVinier** npi,' LA iAVOUI T K
HIMI IH solrcc «radieux «•; de rlottir» —Hear 

Il ri* des « huriR<« t «fis Mit»k iniN.
lût —1

T i« i' % i ll r
LuDtll,

ie«»v %i

PAR RAE ci DONNElLY

TÎTilc: Peoplzs/^
| AiicTt3iiE£psV^

7-EN T II SANS
f RESKKVK

•T. w. iïuohi:«
SUCCESSEUR DE

Hughes & Stephenson
(Etahllo on 1S€0)

Continue l’ancien commerce à l'ancienne 
place d'affaires

JFfcUE URJLICÏ
Floinbaffe antiseptique,

Chauffayc, f enfilât ion,
tiateliers et Poètes à Gaz

A BON M ARI H k pour urgent comptant
Engins a paz réparé». Réparations géné- , 

raies. Posage de cloche». Ouvrage «ie forge, 
etc*., etc. l39~-n

Beaux Meubles dé 
Ménage, Pianos tahinet et Uarré, 
1500 verges de Tapis de Briixelles 

^ et Tapestr), Prélarls et Linoléums,
* Articles de ménage, Meubles d’oc­

casion. etc,
A nos fcallcB do vente montures, Noa 241 et 243

Rue St Jacques,
VENDREDI APRES MIDI. 3 MAI.

Comprenant : .Mm utilement' ij.» «al ^1 eu Imx-Rtelle 
«P f if. «aiM-<ti v ruiî. « r u •» autrer ■ liai*. • 
l(-e«*. eau. p -f* cliaiscH rv.-c douBicr «n til «le )*•:. mou- 
b!«- »l«-«••i.iinluoa à e«:»ucht'r,iiim*.ih3 m ntt do hu!in à 
mu iger «*n « iu.-in*. noyer «a l."t» fr.-nn ih.I-'h-h, « ou
• hn’tus en fer. «ominlors /InHtlqufi!. « t in.vtrlu . cou- 
ver'os et confortable», mu*- in orltt- ,lc tap.» tu u.xrl- 
b f <■« Tapcutry en .trp- it. - ou n lu yruc. prélurls

t linolcuuiH, pim *"* droitf*. rideaux en «l‘n 
tellf. portien» ,1, AuhhI. «Kiiant l.iirivi. un- 
ünimlo con#bii':ttlon de i.,riM».!en de Unix -lie- et 
Tapegtry. pinsleurH grand» miroirs y'uee nntrlalBe). 
castre» «m )w»i' de iom*. hon cofln* un grand
nombre ne im* i ■!• - 'l V»,-cnHli .ri et divers autre» arti­
cles. Vente u DEUX heuret*.

l'il—2
UAL A DON N FU ï.

Lncunteurs.

Nous avons revu instriuttionsde» inlércsRi1» 
i de vviidic samh la moindro r«»serve. b* plus J grand aKnortimint de ir.eubleh qui ait Ote 

offert-par encan.
l’OUK SALON Deux m»gnifl«jues pianos, 

beaux grand» miroir», une gramln * oib etion 
de «Nuire» «'t ma' incs, 33 splciifildcs set» «1«î 
salon en *oi«* tnoctiee. brocatellodc soie, tur- 
ki-h ru g. peluche de toc et «*n «uin. holloH 
tables d<» centre, fauteuils en hro* lu-, chiii-* » 
do f «ntaisic, uiagnifloues rideaux «m dentel u 
et portiere» on Ghcnllle, hello;, pule*, etc.

FOUR -SALlK A DINER 37 inagnilhiueH 
sideboards en * hene et noyer non*, tables à 
dlm-r de toutes «lU.Jiie», sets do draines en 
noyer noir et en cb«lne recouvertes en «uiir. 
canapés en cuir, un grand a-Hortimum de 
chai-es. magnitiqucH porte chapeaux en chêne 
ot noyer noir.

ROCK BOUDOIR - Magniflque» hibliothè 
quos en *'11^110 d iio.vcr mJr. bureaux, hccio- 
taii'OK, belle» tablew. fauttuiils et «haiaes 
pliant»?» en eiiir.'belle« berceuses.

POURCTIAMRRK A COUCHER- l^splcn- 
diiies sots d«? rhnniüre «ui noyer noir. «.*:« • h. no 
et érable ïuq«n? blanc. Kounniors. tnatola*-. Ii*s 
de plume, orcilb r table-. cliaiftOH. lits orni- 
dies, «ofas lit. oinapés. «de. 'X> pieces i.ipis 
Hruxellcs ot tapestry. 30 roui* aux de prdm u 
anglais et canadien. 2j inagnilbiu-s c.irrosses 
d «*n/anU,2 beaux saf«*u. Tout pour «Hre vendu

Vendredi aprfis-midl
Au magasin Nos ItlUJ d I8UÔ rue Notre-Dame

Vente a 2 heures p.ra.
MAKC0TTK HtHlFI. ' 

Encantcurti.

»e«r »in* remmsa^M t 
Ir '.*', X v: II. âpre - t ai! r« soir.

DOWN ! N DIXIE
Kntréf 10' «t slt jf, - -rr.'« 1 Os o\rr%. 

FIrh de Ir h .è il» ri U eut* ;i. '.» a :u a iü p :n i*-
BiRla» b.dvuiitR (i\N I A Kl! I I I I 4S 0

VISITEZ L*CX POSITION DE PRODUITS 
ALI («A ENTACHES Salle Windsor,

do 2 n 10 h«?ureN p. m. chaque jour
! Sou e p. rouau'o imn « d-.ii du gou\i-rneur- 

g«.‘iieral et «lo la • «*intc"« d Vberdeen. I.i-vou 
j «)«« ciiiDion ? i ai uite a 3 lit - p m. - huqut'joiir. 

Pro Moi i -u . Prol et Mme M««lvill< iveo 
leur imu'vtdllcnsc ec«)le de «tan- iiis».

I Utr* «■ -û < « in-, enfant» 15 • < n 137 n

AVIS de FAILLITE
Dans i affaire cio

Charles H. Budd
Merceries pour homme-*.

Failli.
Des Houmititions ca.-hetéos seront reçues au 

buivau du smissii:'i.*. • bambro I3u. édifice'du 
!t«mr«i «»f Trade, juHtpiu «li\ heures mardi, 
le deuxi* me.joui «le mai IMl.'». pour 1«* st«»ck «T 
le- flxturea «lu suh«1ii failli, consistant eu 
moivenc pour hommes, e*..

('omiilion» «‘omptuiit. La plu» haute ni 
nuountt Houmi: -io:i ne sera pas neceeKaire- 
nient act eptér. On peut voir i inventaire au 
buicau du Hous-igno.

K. A. U KI(Jli l'. Carateui*.
( 'bainbre 130.

IIS 4 Kvilfic*? du Hoard of Trade.

Chance Exceptionnelle
Le populaire hôtel St Louis, situ»? au No 15 

Plac«* .Jacques Cartiei-, fonde deuuis trento 
ans. clientèle payante en consi<iérall«in do 
son silo, vis-â vis h? marché, et oinfo-dant 
une grand** co’ir et étab «> pouvant loger 40 
chiixaux, Ülonce liBsiuec pour l'année pro­
chaine.

Pour informations, b adresser A
CHS. DESMARTEAU.

IJS—n 15ÎW Notre Dame.

Une jolie petite horlo­
ge se trouve dans cha­
que boite de Clock Ci­
gars. Ul 2

AVIS DE FAILLITE
Dans lu fia ire do

E PH RE IVI LEMAY.
TAÏI.LKUn.

1270 ru# Stc-Catherine, (Mté.
Failli.

Le» soussignés vendront par encan publia 
aux salh's d’encan do Man otto et 1- r«‘\ es. No 
üît rue St Ja«r<nies. Monireal, mardi, le 7 mai 
Î89*>. a 11 heure» avant-midi, tout l’actif d a 
près Linventaire, savoir :
Stock de t weed ot fourniture» $<;7I.bfl
Mouiius, tabler ei garnilure» de- nm-

gnsin   338.55
Lover de s prémisses A «•« hoir, 1er mai 

1S96. ... 919.00
Dettes de livres par listé, seront 

vonducâ aepurémen;............................. 538,80

91.988.41
L'inventaire et liste «le» crédit» en vue A 

nos bureaux. Magmtin sera ouvert pour 
inspection, lundi, le «i m ni 189.'-. l’our autres 
inl'oi'inations. s udre-scr à

BILODEAU ol RENAUD.
Cessionnaires.

1.» rue SUJacque», Montreal.
MARCOTTE FRERES

Encanléurs. 27.1.1

HUILE
POLYNICE

Guérison de lUiiimatismos. Névralgie, 
liiflammalion de rounuKis. Uys- 

pepsle. Grippe, etc, ele, sans 
medicaments ni douleurs, 

par riiiiiocnlation do 
l'huile r0LV>i( L.

Voir lés « ertifi» ai» de» inéritH in» «*t «les t er- 
sonnes gneriev jt.iru- «Inn . La .

« •in-ul1 .il i«»ns <»R ATU7,TES t«ïiiH h'« jours, 
dimancho excepte, «le 1b ncurc» u mi«1i ot du 
2 a 5 heure».

------- S--------

PAR JAMES STEWART A CIE ALEXANDRE
AVIS de faillite ;6*9

& CIE
SPECIALISTE8 DE PARIS

J lue Osfrorue, Montréal
151—5

E
-CHEZ

I

Nous sommes enfin arrive» au 1er Mai. et cotte date nous arm ne beauc our» de f»ule 
dan» le Tapis. Nous sommes préparé» a servir no» pratiqu»*» a\ «-» promptLu«1«\ a>anl 
un des plus gro-. assortimen.t* «te Tapis « t de fmnnos main* p«mi le* \ «•mire. Nous 
a\on» ce qu'il } a «ic nwéux ut h de* pi ix qu» nu po i« «*,it t-tre egol.-s t-n fail de . , . .

Tapis Wilton, Bruxelles Tapestry. Tapis de laine.
Couleurs ot déNsint rie» plu* nouveaux N'«>u» fai»on» de grandes affnir» » dsn^ le - pré- 
lart». cette antiee, et céci «-*t du a ce que nous tenons ce qu il y a de mieux dans cette 
ligne ot à treh bon marché.

Pôles fl Rideaux,pied» de longueur non 4 . fl Lk*.
Notre Abat-Jour at ce Dado, me»iirant ♦» \ •» pied», fl
Nous avons un bon assortiment de Tapis carrés Kensington, fleuris.
I n noue eau lot de l.a> Squares nous \lcnt d'arriver.
Quand vous sortez pour magasiner, veuillez tous rendre dans notre dé- 

parlement de Tapis, Ride air. et Prélarls.

HUàBl & N. E. HAMILTON
Rue SWaoques et Carré Victoria

Vente fl l'Knran Public de Créances

In II* La Sutccsnion «le Chas. J. Mclntyré
A Cio.. Montreal.

» liC-inuKsignf'* on. rr*.u instructionx du eu- 
raieur do la «uiMÜto succes-ion de vendre a 
1 encan public. 5 leur-, tialles, No 178 rue ht 
Jacques, Montreal.

Samedi, te 4 Mai J Si)Sï
K onze hnnos «le ra«ant midi. Ira creance* 

! non coltccteé» et billet» rcc«.-v«bics appartc 
nam a lé.susdite ■iicccMion, en un loi comme
suit :
Cr<anccs et billot» recevable» suivant

Mélo »u maniant a ... $5713.00
f’onilltion» rie ta ven'o : Comptant:.
Un rie|H«t «le iM pourcent sera requis sur 

ari i«i«li< atinn
On peut voir la-* li«fcs au bureau du Cura­

teur. 1709 rut Nom- Dame.
M . AUX R C.linVI KLL.

Curateur.
James stewart a cie

Kacanicur*.

Tout le monde est sur­
pris et enchanté de la 
magnifique horloge qui 
se trouve dans une boite 
de Clock Cigars.

151-2

C ONVOC ATION DKS C REANCIERS

Bureau de Caldwell. Tait Si Wilks, 
UUÜ rue Noue Dame. Mou treat. 150-4

Waterloo faste ^1
PATE WATERLOO

!.«• h **i Tti!.» ux Rttr»i « u.'tucliR-*. Ir - ti)">e Ir rootri» 
«•t.rr -*uo» «• »'i n >ui ;«urRf»rr p- l***-
ii.Hnd^r irm ,oti*-• ui-f^r >- u » -«In-/ l>u< U.fti- tu
«•t DurLt'Ml.au -u-^tPâUi I.^'.n.-i». I «tafii/Rt « L*. 
ru«- s» >*rui 1-. Hrottcwu. rii«* Notr»-Daint;. I*r 
Initie, «ruv 0-»bw..i«s , L Lr: je, jr, LI»« *• .Ir< ^u*-»
* é a-ti-ii

Province «le yuôbcc. i Cour Supcrieurc 
District «ie M«»ntn al. pour la Pi ovinoc dé 

Ko 02. I QuCbcc.

; Dan» la faillite de JOSEPH DUPONT, épi­
cier, du la elle de Monireal.

ît «-**. ordonné aux civam irr« «l'' 1* dite faillit* dê 
rotii|.arRttr' d^vnnt un «!••■' )«ig*t «le la «llte «.our 
hup^ri^nre (Irhx la rr) «• «l'rtu'lieiie- pour le» affRl- 
r« » «i^ fHtllIt*-. ru l'ulats (!•' .i '.Mtlcu, . Moutréai. 1» 
i 'iltnne »<*«:r «h* Mai )ir«ctaMi. .» dix ItUUfM «1s 

1 iv-Riii-rami. MO'ir«junn r rv.x «ur la noinlna- 
t-oti d'i'ii c irut«ur aux M«-n« <lo dltt- foliltle e» 
m -«>u;^« Rutn-* i i.i it'n s q .i l'uiirranjnt i«.-ur xtru 
l< tfR>«'in«*iit Rouiiiisem.

Moatri-al, 30 avril ls05

151-1
II. COLLARD. 

Députe Pioionoiaire. C.



LA PRESSE, MERCREDI 1 MAI 1895
EMPLOI DEMANDE

■ TN HOMME désire uvoir pUc«d« cocher 
l ' et 1» femme romnie cuLiuièrc. en du- 

hoi’t de la ville, a'kdre'aor “ P. J.”, 661 rue %t* 
:it. _______ 14 -l

K '▼NE IN’STn UTRU'Eldiplôinée.manUdo 
V bon- ceriihcaie et « ornHi.--.inL le» doux

I
le- euvirune de la \ ille. S adreeeer a t’a dieux 
et De rom e. »

IT N COl?PLK M \ K1 K. -.an* enfant, do- 
J mande emploi dans uno mai«on. Ecnro 
t ‘ Q. 1’.. ’’ bureau do La I’uk^ke. lûu £

S rUATIONS VACANTES

ON DEMANDE une Imnne servante j/én- - 
rale au No â:i*> rue st-Hubert. pa» de 1 c- 

vage. petite famille. Faire application de 
- ____________________ 161--3

<vN Di MANDE un apprenti - barbier 
* ayant uno annéo d experience au No 
112 rue de la Montague. loi 1

ON DEM A N DE uno cuisinière. Nos 107 ci 
109 ; ue v. Indso . 131—2

^ vN DEMANDE un apprenti-barbier ayant 
" r une roupie d’anners d expérience au No

. . i

DEMANDE un bon fei
V F vreur. .s adn-s-er iuimédiatoiuent a Jos. 
LofrAnce. 729 L u fierin.

vN DEMANDE des couturières pour fnire 
den \ ••ti inent-. d homuios. So pr<*>»enter

4 LO 
V AUI

:.Tî. (.i

(
au Ne 103 rue St Mau: ko.

b
.1 i

oN.

N A DECOIN d un apprenti menuisier. 
Sadrceseï' au No 4 3 ruo Lagauchelivre. 

___  151-1_

ON 1 : \ nji boni ■ garni
de cor.» ••• - aus-i me servante g u. mlo.

1 2
: ' ; M S NI)K une b. nna cuisinière • t 

un:- (U’e de chambro pour vendredi. Jo 3 
mai, au No 631 rue Bherbrooke. 1 ô 1—3

jI t,N DEMANDE une bonne cl enfants ; de- 
m P vr a tre recoumiandeo. b adresser au 
No 146 H 2

(wN 1> MANDE un bon fermier pour 
P pr» adrt elutr^o d une ferme, un hom.-iie 
marie a1 .mt '.tnuiio; il de\ra cotniireudro 

l’analais. b adresser a A. Martin. 26u8 r ie .^te
> ' il! •.

if kN DEMANDE au No rue Stc f athe- 
A J rine un < ui->iuier et un gar .on pour 

.

ON DIOIANDE un bon barbier. Dlacoper 
nianenti1. Itef'rcncsa néecs-aires. S a 

dres<orau plus loi a 3Uû avenue (Jro< ne. WestJ
l U .

(X N DE d A N DE un .;o* ne hoinmo pour 
) ouvrage de la cour a l iiOlel Montarvillc, 
a i ong isuiL 150 2

/ X N DEMANDE uno servante générale au 
\ 9 N1 1 : j s ’ De Is. i il 2

4 xN DEM A NDE trois ou quatre bons bom- 
* Ÿ u ec do ferme, torts. ga^es a do
b .i- hommes - »dr ser à John Ncwn i, 
I I i lûO—2

ON I)EMAN1)K um;servante generale ku- 
cliant faire la c uisine. Ec pr« senior au 

No 117 rue Mckay. 1 W- 3
< % N DEMANDE dos piintres et des poli.i- 
x 0 scurs, chez Poirier et Areund. 8.'< arré 
Victoria.____________________________149—6

/ XN DEM A.NDE uno bonne cuisiniùreavec 
. / rocommundat

MAISONS A LOUER

\ DOUER Relie chambre garnie. Sadre«-
• i •• 1 >j 3

\ LoUElt Haut de maison situé au No 
4! > rus Richmond. S adresser a W'al­

ler Drake. No tfl ruo .St Gabriel. 14iU6

\LOUF.H A Dononville, une mai on en 
hn^ua avec ma^a-ia et logement do 6 

c iamb t- ’aiire^.-cr ^lu. -Naj oleon N int"e. 
Vaadreuil, Gué._________________ 11* - 12 _

.DUKE K ne i hii iio lot \ aoant. n#> 
rant \ » avec ruelle, nonne loc alité,

areau Mil i e Notre-Dame i n n

\ LOUER—Un logement de 4 appaite- 
. menu. w. . .. -itu ■ au No 531 rue llypo* 
Etc. Lover $>i par moi*. E. R. Gereau. 

rue N.c i - Dam .vi- i \ i« le Palai-de Jiuliec- 
s udrcv-cr entre les heures de 9 a 12 a.ni.

11 —n

VAUDRKEIL A louer pour la saison 
sur le Esc 

gnes. entour, e de henux ar- 
bru-, .i ouq Him nie»» de la italien lleCadicux 
diM .P.R. « ijditiou-f ici.es. Pour inforrua- 
tio:i. s adrcss.M a M. H. i«aportc, mart band, 
72 i u# ait P.erre. Montreal. 119 i
'IJAlsoN A EOUKIt —Au No is rue l’ar- 
.t I lmp. )iochelaga, -orrenant n ai«pai ie- 
iiieutM, bain. vs.c. etc. Grandocnur»eulorinu-
\ mf s» rvir do Jardin, l'rix ino<lér«. S adres- 

oi»y Er. i .--. ,uruo bt Laurent. 137 n

\VAUDREEIL A louer pot
de l ot» E au jolie residence 

des Deux Mcn'airnes, entonn e de

hcr
TB A f. A SIN - A LOITR-Ml. 36.'.. 3C7 rue 

I M J e que*, loyer» peu devis pour dis 
lo. l'arc- i « -pouMtbles. \Vr. Wail.or, 121 rue 

; i-rs. Aav 1er* id 6

M AISON A LOUER—Très beau cottage 
t »MChri-: >phe. $14. Di. yeie pneuma 

n u *, tn s bon marciie. Voii 26U rue Roy, ou
lit) 3

ti
M. Dut 17 St J arque-.
ITTAOI ~ A LoUER Petits étugoa bien 
tj f claires, convemiblu pour fabrication 

d articles ôaers. Lo pou âleves. W. W al­
ker, 121 rue St Frs.-Xavier. 118 6

chotièrc.
ion-au No3TJ rue Lagau- 

119—3

DEMANDE uno servante nvoo r té- 
P ronce. Pas fie cuisine, pasd enfant-a S a-

O

dresser 1S95 Ste ( athcrii

<hN DEMANDE uno sorvantô et une; bon- 
F no d ent ant au No 418 Dén i, ont re C lau­
rier et Sherbrooke. U9

N DEMANDE uno servanto i u No 42 rue 
St Denis, place V'iger. 119—3

/ NN DEMA NDE un menuisier charpentier 
“/et un cigaristo jouant le eorncl pour 
aller d Pombrol e. Ont. S adresser E. H. Eo- 
moinc, hotel Richelieu, cniie 6 et 8 heures
p. m. 149 ;

ON DEMANDE une servante dans une 
pclilo fumillo au No 1221 ruu Mignonne.

149 3

CHAMBRES A LOUER

\ LO U ER. 2 chambre# avec ou sans pen- 
le BerrL 150 3

a LOi ER—t'h.unbre simple non meublée, 
au No 291 -t Laurent. 166—5

\ LOU ER—A bon marrhé, chambre gar­
nie. au No 111 rue Su Elizabeth, près 

rue Ft a i' hei Ine. 149 3

\ LO E K R—Relie chambre, bien éclairée et 
tr* a coutorl.kble. dans unefamil.o pii* 

vec. 9 rue Charrier. r

(lH AlMDHErfà louer avec pension depro- 
mu re cia u. No 94 ruo Denis 146 6

(1H A M DUES A LOUER avec pension.
y prix réduit, service de pre!ni«;re classe; 

on prendra aussi quelque* pensionnaires 
pour la table. F udrcs-er au No 142 Ht Denis. 

__________________ 149-15

(\ N TROUVERA chambre ou penfiion de 
P ])reiniere elanoe a des prix modères, au 
No 6a rue Sauguinct. (0 repas pour $1.» làO 3

4 k'' TROUVERA • hami.ru simple et don- 
s F ble pa* d cnfanld ; gaz et eau chn udoau 
No 279 St Denis. 148 i
8 h N'1 itnUVER A chambre simple et dou- 
x f blo avec gaz et eau chaude, ainsi que 
l'ension à des prix modé rés, au No lél rue 
Déni. 118—5

/ kN TROUVEi’A, avec la pension, quatre 
\ 7 on cinq chambre- mcubiee* ou non 
men' lé» s sur le ni uno plancher do la cham­
bre du bain, confortables pour une famille ou 
dos > oupl , 219 BerrL. 117 A
i \ N TROUVERA chambres et pension 4 “ 7 la si.ation Dt-Lamber: chez M. C. l’.;r* 

138—lé

ON DEMANDE un pltissicr ayant fait son 
app: entissago on Eu: nie. F adresser par 
lettre a M.H. llureau de Ii.\ 1‘hesse. 1 l'.i l

adresser par 
.3

1TLEURS A DTI l-’KiELEES -Ondeman'e 
y de suite deux leuncs hommes pour d«'- 
coupcr (punciicrsi et des jeunes tilles ounine 
ouvrières. P. E. Raynaud, 1659 ruo Notre- 
Dame. 151—4

\ GENTS d assurance demand»'^, - adres 
rer a A. T. Chalifour. kuiintendant «lu 

Fun Lite. 1766 rue Notre-Dame, heures do bu­
reau. de lüa.m. a 12.30 p.m. 238 jno

MAISONS A LOUER

4 LOUER Ruo Mignonne, coin St ( bris- 
tophe. cottage do neuf appartements, 

chuuîîe a eau < hautlo. Loyer Ç25 par mois, y 
compris le- gaxelicr-. E. R. (Jarenu. I5stl , i uo 
Notre-Dame, vis-à-vis lo Palais de Ju-ti c.

_____________ 143—n
André. No 473. l u do 
neuf. Lo\ er très mo­

ndiale. E. R. (Jarenu. 
is u-vis lo Palais ilo 

143—n

A VENDRE

\ VENDRE, uno machine z coudre \' hce- 
1er A* Wilson. No S. en parfait ordre, 

•r v au-si une machine Finger. 126 nvcnuo 
du Parc. 119- 3

\
adr»

1 LOUER — Une St 
ÎL mai-on. tapissé «a 
re. Possession 1mm

Dame,

-nna 
pas» ô

1586* rue No tri 
Justice.

\ LOUER —Maison di-tachéo. 9 chnnibros, 
fournoiso Daisy, bain, gardomanger, 

pos-essiju immediate. $25 par moi 
:axes. No 186 rye St-Charie* Dorronn 
la rue Fherbrooke. F adrc-sor au No 19 ave 
nue Union. 117 6

\ LOURD Grande mais, n situco <Ians uno 
il«;s meilleure- lo.-aliti-- d.* la \aile. No 

86 avenue i nion. Condition fa i - S'adres­
sera Walter Drake, No 61 rue Fi Gabriel. 
______  116 6

4 LOUER—Une maison située au No 14 
* V rue Cadieux. près de la rue Vitre, conte­
nant 11 a p ) artements t ain, v ,c . etc. Bonne 
localité pour maison de pension. Prix modo- 
r . Avant du visiter lu logement, veuillez 
voui adresser chez Foisy Frères. 70 ruo Faint 
Laurent 137 n

V LOUER 2 beaux logenicmi. fi 19a F : An­
dré et 315 Derri; les murs seront fait s A 

neuf. 149 3

V LOUER Au centre, logements do 3 
a 6 appartements, \>.e, tru-confortables. 

^ adresser 179 rue Ft Dominique. 149 6

\ LOUER Magasin a* ec ou sans logo- 
ment coin rues Charlevoix et Ru-h- 

brooke. 1er coin du rue Wellington, où pas­
sent les chars électriques. Place i ns nvnnta- 
^euse, aussi deux hauls de mai-on do cinq 
vppartoinenfs. I o> or-modun «. F adrc-acr a 
jt. Handy No 326 rue Charlevoix. 119 4

VLOUER un magnifique magasin ayant 
65 pied- du profondeur cl doux belles vi- 

Irincfi. d;ui-un bloc »*n pi. rro do quatre ma- 
Vasiutf. No 35o0 ruo Notre Dame ville St Hen- 
'i ; «Itu. au centre des atTairc* ;ei aussi deux 
•«'faux logements de 9 Appartements ; condi­
tions» tri * Eu ües. F a.irus er « E. X. Rourduas 
juo Notre Dame No év-21 en ia. o du magasin.

Ha—4

VI NRRK Une boutique do barbier, 
pour au-e du depart, bonne clienltde. 
-ser 1669 Ontario, 149 3

à VEN DR; : Pour tout, le monde Dois 
1 \ P«*ur allumer lo po<’*lc. et-.. 32. naide 
t oupé $2../0 ; P oe- do moulins, longueur du 
poêle, $1.50 ; blocs d’epinette,$1.75 ie voyage, 
livre dans une partie quelconque delà ville, 
J. Ma. diannid. Carre Kicb.mond. I ule- 
phone 8353. ip ■

4 VENDRE a bon marche un beau eomp- 
^ \ loir convenable pour commerce de ci- 
ga' es ou do confiseries, s adresser au No 69îa 
rue Sherbrooke. 120 n

VV EN DRE Coffres f m» \ l épreuvo du 
fou <t des voleurs «le Goldie et McCul- 
lock. Plusieurs coffres-fortu d occasion a 

\endre .« bon mar hé. CofTres forts trans­
portes et répurecH. E. M. Sullivan, 3u3. rue St- 
J acquoa, Telephone, 2157. 14—7N

4 VENDRE DOIS. DOIS. BOIS-L» meil- 
/ \ leur érable dur trois pieds de longueur, 

ni uro française, $5.25 la corde ; merisier, 
$5.i.O: hêtre. $4.50 la corde ; poteaux cèdres, 
10c le pied. Clos—G00 ruo Sic Catherine. Té­
léphoné 6479. 130—26

1 VENDRE—Un bon gros express couvert, 
. \ S’adresser T. Trudeau, 132 rue Visita­

tion. 151-2

VUX ROULANGKRS A vendre ou à 
. louer un magnifique établissement de 
boulanger avec boutique, logement et une 

client! :«; de premiere dusse, dans une des pa- 
roi'Hus les plus riches de la rivière Clianiblv. 
Conditions fa îles. S'adressera Emery Deau- 
« hoinin, Belœil, l'Aj. 160 8

4 VENDRE Coffh>e»-forl» de Ooldle 6t Hc- 
^ \ Culloch, à l’épreuve du feu et des vo- 
li urs ; plusieurs coffres forts d occasion a 
bon marché ; coffres-forts transportes ut ré­
parés. F. M. Sullivan, 398 rue Ft Jacques, Té­
lé phone 2107. lô?»—5

4 VENDRE, aux manufacture», un no i-
veau model»; »lo chassis a combinaison 

français cl anglais, pour les maisons, la su. 
puriorité de cette invention tient a <-e quu les 
chassis peuvent « tro ouvert» et lav.s tri s 
fa. ileincnt. Nous donnerons Itonnu sallsfac* 
lion ; « est le mcilluur au Canada. S'adres- 

tr lettre à La PRBsac, Ed. Julien. 160-4

VVENDRK—l n beau pet do chambre 
no> er noir dessus on marbre. S'adresser 
5 • M rue Craig. .« gauche. 163 :>

V VENDRE Fixtures à bon marché. 172 
avenue de» Pin», 150 2

V VENDRE Balances du toutes sortes, 
tiroirs à argent avec alarme, bureau, 

pupitres et chaises. F. M. sullivan. 3b8 rue 
, .i.i qui s. I . |é{ h< uo 2107, i

V Vol NE A vendre par chars, bonne qua­
lité. blani he ou im'lée. Adressez E. 

Berwick A; Co, Fhoiburnc. Ontario. 128—25

V VENDRE Vitrines »i étalage »lo coté et 
comptoirs, chaises de barbier et miroirs 

a bon marché, pour les rumpiac» r par des lix- 
turcs nouvelles, J. Palmer 8c FMs, 1745 rue 
N»»tre-Daine. 119—3

t, TOTELS A VENDRE situé» dan» de» lo­
ti 2 call os, avec licen» e pour

1 ..unée prochaine, stock «la liqueurs et cigares 
bien u-Miru, et ameublement do premiere 
classe' ^ adresser a Cha Dusmavtcnu 1598 
Notre-Dame. Ii9--n

PROPR ETES A VENDRE

\ VENDRE Auvillagedu Ri» helieu. un 
joli cottage a deux et^ges. sv»- un grand 

terrain Ht beaucoup u arbre* fruitier-. Aus-i 
pi u» d une aiatiou unu bonne place pour un 
hotelier. Plusieurs lots a échanger, b ad.esaer 
a Ü»w. ( haput A C'ie. agent» d imuieub.es. 18 
rue St Jacques, chaïubies 1» ut 17. m—n

PEROU

J JEUDI’ Samedi, le 27. du No 184 avenue 
J-avzl. un peur « bien laineux, repon 

dant hu nom de * Fl«»ne >'i celui qui alu 
ch un» ne le rafiume pas iinniediatemcnt U 
sera puurvuivi. *151-2

IIMHEH ROEVNK E Grande decouverte 
I medi ele française, guérison immédiate 
et -ans rnéd i ainent-de rlmmalisin 'S « t rii- 

ve: - - muhidie» par 1 innoculat ;«>n du 1 huile 
roD ni c. Voir certificats »;t aiti stations »ies 
mode -ins et des purMcnn» • gu«Tics paraissant 
dans Ea Pt'.'-s-T, to-'s les lours. A't-x&iidi<» et 
( i»', npp<;iri.i i'»• de l’ari**. de 1») huu-i-s .» midi 
et as 8 â 5 heuros, 6J rue Osborne, Montreal. 

___________________________ 15l-l_

ON DEMANDE, pour un monsieur seul, 
une chambre située rue rit Denis, er dans 

une laiiulle j rivée. Ecrire à RQ.U.,63 bureau 
de Poi e Mo itléal. |61 2

<VN DESIRE avoir un ou deuxponsionnal- 
7 rus. famille privée, pas d'enfants. S’a­
dresser par lettre B.L. bureau de la Pke&se, 

____________________________U9-3_

IT NE . eune fille demande une chambre 
J avec pension, soit sur la rue des Alle­
mand- «ai Fte Elizabeth, entre les rues ( raig 

et Dorchester. F adrussor par iottre a W. L. 
Ea 150- 3

HOTEL A LOUER
A TERREBONNE

Jji belle bu tissu connue sous le nom de Hô­
tel ou Boulevard. r« « emment améliore»;. Sa­
rtre*--.er a la Succession .Masson, 13 rue St Jac­
ques. 65—jno

Connaissez - vous un 
bon cigare? Essayez le 
Clock Cigar de Fortier. De 
long et pur tabac de la 
Havane. Fait à la *main.

151-2

‘fŸiePHONf 6037

« Importateur» et Ma­
nufacturiers do

Hillunhet Accessoires

lablc» d'occasion. 4e $100 a $200 rtaacuie

88 HL JS ST-DENIS,
252—Imv

Nous faisons toutes 
réparations.

Montréal

Demandez le Clock Ci­
gar. Un cigare de dix 
cents pour 5 cents.

151-2

CABINETS
$2 la Douzaine, excessivement 

bien finis, au

Studio d’ApIcss, 261 Rue
SAINT. JACQUES 

149-5

Une horloge qui tient 
toujours le temps juste, 
le Clock Cigar.

161-2

DIVERS

|rGLACIERES. SORBETIERES. Filtres
Vf a pi cas.on «t pour taule. Uammecs. Ap- 
parciis de iM-chc. a bon marché, « hez L J. A. 
Surveyor. 6 rue Ht Lauréat. 161—M i u

\VES -Je ne *>erai responsable d aucune 
dette contractée en mon nom par qui 
n»i« « e soit sans un ordre sigur tie ma main. 

James Maguire, 1850 rue Fie Catherine,
Montréal. 1

\ VIS-.Je ne rerai responsable d’aucune 
doue contractso en mon nom «anz un 

o «110 ign • de ma main.—T. F ronette, manu- 
factnrii r de « offres-fortz. rue Craig. —Mont- 
real. Avril 30 ISUi. LVj—3

LE MOIS DE MARIE
A B0NSEC0URS

Imposante cérémonie 

Troie évêques présents

L'ouverture »olennélle du moi» de 
Marie a «*u lieu, hier »oir, à House- 
t oufm. La cérémonie a été i»r6*>i«lé»* par 
Mgr l'archevêque Fabre. NX. SK. Lau- 
revin, de Kt-B«»nifac»*, et Gravel, de 
Nicolet, étaient préseut» au choeur, 
aiiihi qu’uu graud notubre de meiu- 
bre» du ele rgé.

sermon de circonstance a été don- 
■6 l»nr |a R. P E !. S. ,T.

Ia- salut a fié chanté par un choeur 
de da me» et d»* demoiselle», hou» la 
direction de Mlle Fnmchôre. Mme J. 
A. Boucher, présidait X l'orgue. Lea 
morceaux de chant ont été bien exécu­
tés. La bénédiction a été donuéo par 
Mgr Lange-vin.

MARCHES AUX DENREES
l^es affaires au marché Bonsecours 

continuent à être tranquilles. I^es mar­
ché» aux grains et farines continuent à 
être de plus en plus ferme». Lo prix de» 
blés augmente tou*, le» jours. On remar­
que une hausse sur les farines d’Onta­
rio. On prévoit également une hausse 
sur les farines du Manitoba. L’ouvertu­
re de la navigation a créé une bonne 
demande pour les farines.

Les bureaux de Montréal rapportent 
dos ventes considérables aux nouveaux 
prix.

PRODUITS DE LA FERME
Beurre marque, par 1b................ 0 22
Crémerie, nouveau...................... 0 22
Bon beurre . .. ................  0 18
ik urre des fermez......... . .......... 0 13
Crème, la cnopine... ................. 0 10
Fromage.............................................. 0 12
Œufs »rais. la douzaine...........  0 13
Miel, nar 1b................................... 0 10

025 
0 21
0 20 I 
0 17 
0 00 ! 
0 14
0 00 I
0 12 I

Sucre «IVrahlo, pur 1b ........... 0 «58 a 0 10
Sirop ci eiauiu, le gallon ___ . » •• 0 63 a o bu

FRUITS
Melons .. ................................... 0 00 4 0 00
Bluet*, la pinte....................... 0 00 a 0 00
Atoeas, la pinte......................... 0 uo 4 0 00
f i -ucs. la ïb............................... u us 4 0 10
Pornim s par baril.................... 3 00 4 5 00
Cttrt/ns, par «toz........................ n 00 a 0 15
Cition-. la boite......................... 2 (K) à 2 50
Orange», la t.olto... ............... 4 00 a 4 50
Orange». M« .isines. bottu.... 1 50 4 2 00
Dattos, la 1b ............................. 0 04 a 0 05
( ouos. cha«. uo................. ........... 0 03 à 0 10
IfateiiiH. par baril...................... C uo a K OU
r<‘- besde (Californie, la aoz. 0 oo a 0 OU
Poires, la «toz.............................. U 10 a 0 0»)
Bannne.i. la «toz.... .............. ft lé» a 0 2-) i
Anauas, la piece....................... .... 0 15 â 0 23

VIANDES
Booif. U reclasse. 1b.............. . n io h 0 13

«lo 2ineqiial.do.................. ..... ü (-8 4 0 10
«io 3iiie quai, do.................... 0 05 a 0 08 .

Agneau, car quartier............... 1 25 a 2 00 !
Mouton, par 1b........................... 0 07 H 0 12 :
Pore frai.-, par ib .................... ... 0 t J a U 12
Bacon, par 1b............................. 0 12 a 0 U
l’orcouvort, par 109 ibs .......
Jambon, par lu...........................

... 7 50 a 7 75 !
U 10 4 0 12

Veau. 1b, luro quai.................. u 08 a 0 12
V«*au. îo «iuhI......... ................... 0 05 4 P 08 :
Saindoux..................................... >.«• U ivi • b 12

LEGUMES
Fîîé-d'indo la doz............ ............... 000 à 0 09
C/'houx la piece................................ 0 05 % 0 10
Navets, le sac.................. ...............ü 03 a 0 60
( arottes. le baril........... ............... 0 75 a 1 00
Put i.tes le sac.................. ...............0 75 a 0 80
Oignon*, le baril............ ............... 1 £0 4 1 75
Ail. la tresse.................. ............... 0 10 a u oo
Poireaux, la «ioz............. ............... 0 19 % 0 15
Betteraves, le baril. .. ............... 0 76 a 0 (K)
Rhubarbes, en paquet.. .............. 0 10 à 0 00
Laitues, le pied ............. ...............0 10 à 0 fO
Radis, lo paquet............. ...............0 10 4 o oo
Céleri, lo pied.................. ...............0 10 4 0 12
Tomate*, la doz........... . ...............0 40 à 0 60

GIBIER
Pigeons............................................ .. 0 30 4 000
Pigeonneaux. 4‘ ....... . 0 35 a 0 10
Pluviers «ie champs, !a doz... . 2 UO u 2 tei
Cailles, la doz.............................. . 3 00 a 0 00
( ailles. 2e Qualité....................... .. 2 40 4 2 50
Boules do prairie, le couple... H l S3
Outanlcs, la pièce...................... . 0 75 4 0 90
Pluviers dores, la doz............... . u 00 a 0 09
Canards noirs, le couple .........
Canards gris, le couple.............

. 0 55 a 0 (K)

. 0 40 a 0 50
Sarcelles, le conplo ........... .. 0 35 a 0 40
Oiseaux do neige, la doz.......... . 0 00 4 0 25

BASSE-COUR 
Poules, lo coup lu........................ . 0 C5 4 0 80
Poulets........................................... . 0 75 à 1 00
Dindes, la pièce........................... . 0 90 a 1 00
Dindons.......................................... . 1 20 a 1 59
Oies, la pièce................................. . 0 70 4 0 80
Canards, lu couple...................... 4 1 10

POISSONS
Homard, la 1b......................... ....... 0 10 4 0 00
1 i ai lock du Portland, la 1b.. ....... 0 06 a 0 00
Hadock fumé......................... ....... 0 08 a 0 10
H ado<'k. par 1b.................... U3( 4 0 05
Anguille fraîche, chacune. ....... 0 00 a 0 09
Poisson btan<-s par 1b........... ___  0 00 4 0 08
Morue, par 1b.......................... .......  0 Uô a l 06
Truite, par 1b................... ...........  0 08 a ü 19
Flétan......... .......................... ...• 0 12 U 0 15
Brochet, par 1b 
Esturgeon .... 
Carpe, doux... 
Huîtres, le gai

................ U 08 4
............... 0 08 a
............. 0 15 a

...........  1 30 a
Porchaude, lo paquet.................... 0 00 a
Alose, deux: ................................... 0 50 4
Maquereau...,................................  0 00 4
Eperlan. la 1b..............   0 08 à
Achigan. la 1b ...............................  0 00 a
Haibotte, le pqt .............................. 0 OC 4

COTES DES FARINES
Patente d’hiver Ont. par bar;!... 3 85 à 
Patente du printemps Man. bris. 0 00 a 
Forte de boulangerie. Man. meil­

leure* marques............................  0 00 A
Do do marques ordinaires . 3 85 a 
Do do seconde qualité par brl. 3 25 a
Extra Ont., par baril ........... 3 (K) à
Straight Roller, par baril...............3 6» h
Farine pour engrais. Mie do 98 lb. 1 15 a 

GRAINS

Blé dur de Manitoba No 1 par ni. 0 85 
Blé dur «le Manitoba No2 par m. 0 82 
lilu-d’indc d»> l'Ouest, parmiaot. 0 6»
Pois, marchands, pur minot 
Pois, cuisants, pnr minot.
A volne. par minot do 34 Ibs...
< >rge pour engrais pnr minot...
Orgo, lure qualité, par minot

ISSUES DE BLES
Son, par tonne de 2000 1b*............ 00 00 a 17 00
Grue, par tonne de 2000 Ibs........  00 00 A 19 00
Moulée, par tonne de 2060 Ibs.... 24 00 a 25 00

0 70 
0 75 
0 40 
0
0 674

0 10 
0 10 
0 00 
0 00 
0 15 
0 00 
ü 15
0 00 
0 12
0 15

4 00 
4 15

4 OC 
3 93 
3 40 
3 40
3 80
l 23

0 00 
0 87 
0 68 
0 71 
0 80 
0 41 
0 55 
0 CO

L'UNION ALLE! ET M. LE 
CHANOINE MOREAU

âlme Dieu et va ton chemin

A une assemblée de ITnion-Allot,
nue 1** iiO avril aou» la pnisiJwK*
‘le M. le chevalier Ue Moutiguy, ü n 
été proposé et résolu d l’unanimité :

Uuo 1«-» 7.0 laves pontificaux sont frap­
pé» dans leur» affection» le» plu» vive» 
et les plu» f«jrte» i»tir la mort de leur 
ancien aumônier eu chef, M. 1» cha­
noine Ldrnond Moreau.

Qu’avant de rendre pieusement h la 
terre le» reste» mortel» de cet ardent 
et dévoué ami de la Souveraineté pon­
tificale, l«*» soldats du pape que cet ex- 
cell«;nt prêtre a accompagné», soutenus, 
dirigé» dan» leur tr«*p «-ourle carrière 
militaire au service de l’Eglise, ne font 
un honneur d»? rendre A »a mémoire 
chérie et vénérée un public Imnimag»- 
de gratitude, de respect et d’admira­
tion ;

C’e»t avec une bien profonde émo­
tion, que le» x»»unve» Canadien» tw» rap­
pellent &uj«jurd'hui, au moment de la 
plu» douloureuse séparation, les vertu» 
éminente», le» heureuse» qualité*» «le 
l'esprit et du coeur, le dévouement com­
plet et A toute épreuve du prêtre stélé 
que le grand évêque, Mgr B«»urg«*t, 
avait donné comme guide spirituel A 
ceux de se» enfant» qu’il envoyait A 
la défense du Suint-Siège.

Dé» le départ du premier détnch#*- 
tneut jusqu’au retour au paya après la 
«ronsoinmation «lu sacrilège envahisse­
ment «le lu ville Eternelle, M. l'aumô­
nier Edmond Moreau fut pour le» 
Zouaves Canadiens un père, un ami, 
un soutien, un guide srtr et dévoué. 
Sohlat lui-même par le coeur et le ca­
ractère, il comprimait admirnhlumeni 
la mission A la quelle lo choix judicieux 
et sage de son évêque l’avait désigné, 
«•t dans toute» les circonstances, eu 
garnison comme en campagne, au feu 
comme A la «‘aserne, dans les succès 
comme dan» lea rever», dans les voya­
ges et les traversées, aux heures de 
joie et d’espérance comme aux mo­
ments de tristesse et de dangers. Mon­
sieur l'aumônier Moreau se montra 
toujours h* même, ferme, dévoué, infati­
gable, plein d’entrain et de bonne hu­
meur.

Son Ame ard«*nte était embrasée d’un 
immense amour pour l’Eglise, le pape 
et la patrie canadienne. Communiquer 
A se» zouaves le feu qui le dévorait, lo 
maintenir dans leur coeur malgré le» 
épreuves et la défaite, malgré la dis­
solution du régiment et le retour au 
foyer, fut l’oeuvre do tout«' sa vie.

Four mieux conserver parmi ses zoua­
ves canadien» l’esprit du régiment, 
pour les garder toujours prêts A ré­
pondre A un appel qu’il désirait de 
tous so» voeux, il fon«la l'Union A la­
quelle il voulut donm^r le nom du bra­
ve colonel Allot, puis le Casino qui de­
vait être un centre de ralliement, puis 
le Bulletin do l’Union Allet, 
qui porte A chaque livraison 
de sos huit années de publica­
tion la maïque de son zèle toujours ar­
dent pour la causi* pontificale. C’est en­
core pour maintenir l'esprit du régiment 
et répandre dans la nouvelle gén ra­
tion le désir de marcher un jour sur 
les traces de ses zouaves qu'il aimait 
A voir tous les anciens soldats de Fie 
IX se réunir chaque année sur quel­
que point du territoire, parader «lans 
leur vieil uniforme et déployer l’éten­
dard aux couleurs papales, toujours 
acclamés avec tant d’enthousiasme par 
nos religieuses populations. L'oeuvre 
de la chapelle «les zouaves A la cathé­
drale de Montréal, oeuvre qu’il regar­
dait comme le couronnement du mou­
vement zouave n’avait pas «le plus ar­
dent zélateur que le digne aumônier.

C’est près de cette chapelle commé­
morative, A côté de son évêque Men­
ai mé, que reposera la dépouille mor­
telle de celui «pie les zouaves pleurent 
aujounl’hui. Cost IA aussi que sera dé­
posé l'étendard qui a guidé au combat 
la phalange canadienne jusqu’au jour 
oiT leurs tils et leurs successeurs vien­
dront le prendre de nouveau, pour ren­
dre au vicaire de Jésus-Christ le pa­
trimoine de Saint-Pierre.

Résolu :
Que les zouaves pontificaux se réuni­

ront en uniforme autant que possible, 
A S1/^ heures du matin, jeudi prochain, 
au bureau du président, A l’hôtel de 
ville, pour assister A l’arrivée du corps 
du regretté défunt, l’escorter jusqu’A 
la cathédrale et assister A ses funé­
railles. Les zouaves en civil devront 
porter la médaille ; BENE MEREX- 
TI.

Los zouaves porteront le deuil de 
leur aumônier durant .*î mois et offrent 
pour h» repos de son Ame une couronne 
de messe.

Copies des présentes résolutions se­
ront transmise» arx journaux et A la 
famille du regretté défunt.

Pour copie conforme :
LUCIEN FORGET,
Secrétaire pro tempore.

BRISEURS DE GLACES

La police de la partie ouest de la 
ville est sur le qui-vive au sujet des 
briseurs «le glaces dans les vitrines 
des marchands d«'» environs. Plusieurs 
de ces dernières ont été enfoncées der­
nièrement, notamment chez M. Vital 
Kaby. épicier, de la rue Fulford, et 
chez MM. Vanier et Monpetit, coin des 
rues St-Jacques et «l«'s Seigneurs. “La 
Presse” a annoncé ce» «leux vols dans 
le temps. Jusqu’à présent, les coupa­
bles ont réussi à éviter la police.

CE CADAVRE
On m croit do plus en plus sn 

face d'un meurtre

Les conj'ectures vont leur train

Uns somme d'argent enlevée

L'excitation est A son comble dans 
le distrkt de Juliette au sujet de la 
découverte du cadavre d’un inconnu 
dans l«-s bois environnants de Ft Tho­
mas. Y«*ici quelque» détails suppiémeu- 
taires A ceux que nous avons déjA pu­
bliés lundi. Le con* ** été trouvé sur 
lu propriété d'un nommé Imfond, cul­
tivateur de l'endroit. Lors «ie l’enquê­
te tenue par le coroner, lo jury a ren­
du un verdict de suicide. Il’après les 
nouveaux renseignements obtenu», il 
ue s'-mLle y avoir aucun doute qu’on 
w* trouve en présence d’un meurtre. 
Plusieurs personne» déclarent qu’el- 
les »e souviennent avoir vu un individu 
réi»onJaiit A cette des«riptiou dan» le» 
environs. On l’a pris pour un commis 
voyageur ou un commerçant. A un 
ci^rtnin endroit oû il concluait un mar­
ché, l’inconnu a exhibé un gros rou­
leau de billets de banque. A part de 
$1.25 aucune trace «le cet argent na 
été trouvée sur lui. Il portait aussi une 
montre «*t chaîne d’or. Ces deruièrea 
ont disparu mystérieuaement. Un autre 
témoin nommé Gouguon prétend que 
le cadavre a été caché dans une cave 
pendant la plu» gramle partie de l’hi­
ver, et n’a été déposé dan» le champ 
que lorsque la décomposition a com- 
mencé.

En conséquence de ce» faits, on dit 
qu’une requête sera envoyée nu gou­
vernement demandant que l’enquête 
soit ouverte d«* nouveau. Bans l'inter­
valle la police provinciale et munici­
pale travaille activement A éclaircir le 
mystère.

A LA CATHEDRALE
*«*• ——■ -

Le service funèbre pour le repos de 
l'Ame de feu M. F. X. Leclerc, ancien 
aumônier <îe i’asile St-Jean de Dieu, 
Longue-Pointe, et chanoine honorais* 
de Montréal, sera chanté demain ma­
tin A neuf heures A la Cathédrale.

Lo nictn» jour, A ‘dix heures, A la 
môme église, auront lieu les funérailles 
do M. l'abbé Edmond Moreau, cha­
noine honoraire et ancien curé de Saint- 
Barthélémy. Les restes mortels du re­
gretté «léfunt arriveront A la gare 
Dulhousie demain mutin A S.oô heures 
a. m.

AST-HENRI
Une grande soirée littéraire et musi­

cale sous le patronage de l'association 
St Jean Baptiste a été donnée hier 
s«>ir dans la gramle salle de l’hôtel de 
ville , St Henri. Mme R. Bourdon pré­
sidait au piano, MM. Achille Lejeune 
et J. B. Dubois, violoniste et violoncel­
liste ont été fort applaudis.

Mlle Ivonne Fournier-I^avigne et 
M. dis Isabelle ont dit de jolies ro­
mances. Une conférence sur P’anarchis- 
me” a été donnée par le Uév. M. Be­
dard, P. S. S., qui comme toujours a 
lu un travail fait «le main de maître.

La soirée s’est terminée par une co­
médie en un acte “Les deux Sourds” 
<]iii a été très bien rendue par le» mem­
bres du cercle Ville-Marie, MM. U. 
Barré, C. Amiot, U. Ouimet et J. Le- 
nvay.

AU COLLEGE DE MONTREAL
Le 8 mai prochain, la représentation 

d' “Antigone” sera donnée en grec, 
pour la secimde fois, au collège de 
Montréal. Cette représentation sera 
publique et présidée par le lieutenant- 
gouverneur Chapleau.

anniversairFepiscopal

Il y a aujourd’hui vingt-deux ans 
que Mgr Fabre fut sacré évêque et 
devint coadjuteur de Mgr Ignace Bour­
get, deuxième évêque de Montréal.

Monseigneur a célébré la messe pon- 
tificaie, co matin, A la cathédrale.

LORD ET LADY ABERDEEN

T^ss membre» «lu comité de la Young 
W* omen’s Christian Association ont re­
çu hier après-midi, Sou Excellence la 
comtesse» d’Aberdeen A la salle Wind­
sor et lui ont fait visiter l’exposition 
dos produits culinaires.

Lord et la«ly Abenleen, après une 
courte visite au McGill, ont envoyé un 
aide de camp A la résidence de feu le 
juge Barry, pour porter leurs regrets 
et leurs sympathies A la famille du dé­
funt.

— Pour rendre aux enfants le sommeil 
calme, naturel et faciliter la dentition, 
nous ne saurions trop recommander lo 
4‘ Sirop Calmant du Dr F. J. Demers.” 
Dépôt, 1157 rue St Laurent. 282-n

Demandez le ci race "CEROL" ponrehaus- 
turea tan, chez votro Bottier. Prix 15c.

A. S. Brosscau, L. D. S.
Chirurgien-dentiste, 7 rue Saint-Lan- ! 

rent. Extraction dos dents eansdoiüeur. 
Dents posées sans palais. Dentiers faits 
d’après les procédés les plus noureaux.

ldi—jno

La Vigueur
dès Ch* vu g

d’AYER
lit-nd mu» tktmmum 

I#Mr eot.four umturellm, 
et le» enifftnke «km* dm 
tomber. Mrs. U. W. 
ï'e*u tc/i, dm IMffby. JT. 
a., dit :

• 11 y a un peu plus «le 
deux ar.s. jr.es cheveux 
coiiiii.encèreüt à isorv- 
üer et à tomber. Allé» 
aven employé une I ou- 
toille du la Vigueur des 

chevtug 
d ’ A y e r
ire» cho-
veui re- 
rirent 

eur cou­
leur pii- 
mime et 
cessèrcn t

de tomber. Ça et là une application a depula 
conservé ma chevelure en txmne c* udlUon.'* 
—Mrs. H. F. FBVWICK, Digty, N. tt.

Croissance
des Cheveux

••n va huit ans. J’ai eu la variole et al

rer«!u tous in«*s cheveux oui auparavant 
tau-nt très abondants. J ai essaje uno 
Quantité de préparai! -ns. mais sans aucun 

résultat avantageux; c'est alors que J al 
commencé à craindre qui' je réitérais tout à 
f ût ohiuvu. il va six mois environ, mon 
mari a apporté àï i maison une bouteille de 
la Vigueur «i«*s ehevuux d’Ayer et j en fis 
tisag«* imnié«ÜRtement. En peu de temps uo 
nouveaux uheveux commencèrent û paraître 
et tout me fait supposer maintenant une 
pousse rapide «îe cheveux cornu.e Ils étaient 
avant ma maladie.” — Mrs. A. \N tnxa, 
2*olymuu 8t.,New Orleans, La.

La Vigueur
DES CHEVEUX

«PAYER
Préparée par lo

Or. J. C. AYER & Cie., Loweü, Mass., ü. S. I.
Les Pilules d’Ayer guérissent loi Migraines,

EXACTEMENT
CE QU’iL FALLAIT

A M. Edward Callaghan de 
Sl-Jcan, N. B.

M. Edward Callaghan, arrimeur bien 
connu d«* St-Jcan. X. B., a été guéri 
par le tonique d«» Hawker pour 1« a 
nerfs et l'estomac.

M. Callaghan eut, dernièrement, une 
forte attaque de grippe, et les suites 
ont été «les pins désastreuses. Il ne pou­
vait pas dormir, il était très nerveux 
et irruscihlo, il avait perdu l’appétit, et 
il était tellement miné qu’il s’en alar­
mait.

On lui conseilla de suivre un traite­
ment au tonique de Hawker pour les 
nerfs et l’estomac, ce qu’il lit. Comme 
dans des millmrs d’autres cas, le ré­
sultat pour lui a été complètement sa­
tisfaisant. Il ci > mm en ça A prendre du 
mieux immédrtUi-munt. Son appétit re­
vint, ses nerfs renforcirent et il put 
dormir paisiblement, <*t il recouvra bien­
tôt sa santé ordinair*».

M. Callaghan a donné A la Hawker 
MiMlicine Co. le» détails de sa guérison 
opérée par ce fameux remède qui ne 
manque jamais de guérir, que d’autre» 
pourront lire avec profit.

Ia* tonique de Hawker pour les nerfs 
et l’estomac renouvelle et restaure l’é­
nergie des nerfs, forme un sang riche 
et nouveau, augmente ses pouvoirs re­
constituants, refait les tissus usé» et 
donne la vigueur des muscles. Il forti­
fie et renforeit l’estomac, augmente 
l’appétit et aide la digestion. Les hom­
mes d’affaires, de profession ou étu­
diants trouveront ce tonique un excel­
lent restaurateur pour la «lépression de» 
nerfs, la langueur ou le découragement, 
qui accompagnent si fréquemment un 
travail mental long.continu ou épuisant. 
L’expéri«*nee a démontré que ce remède 
est h* meilleur et le plu» efficace pour 
restaurer la santé et la force après 
une attaque do grippe. En vente chez 
tous les pharmaciens A cinquante cents 
la bouteille ou six bouteilles pour $2.50, 
et il «*st fabriqué par la Hawker Medi­
cine Co., Ltd., St-Jean, X.B., Canada, 
et dans la ville de New-York. 1 k

Appareils à Gaz
Appareils à Gaz

Continuation do la vente & Bon 
Marché

£50 r\C. D’EBCOMPTE
Appareils po--és gratuitement toute 

cette semaine

CHANTELOUP MFC. C0.
593 RUE CRAIQ 119-G

ARTHUR GAREAU
CHIRURQIEN DENTISTE

117 me St Denis, coin Dorchester
Extraction «le dents sans douleur au moyen 

du chloroforme, «lo Luther, du gaz vegetul. 
de l'electriulte ou d'anesthésie locale. Den­
tiers en or. en Aluminium et en «-aoutchoue.

Bell Téléphoné, 6819. Bureau du soir, 7a8 
heures p. m. 56—linMjv—n—D

FEUILLETON DE “LA PRESSE”

LE FUSILLÉ
(U7)

TROISIEME PARTIE

AMD i n im possibll:

(£idtej

—Elies sc seront expliquées, Suzctte 
e avoué «lu'eie no dénotait pas Jeun,
ma vieille ami<» s résignée et..........
j’irai bientôt A la n » •«*.. .

On juge do m»n b<>uleversem«*nt de­
vant lu> nouvclh*» «pii l'attendaient !

Elle questionna discrètement Mme 
Réville.

—Ma chère amie, jo vous l’avais bien 
dit, lui réiHunüt l.i inùn- «le Su/.« ît«* ; I 
c- t amour «i« vait faire notiv malin ur.

Oui, ma tille aime Juan Kétimnd, et 
11 l’aime, il « st venu après \->tr«; dé­
part me la <1i*mnn«l«;r ne mariage...

Suzanne a refusé comme c’était son 
devoir. Elle ne p ut pas so marier, hé­
las I niais la voilA mourante !

Iv» visage «le Mme l’errin s’assom­
brit.

Ah ! fit-elle pensivement ; alors i
fVst sériaux cette impossibilité de ma­
riage ?

Elle regarda longuement Mme Révil­
le qui g«.» tenait debout en fa«.*e d’elle, 
si i>ftle î et ne» yeux rougi» par 1«» 
larme», puis d’un geste prompt, l’at- 
lira vers elle et l’embrassa.

— Ma pauvre amie ! murmura-t-elle, 
je vous ndiniro et je vous plains, car 
^oi » devez cruellement souffrir..

Il y n un myatènu n'e*t-co pu ?... 
Duel que chose do pénible ?. .

iWn »’*q fait pas d’autres.. •«

Taisez-vous, taisez-vous ajouta-t-elle 
vivcim ut, voyant «|uo Mme Réville ou­
vrait la bom-he pour parler, je ne veux 
ri'-u apprendre, ne me dites rien...

Sa, hez s. ubunent une chose : c’est 
qui* je vous tiens pour la plus digne et 
la plus n speetable femme qui soit, et 
que j«* vous ai nu* «1<» tout mon coeur.. .

Que Suzette guéri»se et je vous 
dirai tout, répliqua la veuve.

Mais non. mai» non !... En alten- 
dnnt nous allons la s«)igner. «•«•Ue ga­
mine, « ar il faut bien que cetto mau­
vais* fièvre s’en aille î

D'autant plus, interrompit Mme 
lUvilli», que le médecin s’effraie beau- 
eoup.

La fièvre est très ardente... et si 
elle ne cè«le pas !. ..

Le ivstc do la phrase »e perdit dans
un sanglot.

L< s «h*ux amie» passèrent leur soirée
près «lu lit «i** la malade.. .

A minuit. Mme Perrin partit et Mme 
Réviüe v. illn s,Mile et bien tristement : 
la lièvre augmentait toujours.

A sa s onde visite le médecin parut 
pou satisfait.

11 ord *:m des fébrifuges énergiques 
et promit de revenir le soir vers huit
h« urt ».

Mme Perrin vint faire une courte 
apparition entre «leux classes....

Vi-rs trois heures enfin, Suzanne s'on-
dormit.

C"o»t peu d’instants plus tard que 
(îcrrmrr*' c nnn «•!.' /. Mme Uéville, lu 
«juelU* profita «!•* ^ a sommeil pour r« 
ce voir la jeune fille.

étezaniic «lormait encore quand sa 
mère et Uermain» n rivèrent près de 
son lit....

(Jermaine se pencha, examina avec 
tendresse le doux visage d«» »u •oiuir, 
et j a «ur son front brûlant se» lè 
vr* M fraîches.

Ma «•hère soeur, ma Suzanne, vous 
guérirez «t voiu ttrez heunu se, mur 
mura t-eile ; je 1» veux cl cela sua.

Maintenant ajouta la jeune fille on 
s’adressant A Mme Rèville, veuillez 
m’ét’rire la lettre que vous d«*stinez A 
Me Longuet, votre notaire, je vais all«»r 
la porter à mon ûini, et il partira dès 
demain matin.

Dans «leux jours il pourra être reve- 
nu, madame....

—Madame!... se récria la mère de 
Suzanne a vu.- un accent de reproche, 
madame ! Oh ! t Jermaine, tout A l’heu­
re vous avez «lit : maman, «''est ainsi 
«ju’il faut m’appeler à l’avenir.

—Oui, mamau.... répéta Germaine 
toute émue.

Mme Réville ue mit A son bureau et 
écrivit :

“Mon cher maître,
“Après huit année», je vou» donne

enfin signe «î«» vie.
“N'* m«î reprochez pas mon silence, je 

n’a va» que «le» chose» tristes A vous 
dire, « :ir la tristcs»<‘. malheureusement,
ne nous a pus quittées.
“Ma fille Suzette a aujourd’hui dix- 

huit ans accomplis, et la nécessité nous 
oblige, pour assurer son avenir, do nous 
défaire du domaine «1e Satnbleuse.
“La p-Tsonno «pii vous m.iettrn cotte 

lettre est autorisée A visiter la pro­
priété.

“( est pour le compte de l'acquéreur 
futur, que ce monsieur st* présente.
“V« uil.uz «loue faire remettre les 

clefs \ M. Paul .T « use et le laisser 
tout examiner A loisir.
“R. . voz. mon < h« r maître, l’nssu- 

rnuco 'ie • ■ Kcntimciits les meilleur». 
“JEANNE d«» SAMBLEU8E.”

E, •* ca< li« ta l’enveloppe et tendit lo 
missiw A < icrniaim-.

Ah ! soupira la marquise, si Dieu 
avait Voulu pourtant!... Puistju’il « 
«•purgnê la ! •:,> «lu supplice à Loci», 
il l'aurait laissé vivre... .

Ma » n u. jo su:« folle, depuis si long­
temps... il iiou» aurait retrouvée»...

Quel malheur cependant que ce ne 
soit pas possible !. ...

Germaine se contenta de secouer la 
tète.

—Oh ! oui, pensait-elle, c’est un 
grand malheur, car si mon père vivait, 
s’il avait été sauvé par miracle, il au­
rait ini démasquer Robert, le traître 
Robert, se faire réhabiliter, et omsi 
Suzanne pourrait épouser Jean KC*- 
mond.

—Je vais profiter du sommeil de 
mnd.... «le Suzanne pour m'absenter, 
expliqua Germaine en mettant la lettre 
destinée A Joyeuse dans sa poche ; j(> 
serai de retour d’ici une heure et demie 
A peu près...

Tant que Suzanne sera malade, je no 
la quitterai pas... Ma place est A son 
< hevet, puisque vous m’appelez sa 
soeur.

(“est mon devoir de soigner ma 
soeur...

J’apporterai ici mon ouvrage, et, tout 
en la veillant, je travaillerai...

Lo soir, je m’installerai un lit sur 
ce divan, et j’y serai très bien, je 
pourrai «le la sorte être & sa disposi­
tion constamment.

Je suis forte «'t vaillante, quelques 
nuits Munchea ne m'effraient pas, tan­
dis que Tous, maman... vous êtes si 
pAîo, si faible, vous avez re*;u un tel 
coup... U faudra vous reposer...

Vous ne venez pas ici provisoitv 
ment, ma till»’, répondit «,hnl<*ureus«- 
ment Mme Uéviîla. J’espère bien «pu* 
nous allons vivre toutes troi» ensemble 
désormais... .

Si notre fortun** est Intacte, maté­
riellement du moins, nous n'aurons 
plu» A nous occuper de l’avenir, sinon 
nous travâiileron» <-*n commun...

—C«rt« « ! mai» je ne peux pas nban- 
donucr ma petite chambro du jour au 
lendemain.. .

J*ir»i tou» les nutiu» voir co qui se 
pn-^c, en courant, et je reviendrai uns
»it0t»• •

Ah ! maman ! maman ! si vous sa­
viez comme mon coeur est «loucement 
remué, si vous saviez comme il «létxjrde 
de reconnaissance et d’amour pour 
vous !.... Pour vous si bonne qui don­
nez une famille A l’orpheline...

Une mère, une soeur, que c’est bon, 
mon Dieu !...

Sur le seuil de la porte, Germaine se 
retourna encore...

Elle hésitait un peu, ello voulait dire 
quelque «•hose et n'osait pas ; enfin, 
d’um* voix tivmblnnte :

—Et lui, fit-elle, lui ce pauvre Jean 
si malheureux, que faudra-t-il lui dire V

Il tremble quo vous n’ayez de la 
haine contre lui....

Mme Uéville répliqua noblement :
—Knssun z le, Gennaino.... son père 

est un brave soldât, et comme soldat, 
comme patriote, il devait faire ce qu’il 
a fait : condRinn«»r votre père...

D'ailleurs le colonel Hémoinl eût-il 
mal agi—ce qui n'est pas Jean n’en 
siérait pas r«*s|M>iiRnblc\ pa» plus que Su­
zanne n«» doit l’être du crime dont on 
accuse «on père !

—(Test bien co qu’il affirme ! s'écria 
Germaine.

II a raison... Dites donc A M. 
Rémond que j'ai ganlé ])onr lui toute 
ma sympathie, comme nm üll«\ liéln» ! 
a gardé tout son amour : son état le 
prouve....

la’s événements paraissent séparer 
irrévocnbl«»m«‘nt <•<•« deux pauvres «'ii- 
fnnts. mai» moi je ne form»* «in'un sou­
hait A c«*t»e heure : c’est que la clém«*n- 
<*e du oi«,l me permette de tendre un 
jour la main il Jean Rémond en l'ap­
pelant »n«»ii fils.. .

Alors, mu Suzctte serait heureuse !
- (’«mime ^ûliT de consolantes paro­

les, maman ! et comme il va étr«‘ apaisé 
de 1« » entendre...

Oh ! mon père m'avait bien «lit vrai ; 
vous Otes lu plus généreuse d«*s fem
nies.

—Et vous, vuu» êtes une noble fille,

Germaine, mais allez vite, il me tarde 
d«*jA que vous soyez de retour. ..

La jeune fille, le plus vite qu’elle put. 
courut vers sa maison ; pendant ce 
temps, Mme Uéville était retournée 
près «le Suzanne...

Suzanne avait les yeux ouverts.
—Mère, dcmnn«la-t-elle, j'ai senti 

tout à l’heure une fraîcheur sur mon 
front, et j'ai Tu, il me semble, une jo­
lie figure penchée sur moi ; ai-je 
rêvé !...

—Non, ma chérie, tu n’as pas rêvé.
—Alors qui était-ce?...
—Ks-tu un peu calmé»', peux-tu écou­

ter attentivement un assez long récit ?
—Oui. oui, je ne souffre pas ; «rail­

leurs, je n’éprouve qu’une grande fai­
blesse comme si la vie se retirait de 
moi lentement, et puis cette fièvn»...

—Ma fille, mon enfant bii n-nimée... 
si Dieu est juste il te guérira...

Ou'avons-nous fait «le mal pour subir 
d’aussi rudes épreuves ?

Mais oui, il te guérira. ... il aura pi­
tié <1«» non» : n’n t-il pas déjA manifesté 
sa miséri<*«>r«le en nous envoyant cette 
gramle joie ?

—4jue veux-tu dire, maman ?
—Ecoute-moi, mignonne !....
...Au coup do sonnette d«» Germai­

ne, Polyte vint rnpidenmnt ouvrir.
—Monsieur .Toyeu*»* «*st il encore IA ? 

demanda la jmine fill»*.
—Oui, niniu'xcile ?
- Rôti !....
Elle entra tout courant dan» l'atelier: 

les «Unix amis, en effet, causaient assis 
l’un pris de l’antre sur 1«* divan.

Maintenant Joy«Mise était jim courant 
de» évé:i«-ni« : t .' le r«Vit «le J« an l’avait 
bien ému, bnoi troublé, et sn main 
tremblait quand il la tendit A Germai­
ne.

Oh ! tous ! fit-il avec une brusque­
rie nff« i îéc. vous devriez vous m«'ttr«» 
soeur «le charité, çu vous irait «•omme 
u» gant...

Dire au» voua avaz passé viu» **•

A vous dévouer... Ange, va !
—Merci ! seulement ce qui est drôle, 

c’est que c’est A votre tour maintenant 
d’être un ange et de vous dévouer.

—Gomment en ?
—Vous voilA «le notre parti, acquis à 

notre cause, par cons«'*qlient !
Eh bien, il faut agir, «*t commeimer 

par vous en aller «lès demain matin au 
Ma ns.

Votei ce que vous aurez A y faire..,.
T.n jeune Hile donna toutes les ex­

plications mVessain-s nu sculpteur, qui 
affirma qu’on pouvait absolument comp­
ter sur lui : elle lui remit également la 
lettre de la marquise.

Puis elle consola .lean ntterré par la 
nouvelle «le la maladte «le Suzanne.

Elle lui répéta le» paroles de la mar­
quise !«• concernant.

Ainsi que l'avait présumé Germain» 
ces paroles l’apnisèmit.

(Junnt A «spérer. il ne fallait pas y 
penser ; plus le pauvre garçon réllé- 
« bissnit A «*e!n, plus il sc |>« rsunilait 
que son péri* s«*rait inttexible.

Ma » que Suzanne au moins guérît, 
qu’il n'eût pas en plus «le son mal «•'•tt» 
«loub'ur «•Misante «1 la savoir malade.

—V«»us me pronic'tez de ni'1 donner 
de* nouvelle» « huque jour, ftermnine?...

Ol ^ . t
vous s« r« z bomn*, n’est ce pn» V Vous 
s«mK-v«Tcz !• rid» au quelqm f.mu |><»ur 
n i* rassurer, pour nie «lire «l’un signa 
<•«• qui »«• pass'-...,

Suzanne • mfl'p*. non D'Vu! mon 
D « u ! «i « il** allait mourir !

Il s’nrrifa soudain, saisi pnr cette 
ntrouu p«*ns«V.

Puis nvi'.* un cpln*'' effrayant :
(’’«•st l , n simp •. nj«»utn-t «die, sî 

oll«» innirt, j« m«*urrai. vo lè !...
<Jerinainc n«' j*nt s** «léfemîre «l’i^n 

-«*rr«'niert «!«• «•«.«or en entenilant «•«•la. 
S «n ntiMur n’était pas « ll«•^)^«» a«*« a
é*«>nITé : le temps ;> autre iî lui fau­
drait subir ce» «louleureux éluaeemoMt».

U sujvr»|

T
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FEDERAL
la question de Terreneuve 

Le service civil

Ottawa, 30—A 3 heure* l’Orateur 
ptt-uil place uu fauteuil. M. MrlSr.*o- 
'y eut iutrcxluit A la chaiul'rc par MM. 
Tajrlur et Fréchette.

TERRENEUVE
M. Daviea dit que l'autre jour il a 

demandé dea renaei/ueinent* au leader 
de la chambre au sujet di* ramutxion 
de Terreneuve et de* conditioiia pro- 
I-oaé«** I»ar l*-® déléiîué* de part et d'au­
tre. U lui a été répondu que tout cela 
►era porté en même terni mi A 11 connais- 
tance du parleineut canadien et de la 
législature de Terreneuve. Depuis, de* 
renseignement* paraissant autorisés ont 
été publié* dans la presse ministérielle 
disant, entre antres eboae*, que les dé­
légué* terreneurien* exigeaient qu’une 
prune fut payée aux piVhetirs de Tile, 
pour leur penuettie de taire la concur­
rence aux pécheurs français. If a été 
publié aussi, et cela est plu* important, 
que la population de Terreneuve ne ae- 
lait pas upifedée à se prononcer sur 
l’annexion. Sur ce point, «les renseigne­
ment* devraient être donné* tout de 
suite A la Chambre et au pays. Il faut 
qua Terreneuve entre de non plein gré 
dans la confédération, si elle doit ja­
mais en faire partie, et la population 
de nia devrait avoir l’occasion de si­
gnifier sa volonté dans un sens ou dans 
l'autre. Sans cela, on verra se répéter 
ce qui est arrivé dans la Nouvelle- 
Ecosse. où la confédération est aussi 
Impopulaire qu'au premier jour.

L'honorable M. Foster «lit «iu’il est 
surpris de voir soulever une tliseussion 
de cette importance sur un simple rap­
port de journal, rapi>ort non autorisé 
et qui n’a pas la prétention d<» l’être,— 
pas un mot n’a été dit par le gouver­
nement canadien, ou pur les «lélégués 
de Terreneuve et le gouvernement doit 
se refuser A donner des renseignements 
A présent. Il a été convenu que la « ho­
se so ferait simultanément. A Ottawa 
et à St-Jean, et le gouvernement s'en 
tient A la convention qui a été faite.

L’honorable M. Mills critique cette 
réponse de M. Foster et soutient que 
«•'est le voir «lu gouvernement «le 
mettre nirfuédiatèmcnt la Chambre nu 
courant do toutes le* négociations avec 
Terreneuve.

M. Weldon réplhiue que la réponse 
de M. Foster est la meilleure qui pou­
vait être donnée. Les ministres qui ont 
conduit le* négociations en ont la res­
ponsabilité, mais ne peuvent pas enga­
ger le pays sans la sanction du Parle­
ment, ee qui fait disparaître l’ombre 
même d’un danger.

Quant A Terreneuve, si ses représen­
tants et ses ministres ne savent pas 
défendre la liberté et h-s intérêts «le la 
population, ils en répondront aux élec­
teurs de Hie et il n’appartient pas aux 
hommes publics du Canada de se subs­
tituer A eux en cette circonstance. M. 
Weldon nie que la population «b* la 
Nouvelle-Ecoss»* soit mécontent»» «le fai­
re partie de la «Y)nfédération. M. Field­
ing a pu susciter «lu mé<*ont«»ntt*ment, 
11 y a une di/.aiue <ranné*es, mais, depuis 
il a échoué dans toute tentative de ce 
genre.

Sir Richard Cartwright dit que 
l’exemple «le la Nouvelle-E<*osse «loit 
nous instruire et nous enseigner A ne 
pas admettre dans la Confédt'»ra■ ion 
une nouvelle province par surprise, et 
sans le plein et manifeste consent«unent 
de la population. Cela est d’autant plus 
vrai que Terreneuve s’est déjA pronon­
cée contre la confédération, (’’est pour 
avoir uni malheureusement l’Irlande 
A l’Angleterre «jue la métropole est 
troublée depuis si longtemps par la 
qm^stion irlandaise dont la solution 
n’est pas encore trouvée.

M. Flint maintien„ que la Nouvelle- 
E<‘os«e est mécontente, et qu’il est fier 
ch» voir que la population «le «*ette pro­
vince ne pourra pas être loyale au Ca­
nada tant que la génération qui a vu 
l’union ne sera pas disparue.

M. Edgar dit qu’il est en faveur de 
l'annexion do Terreimuve, mais A con­
dition que la population «le l’Ile soit 
consultée.

EXPLICATIONS MINISTERIEL­
LES

L’honorable M. Foster. A la demande 
de M. Laurier, donne les explications 
ordinaires sur les arrangements surve­
nus dans le cabinet, depuis la dernière 
session.

Sa déclaration est la même quo celle 
lue au Sénat par sir Mackenzie Bowell, 
l'autre jour.

L'honorable M. Laurier dit que cette 
déclaration «liffèrt» des renseignements 
publiés pur la presse ministérielle, lors 
de la formation «lu cabinet. Ainsi, cette 
presse a «lit, dans le temps, «pie sir 
Frank Smith avait été appelé A former 
un ministère, avait refusé et cous«îillé 
u u gouverneur général «le confier cette 
mission au premier ministre actuel. I^'S 
convenances auraient «lù empê«?her sir 
Frank Smith «le ra«,onter cela aux jour­
naux comment il l'a fait, mais le but 
était d’arriver A faire recommander 
M. Bo\v«»ll, un orangiste, par sir Frank 
Smith, un catholique éminent. IVrsonne 
ne peut s’objecter A «'e que ces deux 
messieurs témoignent publiquement 
de leur admiration mutuel h», mais le 
parti libéral ne peut pas tolérer que 
cela se fusse sous le couvert de l’autori­
té du gouverneur général.

11 s’élève ensuite une discussion sur 
le droit «les députés de continuer le 
débat. L'orateur décide, conformément 
A la pratique, que le chef de l’opposi­
tion a seul le droit «b» faire «les obs«»r- 
vations sur les explications ministériel­
les.

Motion est faite «pie la chambre se 
forme en «‘omité des subsides.

M. Edgar en profite pour remettre 
sur le tapis h-y expirations ministé­
rielles. 11 pause en revu»» tous les <lé- 
putés conservateurs d’Ontario, met en 
évidence leurs services au parti, «-t 
cherche A démontrer «pu» la nomination 
de l’honorable M. Montagu»» est une 
Injustice A leur égard. Il r<■[)«'*te tous 
les cancans publiés d«*puis quelque 
{(«iliui par la presse libéral»» «*t «•o!i<*!ut 
en disant «pu' les ministres ü<»tuels n ont 
pas In valeur de ceux qui. par le pas­
sé. ont conduit le parti conservateur.

M. Lnnderkin «*t M. Casey critiquent 
également la composition du gouverne­
ment. *
LE CHEMIN DE LA BAIE D'HUD­

SON
L’honorable M. Laurier fait remar­

quer que les estimations budgétaires 
i,(. contiennent rien nu sujet «lu chemin 
d«» f«*r de la baie d'Hudson. Il dénon«»e 
te projet qui va coûter, «lit-il. ÿ'J.rsm.- 
0<M» au pays. Il demande si le gouverm»- 
ment *** propose «le pr«'s«*uter, «*omine 
par le pas.’é, un budget supplémentai­
re <•« m sidéra bh».

L'honorable M. Foster répond qu’il 
u*y num pas de budget supplémentaire 
I »ur l’année 1 VJ.V.n», «u «pu* l«»s « stima- 
tion* soumises A la chambre coiitiin- 
neiàt tout ««» que le gnuvern«»m*nt se 
propose de «leinaiider nu parlement de 
voter pour le servi» »» pubîh . Quant aux 
nutre* obligations «pii peuvent in««*m 
|„»r nu pays, eihs *«»ront toutes exp«» 
*é. s «Inns le «lisc«uirs «lu budget.

Au suj«*t «!u cliemin «le fer «h* la bah» 
d’Hudson. M. Laurier « M allé trop loin, 
parc.» qu’il a parlé trop vite. L« s «hum­
aient* seront produits dans un ou deux

Ttmefiirut a agi dan* l’eatiér* et *b
•olu* limite «le *«-»> droit*.

Sir U:«hard Cartwright félicite le 
gouvernemeut de o# qu’il * bandoline

; !i';.]ue généraleoieut suirie de* 
bi .g*’-* supplémentaire*.

M. I*a» le* «m qu’il *«* fait également 
]’iLt« rprêie «ie la »ati*fa«*ti< ti générale 
que reinmtn ra cette d*-ci»ion du gou- 
gernemenr. niai* il vomirait savoir »’il 
sera «li-mandô A la «hamhre «le vot*r 
de* *uh»id«.'S aux chciiiiu» «le fer.
CHEMIN DE FER DK L’ILE DF 

PRINCE EDOUARD
M. Davie* se plaint «nsuite de ce 

que h* budget ne «««nâcnt rieu pour ia 
con*traction «lu «hemiu de fer de l’ile 
du Prince Edouard. La coiut ruer ion de 
ce chemin. Li il. u été promise par l’ho- 
nurubl* M. 1'cryuson, ou, «lu moins, 
celui-ci a p«‘rmi* quo cette promesse 
*Hj:t faite par d'autre* politicien* **u sa 
faveur dans de récentes »s*« inbhV* pu 
biitjue*. L’Iie du Prince Edouard a 
droit A sa part des subvention* publi­
que*. Eli* ■ uégligée ju*«iu’i*.i et le 
g«iuv«»rnoi ^ devrait tenir h-* promes­
ses fuite» « ^«>n nom pur ses amis.

M. M'*D«jiiuhl, (Kings. LIVE.) répond 
A M. Davic* « t «lit qu’il a assisté aux 
assemblée* en question et «pi’ftvn une 
promesse n’a été faite par l’honorable 
M. Ferguson, qui n’a pas même parlé 
«h» ce chemin de fer, dans ses discours. 
Seulement le* citoyens, réunis en as- 
semblée, ont a«lopté comm* ils eu 
avaient le droit, «l«»s rés<»luti«>ns deman­
dant au gouvernement de construire le 
chemin. S’il y a eu «l«»s promesses de 
faites, elles l’ont été par M. Davies, 
oui. durant les éh'ctions de 1891, a 
promis «le consacrer ses efforts A la 
réalisation «le «*e projet et n’a rien fuit 
depuis qu’il est élu.

LE SERVICE CIVIL
La Chambre se forme alors en comité 

des subsitU**.
Sir Richard Cartwright *«» plaint, 

dé* le premier article du budg«*t pro- 
posé au comité, «le l'augmentation des 
«iépen.s«»s «lu Bervh*e civil. Il prét«*n<l 
que rauguientation «les affaires ne jus­
tifie pas l'augmentation du nombre des 
employ»'**. A six heures la séance est 
suupeudue.

SEANCE DU SOIR
La séance est reprise à 8 heures. 

MM. McMullen et Fraser reprennent la 
tliscussion sur le nombre des employés 
publi«‘s. Ce dernier soutient qu«» «Un* 
les temps «le crise, lors«ju’il se produit 
une fort»» réduction «lu rev«»nu, les sn- 
laires doivent êtiv réduits comme «’«‘la 
se prati«iue dans les maisons d«» com- 
incrce. M. Foster dit qu’une améliora­
tion pourrait être faite «»n remplaçant 
les employés de 3e classe qui r«»çoi- 
v«»nt $400 par an ave«- une augmenta­
tion annuelle «le $."i0 par an justju A 
81.-OU par «les employés temporaires.

(’«» serait une économie et l’ouvrage 
serait probablement mieux fuit que par 
ccs employés temporaires ou copistes 
recevant d«.» A $900. C’est «lu
moins mon opinion personnelle, dit M. 
Foster, mais le gouvernement n’a pus 
eu A discuter la qu«»stioii. Quant aux 
officiers supérieurs, ceux «pii ont d«js 
missions «le confiaiH»e au département 
«les travaux techuhiues, ils sont les 
plus utiles et ne re«joiveut peut-être pas 
des salaires assez élevés. lai discussion 
porte ensuite durant plus d'une h«»ure 
sur l»’ nomlu*e d’employés du Conseil 
Privé. Jusqu’A 10.43 le comité reste en 
séance. M. Mills profite d’un article «lu 
“Citizen” pour entreprendre «h* nou- 
v«*au une discussion ku” les rapports 
«lu recensement, et il ch«»rche A démon­
trer qu’ils s«»nt de nature A tromper 
h' public, puis la chambre s’ajourne 
à «lemaiii.

NEVRALGIE DE L’ESTOMAC

Jours St tout U moud» verra que le gou- j

Faits intéressants au sujet de 
cette maladie particulière

Une dame de Pembroke qui a souf­
fert pendant huit ans raconte les 
details de sa maladie et comment 
elle a obtenu du soulagement.

Du “Standard” «le Pembroke :
L«»9 remerciements dos milliers de 

per.sonn«»8 dans toutes les parties «lu 
Canada qui ont obtenu la santé sont 
la meilleure preuve du grand mérite de* 
Pilules Roses «lu Dr Williams pour les 
personnes pilles.

Nous croyons qu’il n’y a pas une cité 
ville ou village au Canada, où le bon 
rt‘«“onl «lu ce remède qui donne la san­
té n'est pas «*0111111 et Pembroke n'est 
pas une exception A la règle.

Parmi celles «pii parlent des Pilules 
Roses «lu Dr Williams en termes les 
plus élogieux s<; trouve Mine Fournier, 
épouse de M. Pierre Fournier, qui sont 
tous «leux très estimés par tous ceux 
qui les connaissent. A un reporter qui 
<»st allé les voir «lernièrement, Mme 
Fournier fit un récit simple et vérédi- 
que de sa maladie et de sa guérison : 
“Il y n environ huit ans. dit-elh, je 
commençai A nie sentir malade et A 
avoir une douleur «Inns le «l«>s, A l'esto­
mac et nu cédé, et il est presqu*impos­
sible de se faire une id«*e «les souffran­
ces que j’ai endurtVs. J’affaiblissais de 
jour eu jour et j’endurais continuelle­
ment des douleurs atroces. Enfin, je 
devins si faible que j«» fus forcée de 
prendre le lit mais h»s douleurs qui me 
rendaient la vie misérable ne m’aban- 
donnèivnt pas. Je pt»rdis l'appétit et je 
craignais d'être invalide toute ma vie. 
J’étais sous l«*s soins d’un médecin ba­
bil»». mais scs remê«les ne me faisaient 
pas de bien. Il (lisait que je souffrais 
de névralgie ou de rhumatisme A l’esto- 
ma<». C’est durant ces jours tristes et 
sombres, pendant «jue j'étais grave­
ment malade et alitée, qu'un ami me 
conseilla fortement d’essayer les Pilu­
les Roses «lu Dr Williams. lli«*n que 
jVnsse alors pt»u confiance dans leur 
efficacité, je consentis A les essayer.

“Après en avoir pris quelques boites, 
je <*oiiimenqai A me sentir plus forte «*t 
h*s «iouleurs commen«*èrent A disparaî­
tre. Je continuai A en fair»» usage. jVn 
ai pris uni» dizaine «le bottes et vous 
IHMivez voir vous-môme si j«» parais mn- 
ln«le ou non. Les «Iouleurs A l'estomac, 
nu côté « t au dos sont complètement 
disparues et je n’ai jamais été aussi 
bien depuis huit uns que je suis main­
tenant.

“Mon appétit, que j’avais perdu est 
complètement rov«*nu et Je suis con­
vaincue qu«» non seulement les Pilules 
Roses m’ont guéri»» mais «pi’«»Ues m’ont 
épargné des misèr»»* et des douleurs 
que sans clh»s, j't»n«lr.r« iais eoeore.”

M. Fournier, «jui était présent A l’en- 
trevue a ph»in«*nient eorrob«»rô tout <*e 
que sîi l'enime avait «lit.

L«»s Pilules Roses du Dr Williams 
donuent un sang pur et ri«*he. «'11».»* vont 
jusqu’A la rac'iu* «le la niala«lie qu’«»lle9 
guérissent quand d'iutres remè­
des font «léfaut. La plupart 
d«>s nuiladi«»s «pii nffligent le 
g«»nre huniain sont «1 «es A une condi­
tion appauvrie «lu sang ou A «l«s nerfs 
fnibh»s ou délabrés, pour t«*ntes « es ma­
ladies. h-s Pilules Rose* «lu Dr Williams 
sont un spécifique «jui ramène promp- 
b'insfit le malinî»» A la santé. Ces pilu­
les n«» s«int jauiins rond.w s sous n’im- 
port<» «nielle forme «•xc«*ptê «lans les 1»«>I- 
t«*s «le la compagnie «»t l'«»uveloppe qui 
entoure «*«»* Itottes |»ort'’ le nom au long 
“Pilul«»s Roses «lu Dr WiUiam* i»our 
p«'rs«uines pAl«»s.

Toutes c*» autr.'s sont des contrefa­
çon* «*t devrai«*nt t«»uj«nirs être refn- 
*é«‘s. PnH’im i-vous les véritables pilu­
le* et vous obtiendrez la «aulA. qh

A LA COMMISSION
DE LA POUCE

Le contrat pour les uniformes 
d'etc

On se chamaille

I^e comité de polit*» u *iégé hier après- 
midi A deux heure* et demie sou* ia 
pré>idei.ee de M. i'éeLeviu Robert.

Etaient présent* : AIM. GrothA, Le­
febvre, Jacquo*. ALRride, Kennedy 
et Penny.

Le* priH-è* v»rbaux de la dernière 
*êa:u» >oia ia* et adopté.

Ou discute ensuite la «luestiou da 
|»o*te de* cocher* de place, coin de* 
rue* St Laurent et Ontario. Plu*icur* 
plaintes ont été faite* à ce sujet. 11 a 
été r«**»tdu de permettre aux cocher* de 
stationner sur le côté tior«l de la rue. 
11* *e trouveront là eu face d'un lot va­
cant.

Vu le mauvais état d«*s égout* du 
poste No 4. rue* Ontario et d« s Alle- 
mauds, il est décidé, d'uprè* h»* ins­
tructions de M. St tîwrge, insp«*«tcur 
de la viMc, de faire faire h** répara 
lions né«*e*saircs sans tarder.

Plusieurs e«uuples sont aect'ptés, »t 
les mandats sont signés.

M. Sullivan, épicier, assailli par le 
constable Heaney, qui a été condamné 
A une amende de $3 lor* du dernier 
terme de la cour criminelle, donne a.i* 
qu’il entend intenter une action de 
$300 «•outre la ville.

L’échevin McBride dit qu’il avait ap­
pris de bonne sour«*e «jue la conduite 
«lu constable Heaney avait été des plu* 
répréhensibles, et «jue l’assaut commis 
sur le {daignant était très grave. Le 
surintendant nie «jue cela soit le «*us. 
Si l’assaut eut été meurtrier, Heaney 
n’aurait pas été condamné A une amen­
de aussi l**gère. 11 est résolu «le référer 
la question A l’avocat de la ville.

La question <î«? l’ouverture «l«»s ««vu- 
mission* pour le* uniforme* d’été «le 
la police est alors soulevée. la»* éeht»- 
rins MoBrhle et Penny préten«lent «jue 
le comité n’a pas le droit d’accor«ler 
aucun contrat avant que les appropria- 
tiouf* de l'année «oient votées. Le piv- 
sident appuyé par l'é«*vhevin Grothé, 
maintient «jue l’on {«eut suivre la même 
ligne «le comluite que h* déj>arteun*nt du 
feu. Lu question soulève une «liscussion 
assez vive et une pa*se-«l’armes a li«»u 
entre l’échevin Penny et l’échevin Ro­
bert.

L’éohevin Penny quitte son *iège et 
déclare qu’il ne siégera plus. Après 
quelques discussions, l’éehevin Penny 
consent A reprendre son «lège.

L’échevin Ja«*ques propose en amen­
dement «jue le «comité se réunisse de 
nouveau «*e matin à 9 heures pour pren­
dre «*n conaidération les soumissioua. 
Adopté. la.» comité s'ajourne.

CORRESPONDANCE

Choses Universitaires

î.a nouvelle que MM A. Miqu« n 
et IL D« sloge* ont clé tli • si* ivnimc 
dé!égué* |**ur a! r repré-• wler la I .1- 
culté de M-«l«- lue de l’Eiiis«*r*tté La­
val aux fête* uiiiv»rsitair« » jui auront 
lieu A Lille, France, le 'J juin prochain, 
a «musc une grande surprise parmi le* 
disciph * «* K>« uiape.

t’ett.» uouvelb- e*t tout à fait «iénuée 
«le f«»n«!<»meiil. 11 u’y a pa* «* l «l’assem- 
blée à »*e *uj«t soit avant ou aprè* 1* 
fermeture de* cour» et jamais élu.haut, 
«juel qu'il suit, n’a été dt émé auprès 
«l’une faculté étrangère san> l’y avoir 
été «lu cons«»i» ement unanime de se* 
confrère*.

A plu* forte raison dan* le cas pr«V 
seut, ii«»u* tenon* A ce «jue le public 
*«>it parfaitement renseigné sur ce 
point.

DES ETUDIANTS.

r .£
4 >

U TORONTO RED
Les derniers exploits d*un 

sauteur

New-York. 1 — “Toronto Red”, un 
marchand de journaux, se faisant pas­
ser pour le mystérieux Duffy qui sau­
ta le 13 courant, du haut «lu pont d«» 
Brooklyn «lans la rivière de l'Est et 
que l’on supposait noyé, vient «h» faire 
un nouveau saut & Buffalo, cette fois 
en présence de nombreux témoins.

“Toronto Red” a sauté pendant 
l’après-midi du pont en bois de Lacka­
wanna «jui a une hauteur de cent cinq 
pieds, et ne s’est fait apparemment au- 
<*un mal. Quami il a reparu A la sur­
face de l’eau, il a été recueilli dans un 
canot qui l’attendait sous le pont.

Il est établi que “Toronto Red” se 
trouvait A New-York A la tin d<* la se­
maine sainte et qu’il avait écrit A un 
journal qu’il sauterait dans la rivière I 
«]<» l’Est pendant la nuit «lu 13 au 14 f 
courant. Mais <*omme Duffy ne sauta 
que pondant l’aprês-iuhli «lu 14 et com­
me personne ne le vit reparaître A la 
surface de l’eau on refusa «h» croire 
“Toronto Red” lorsqu’il prétendit que 
c’était lui qui avait fait le saut, et 
qu’il avait été recueilli par «les amis 
qui l*atton«laieut en canot sous le pont 
de Brooklyn.

C’est afin «le convaincre ses amis «le 
Buffalo que “Toronto Red** a sauté du 
haut du pont du Lackawanna. Il pré­
tend que, comme il pleuvait A torrents 
lorsqu’il avait fait le saut du pont «le 
Brooklyn personne no se trouvait sur 
le bord de la rivière quand il avait ga­
gné à la nage le bateau qui l’attemlait. 
Et, d’après lui, s’il ne s’eat vanté de sa 
promesse qu'au moment où il a quitté 
N«*w-York, c’est parce qu'il craignait 
d’être poursuivi en vertu d<» la loi inter­
disant d»' sauter «lu haut d«»s ponts.

LA RESPONSABILITE DES 
TRAMWAYS

La «‘oinpagnie de tramway* él«»«,tri- 
qtus «le Brooklyn lltught* * été <»ou- 
«iami:«V A «le «huuinages-inté-
réts «mvers une f«»mme «lu n«»m de Ma­
ry Foster, qui a été renversée et griè­
vement blessée par un tramway, il y 
a environ un an.

Quand?
Votre mari remarquera une 
grande amélioration dans votre 
cuisine, quand vous

Emploierez la Cottolene
Votre maison ne sera pas 
remplie de l’odeur du saindoux 
bouillant, quand vous

Emploierez la Cottolene
Votre médecin perdra quelques- 
uns de ses cas de dyspepsie, 
quand vous

Emploierez la Cottolene
Vos enfants pourront, sans in­
convénient, manger des mêmes 
aliments que vous, quand vous

Emploierez la Cottolene
Vous économiserez votre argent 
et Ton vantera votre cuisine, 
quand vous

Emploierez la Cottolene
Voulez-vous l’essayer ?
Kn vente, chez tous les épi­

ciers. en seaux de 3 et 5 livres.
Fabriquée seulement par

The N. K. Fairbank 
Company,

Rues Wellington et 
Anne, MontreaL

MEURTRE ET SUICIDE

La jalousie est le mobile du 
crime

Boston, 1—Un drame, causé proba­
blement par la jalousie, s’«»st déroulé 
dans «les circonstances (les plus étran­
ges dans un garni de Hancock 9tr««‘t. A 
Boston. On a remarqué vers cinq heu­
res «lu soir une forte odeur de gaz pro­
venant d’une chambre occupée depuis 
un mois environ par un nommé II. E. 
Daniels et une jeune femme du nom 
de Mary Richardsou qu’il prétendait 
avoir épousée. On s’est décidé A enfon- 
cer la porte, qui était fermée à clef, et 
l’on a trouvé alors Daniels et Mary 
étendus mort» sur le lit. La chambre 
était remplie «le gaz s’échappant de 
quatre be»»» ouverts. Ix»s meubles et 
l«»s mures étaient couverts d'éclabous­
sures de sang et la chambre était dans 
un d«'sordre indiquant qu’une lutte ter­
rible avait «10 avoir lieu. On suppose 
que Daniels, dan» une accès de jalou­
sie, a ouvert les quatre bec* «le gaz et 
maintenu la femme jusqu’A «♦» qu’elle 
fOt asphyxiée avec lui. Daniels était 
figé de trent^cinq an» et Mary de 
vingt-troi* ans seulement.

Mais ce qu’il y n peut-être de plus 
étrange dans ce drain»», «'est <in«» la ja- 
lous'u» en a été le mobile. 11 paraît, en 
effet, «ju*» Daniels, il y a environ tr«»is 
ans. avait v«»n«lu sa première femme 
pour $300. A WostWo. ce «jui lui avait 
valu plusieurs mois d’cinprisonnemt nt.

npl_JC VÉGÉTAL 
I I I C D!f FAMILLE 

du Dr WEBER
Bon vieux remède des ménages 
allemands, contre Rhumes, Dys­
pepsie, Constipation, Indigestion, 
Hémorroïdes, Indispositions des 
Femmes. Dépuratif du Sang.
PHARMAC ES,50 et 25c. Au détail

0—n k

NON SURPASSÉ
Quant à la Pureté

PARFAIT ^
Quant à FArouio

LE

8ÏE WHISKY
I.X.L.

DE

CORBY

Sept fié» en fut et embout cillé 
sous la surveillance du 

gouvernement

DEMANDEZ-LE A

VOTRE MARCHAND
C*oat le msilleur Whisky au plus bas 

prix et dans la pins grande bouteille 
vendu sur 1» marche.

St-Thomaa à loMriontant ordinaire 
de maledies du printemps

St Thomas. 1«t mai — Maintenant 
quo 1«» prititcm|ie avance, les malndi«»s 
qui l'accompagnent surgissent avec 
plus «m moins «l«» violom-c. <Vendant, 
1«» fait qu’un grand nombn» de mal ««lies 
«lu printemps sont duos A un «lérango- 
m« nt d«»s rognons est généralement re­
connu et l«»s gens qui connaissent 1rs 
« flots merveilleux d« m pilules de Dodd 
pour les rognonv l^'ur fair»' disparaî­
tre tous le** pnuniers symptôme* font 
bcnu«»oup usage «le ce remède. I c* gué­
rison» merveilleuses opérée* il n'y n pas 
longtemps «lans les cas <i M Hezc- 
Uiali V.tughan et <1«* M ie N«*ttie Free­
man, tous deux «le Lcsiuingtoii. sont 
etn'ore présent«»s A la mémoire «le* «*1- 
torens «b» «vtto ville <‘t leur souvenir 
n'a qu» d» bous résultats. w

AGMBNTâ»
10,13.17.20.24.27,1.4—k Montreal.

Wkiskey “Islay”
DeSHERRIFF

En Barils st Caisses

C*e Whl*k«v a main'onu s» 
rsuto réputation «u Canada pen 
dam trente-Hlx an*.

WLLE8NEJ & h, mODtréal
Agents pour U Canada 
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PHtMIER PÂb
vcr> U rhtisiv, cVst la negligence; les enfants q .i ont 
des tendances à la nuu^reur deviennent phtisiques, lgr j .1 
1k-redit in ii> par negligence. Les germes de cette maladie 
ne sont pas transmissibles.

Les prédispositions héréditaires sont : la cachexie, 
lYpuisemuit, la faiblesse* des bronches, l'amaigrissement ; elles 
sont heurcuscMiicnt enrayées par

L’Emulsion Scott
Cette véritable crème d’huile de foie de morue produit en effet 
des muscles pleins de santé et «le vigueur et donne à l'orga­
nisme un celât de vie «.,ui persiste. Les enfants «pii grandissent 
en ont besoin. Tous les médecins du monde l’ont reconnu et 
ne cessent tic la prescrire.

Ü*.» bfochjr,» sur l'EMULSlON SCOTT sera eiptdi.'C GRATIS sur demande.
Sc«Mt ù Beu-.c, L. îlevill». Tous les pharmaciens, 50 cents et Si.00.

PEINTURE A PLANCHER
SECHE EN SIX HEURES

PEINTURE MELANGEE PRETE ISLAND CITY
En 42nuanças pour travail du dedans et du cleliors. La piU* miro Cabri 

que. KALSOMINE pour mura ot platond*—1S TEINTES
Bêche aussi dur qu* la yoiaturo a 1 huila

P. D- DODb & CIE, Proprietaires.
Atelier* do l'oinlureset Vorais Islaml City

188 ET 190 RUE McG'L»Oi-lno

ANEMIE DÉBILITÉ
CHLOROSE ÉPUISEMENT

PSPTONATE ds FKR HOtilN ou -outloa coucont .'» (iO à £0 £ov:tet p*r r«cai >

L IbS mse ns ou
SEUL ET VERITABLE FERRUGINEUX ASSIMILABLE

y’uii.i* tiu JluMte
U f.i souv.iuni poui ^uonr tout^a let 

pomouiK'h *!.• . •i'niK.ct.d.bililé.t | *r 
suito ae ui.Uaoio o«» j »r «•»€.« «te uevail {»« do fafi^iio. Il «lomie d**. iVeultate ro— 
iuai'<;ua1> «•• fl inaH.ii'1‘1» ••h** lt» «'«»ft le* )(>unee (1,1-• ditut la for mat ion «*»t 
diflw-ile.cbo» le» leuiiuee ej.ine^ei j.ar «aile 
d*» . oi.rh* .if iM-rtesei eue* loute personne ini d* l.'iKHiUjr. — rrxm Avec It 
c 4 Ir 50.

U ri t» -■ ;>(ir ,rt ; 
Il liu i.n ii.itH . eut dousle «m . u

l'.re 'm ..u,(u-l ü r.itil touir «a vl/u-ur 
F»'de , oiUllpatto j.aiden. li iH*e..i#ut 

de» d.iils l'oiuiiiai etec le» au'ie. fenug 
ueux. C'eni la form.aeu* laquelle la naturo 
le e a | * ouiac po.;r « ne eiitorUe
tou* l iufl «eaee <i« la di^ealiun i.e travail 
bat «ont lait d'avance, 1 eatom..' n'eprouve 
donc pat <ie latiiric l'Oi.-^uil n'a pa» 
l>6»oiu a'.nlier eu foin li" i

Sr prrvare éonle*>\'r<it forme dr VIN fl
Vk .i r a « «ini'»s : 13, Hue de Voiasy. PAHlfl 

Deror i Moutréel : ri.armaoto . £i i.iote* l’aiN. irai M l'»»n»ia<tE«.

rrtlc luaKniîiiiiK' lalile il rallnii* 
uc «-n bols Ira lie. s pieds de Ion;:, 
bien Unie et solide, seult-uu-nt

£E»*?fL.£»0

H.P.UBELLE&CIE
-----1657-61-----

Rue Notre-Dame
14S—n

DEPARTEMENT DE

(«laviue ri Papeterie
Dernières Nouveautés

Jai fait tir Papier à 
I.et très, Jïa eardsfCl* 
ee à Cacheter..............

HENRY BIR’KS & SONS
tarre riiillppo, Montréal

d)

N. LEVEILLE
MARCHAND TAILLEUR

EmplovA 18 ana \ la matron !.. 0. U»T«>ÎI-
8 A N COL It. xitfut d ouvrir uu i-tabUaaem.nt au

NoI.TSA ru SM jui mit, Montreal
Ornnd a.^ortiinent do l’rai *, « aalntlra, Tw*eaa ** 

fieau «u, i^uaiitâ «t do p Mirons ie. ylu* a oui 
»*i—Joa

DES MILLIERS
--------- DI£----------

CARROSSES

A COQUELUCHE et le CROUP iruéris «oinme
, par tiichautcuivut avec lo

SIROP

AGENTS

BOTANIQUE des MONTAGNES 
VERTES de TUCKER

Lo bcul ronn do qui noulago la Consomption. Guérit 
les Toux et les Ithumc*. la Co«|ueluche, 1* 
Croup et toutes lo» maladies des Ifioutlioü.

La Ccusomptiou «:e« l 'onmons <io pout jamais 
Atro guenc, mais « lie peut etro soulagée, et J«j 
Strop llotanique do Tucker !<• fera. Neuf « as 
Bin* dix «te soi diMinl Couxomption n'cut pas la ('on. 
Mimpiion des l'oumons. mai- un gros ihuiuu alta- 
(*he aux Poumom», quo las ni'-decins et lours amis 
appellent Consomption ; cl ils sont «ondamms a 
mourir par lour* amis, ouan«i. par 'in usage t<-mpo- 
rairo «lu Sirop do Tuckor. ils poux ent ohtonirleur 
guervion. comme peuvent lo lemoignur «les milliers 
de personnes, «pii sontgneries tous losjour»-.

Tout«*h 1«ï-. porsonnesqul « hantanten font usage. 
L>nronoment dUpirrait en quelques minutes. Il 

ri soulage l'asthme, et n'a pas les (Ufi'ts «l'-sugreablo.'i 
de la plupart, des remèdes contre la toux.

Dos mtlll»rs de perüonms bnulIYanlef) ont im- 
inéuiatement rccoui*» aux n'iu< «tes Indiens dsi 
Mont ague* Vertes do George Tucker.
Vendu par tons les Pharmaciens et Epiciers. 

PRIX - 2ft Cents.
LYMAN FILS & CIE, Phn; marions en Gros. Fondd-e en 1800. Montréal.

-MV- h

Ancien interna et Chef ds Laboratoire des Hôpitaux de Paris.

laa âifflïïOiiAsiŒüiisà s?r£"c’»"if:s.r;n,E|
LIQUEUR EXQT713E DIGESTIVE, RECONfîTITUANTE INCOMPARABLE

Contre AHÉMIE, MALADIES NERVEUSES, SURM^NAQH INTELLECTUEL
Caohezio, Albuminurio, Gonstipatico, Coavaioscencos, etc.

vente rn Cnos..: .t3. Ruo d» Poissy. Paris
r>::P0T a f for»? rr Fh « !>«:« %»tv. rr TOrTrs Lpincjpall.c rTfAHMAriE*?.

.... ...... 1 "" " ----- ------- --------------------------------—

11 soi t 5 000 (’an» «sses «lo notie ina- 
nufacture par année.

Prix très bas à cette saison.
Nouveaux modèles, main-d'œuvre par­

faite et entièrement garantie.
Traps de fantaisie, Buggies, Charret­

tes, etc.
On peut voir mm véhicules chez n'im- 

p«»rto lequel de* principaux marchands 
du Canada, ou nou* vous les vendrons 
directement.

HARNAIS ET SELLES
Le plus grand assortiment au Canada. 

Prix garantis plus bus «{u’ailleurs.

EJ. HEM & Oie
337 Rue St-Paul

110 1 M s—n (Itlocs des Sœurs)

La Pureté 
Absolue du

Extra Dry

Mu mm

UN SOUVENIR HEUREUX [IliENCEA JILSOM CIE

Cotisomnîaticn
piùîveiHsiist

80,778

Caisses do

CHIPAI
Extra Sec

G.Il.M U3£M 
ou

44,764
Caisses de pins 
que n'Imjmrîe la 
quelle des $1 au­
tres marques de 1 
Champagne.

Importations
Aux EîatS*Un!» 

Pour 1894
(1) M n

DE

Savon
Imperial

Barsalou
on fait le savon favori ; la 
grande vogue dont jouit ce 
savon fait foi de son excel­
lence et de son mérita

ESSAYEZ-LE
29.1.3

L’indiiif finerlc dan* un mol»
tf> L«* Ferrugineux Par.aien

* l • m '. la «
i'auie» m,« ■ '«vErt tout#1* l*->« affecMoua 
q • • •• Ht il - .â F AIHLK.'-SIM'

I rrri' ilnrn x Pnrl'leti . ••■n,i
n i ii A», j ^»»'r> et h V nir. .il la

n § «■ur%- r« pu ta «loi, u. lu ('«ti ida.t rrtifl» Wood* 
r.V>«> %«»lr«*-Dxmr.

, i »• ti.. graiui.cinefil -tir 'I - 
•ni,.*. 14ÔMtU

ULS IMPOSTEURS
fie servent de mon nom êt »o 
Disent me* représentanta 
Pour vendre do» lunettes.

Je i* ai aucun agent au dehorn « t je prie le 
puhllr de mo-i^naler rce iiii>4erablos quo je 
\ eux traduire on junlire.
.T. I^lîTriT CI K.,

35i Goto. St Lambert
Coin ruelle Fortification, pr«^ l^vallée. mar­

chand de musique « mi

Glacières

ORIGINAL
CHAMPAGNE

— DK —

B. MAHIEU & OIE
PoursIaspun de» Principales 

(ourt de l'Karopc.

$2o( $25, $30, $35 en panier
Seuls Dépositaires

And. BUISSET & Fils
21, 23, 25 Rue Gosford

______________ (Ml

T.* Glacière - North Star et Palaae.
► i bien apprécM-c** «lu uuhib* ont «le# 
a\an! «ne- m'iitiplM et ec«jno:i»iquofi hup 
tout autre *ysU.ne.

Prix réduite et A 1» péri-o do toute* la* 
lM»uri»« . |7.UO en augmcuLanL

J. G. A. GENDREAU
CHIRURGIEN DENTISTE

20 rue St^ Laurent, Montréal
Ex r.\ n Je «lent1* «an*» douleur par 1 *lectr1- ^ X WrSite ci i >r nncstheid*- lO'aie. Iicntn r» fait4 ▼▼ • m %, Æ U ^ M.-W
tu: «le«pl‘t« iuumaux. Telé-

I.hjno ll-»ar*. u* hureSu.^s^îUé ;
i*ur*i

7 bd et 7 S3 HVE CRA lté
•9—Jn»

PVlN de VlAL^

FKOSPKATE DE CHAUX, VIANDE ET QWNA
Tm•<!«*• p<*i*iaM( pour ir I

ANtMIC, CHLOROSE, PHTHISIS 
ÉPUISEMENT NERVEUX 

Ahaot u4.*xtButu :*>• im GKiuurexs zitnaiM. 
Longu» s c. n val eaeo créa et tout tut de 
langueur .as». : cru* par ta p«-.ie de l'appél* et
de* forer*.
J. VI* L, - < hfmUl' . PraSM».

( («UfvTC frrori» AUC kloacwa
^ I Mrvaae* A C. âLFSCO CHCtSLlOU. ^
^ A(«ai v,*ua«l i^.’uc la Can. J a, MOST

Il—M JDU
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fvf'taut in ft rora i-»« rioTHAixE* ?| «ivrpcM 
Toronto. l**r V«*ut» «!»• nord-<k*t. li«‘au 

*. «Vu ti** i-haui;«‘UU‘Uta «laus la 
tenipôialurt*.

Vi.MKKai 1er Mai li'Wt 
f'Ullrtin d at r * le iharmcMneira da Hear» 

A li»rri*on. )hi< et li.4_ . u« Noir» Dam«.
Au curd 1 ni inaximuin».. a *
Â!éu.«- date i wn UcrniMi .. ...

u caiu itui milliniuin. ... *’*•'
Mé-nic ù.ito i an uerni* .... à- 

T* u11e* !v* barotii' ire in ourd hull »tr- 
3u.4'.'. U l»r- u.tu.. ; 2tor» I’.*» ..

AUX ANNONCEURS

Les (nmoiices jtottr le mi- 
vn:rr> dr sinnedi seront re» 
cues jnsi/ti'd (j heures jn ni»9 
I endreui.

.Xons ne potirons ijnrontir 
rinsi rtion% duns ee nitntero9 
ties nnnonees i/ni seront np- 
porti e.* ie smite* # tnrtin»

SIR OLIVER Mû WAT
On tuai.do J» Tui\ Mo l’hon. A. S. 

Hard;, ivin. ia. « ra >ir OiivtT M-.wat 
r »m at* i>ri*ini»*r müNil • '1«* la province* 
peudaut rabi»»*iui*
M. Mowat part i- ur I’Anglctcrre où il 
va suivre* le*s pluidoir 
de* la prohibition, i 
Kdwanl Hlakc ont 
opi>osants.

FEU FERDINAND
BCIiNEAU

CHAR

doruier. L’hou.
•rre où il 

dans la eatiac 
. » s« rvici a dt* rhou. 
ru- roi « nus par le*

Mgr FABRE

L’archevêque ceiebre le 22e 
anniversaire de sa consé­

cration episccpale

M. Ferdinand ('harhonueau, amieu 
rédacteur ft ** La Prenne ”, a «uei'Oiu- 
1.A hier matin û la i^nibV maladie dont 
il fut atteint, en m-tobre dernie*r, à la 
suite* d’un I0114; Miriut'uage intedhM-tued.

L’abonné «ini lit non journal ehaque 
jour ne* «e figure pas lu nomme énortue 
de travail que le jôurnalinte u été obli­
gé de dépenser p.ur lui fournir lu uia* 
tière qui le recrée*, riuntniit e*t le ivn- 
K< i^lie sur len événements du jour.

un travail jwopre ft ruiner préma­
turément les constitutions les plus ro­
bustes. à détruire leu natures le» plia* 
vigoureuse».

UNE AUTRE
MANUFACTURE

En danger

Un commencement d'incen­
die a l'etablissement de 

la Globe Woolen 
Mills Co.

Vers neuf heure», ce mutin, un coin* 
meiteement d’iuceniiii* a éclaté dans une 
autre manufacture de la rue Ontario, 
la “Olobe Wool. 11 Mills < 0., ft l’eucoi- 
t’uure de l'a vernie Papineau. A un mo­
ment donné, l'on a pu rniiudre ft une 
ré]M*titio!i du sinistre de lu uisuufueture 
MeDonuhi. iim.s les |M>mpiers ont h**u- 
reutement réussi ù «-onjurer le dun- 
frer avant que les flammes aient eu le 
temps de se propager. Dès que le- 
nombreux employés de rétablissement 
u|MTeur».*nt la fuméi*. ee fut nu sauve- 
tp,: petit iréiiéml . en un » lin-*l’*»eil, la 
fabrique était vide. Le malheur* ux qui 
ourait t*'iité de faire r»*br*>usner «'heinin 
aux employé' eiTruyês aurait é.é «-u- 
vatiéreneuit traité ! !.e feu avait pris 
liais ance ilam» b*s halles «le eotou. Les 
pompiers du j >sî** No 8 ont pu éteindre 
les Humilies sans demander les neeours 
des uut.. s iHintes. Les «légâts maté­
riels ne sont pas très < oüsidérableg.

LE RESTAURANT DE L’ILE

Le comité ne prendra une dé-
cisicn que la semaine

prochaine

LE BILLARD
U Club St Jcan-B-ptlsU bat

le M. A. A. A.

I-e club d- billard St Jcau Baptist** 
a remporté hier noir un bue,^n dont 
il a raison d’éue ner. Fonnê d**pul» 
un an ft i*eine, il a réussi à vaiu«*re 
le M. A. A. A., qui, lui, existe dejoiL» 
vingt ans.

Mardi dernier, il y a eu une rr*n»ié 
n» partie d'«*Ù le M. A A. A. est sorti 
avec 81 |»*»:'its *le majorité.

Hier noir, le St eJau Baptiste a joué 
”1» partit* de retour ” et a vaincu le 
M A. A. A. par 8*1 point» de majorité; 
ce qui fait une inaiorilé «le B (loiuts 
en sa faveur dans les deux partiea.

Voici le résultat détaillé de» deux 
luttes :

lèiv partie — St Jean-Baptiste — J. 
fimmou. Hô : J. N. Lamothe. 2LN) ; A. 
Marcotte, ’JOU ; A Dos* «>u*au. 125.

M. A A. A. — E. Frye, 200 ; P. 
Lyall. 159 ; L. Bubenstein, 192 ; H. 
l'isher, 20t>.

Majorité jtour M. A. A. A., 81.

2e partie — St Jean Baptiste — J. 
PusHon, 200 ; J. N. Lamothe, 192 ; 
A. Marcotte, 200 ; A. De»cot4*au, 200

M. A. A. A. — K. Frye, 137 ; P. 
Lyall. 200 ; L. Hubensteio, 172 ; U. 
Fisher, 190.

Majorité pour St Jean Baptist**. 94.
Majorité totale pour St Jean-Baptis­

te. 3.

Ferdinand (’harbonn* au 
tr«‘iit.‘-trois ans fi peine. 1 
dans lé jounialnme j: v**e

«st
S i'

mort ft
ait jeté 

une ardeur

C’est aujourd’hui le vingt-deuxième 
anniversaire d* la eoiiséerutioii épisco­
pale de Mgr l a n i evôjue Fabre.

C’est également le premier anuiver 
s aire de la prise «b* possession de la ca­
thédrale St .)a< 'i i' ».

A cette oceasi*».*, il y a eu ft la ca­
thédrale grand mes»e poutifn ule ft dix 
heure». Mgr Fabn assistait au trône.

Lu messe* a été célébrée par Mgr 1 ar­
chevêque de St Bontlaee. M. 1 abbé 
Chevii«r, P. S. S., servait eu qualité 
de prêtre assistant.

lv«*s fonetioiis d** diacre **t sous-dia­
cre étaient rempli- » par des séminaris­
tes.

Nos Soigneurs CJravel, évêqu** .b* Ni 
ool**t : Deeelles. «•«.adjuteur d - St Hya­
cinthe, et un nombre «onsidérable tb* 
membres du elvrgé occupaient les stal 
les du choeur.

Le sermon de cireoustanee a été do;i- 
né par M. l’abbé Lecooq, Y. S. S.

Tous les séminaristes »*t l**s élèves 
du collège de M0111réal assistaient ft la 
cérémonie.

La foule des fidèles était considéra­
ble.

A midi, sur l'invitation de Mgr Fa­
bre, les évêques présents et les mem­
bres du clergé ont été invités à prendre 
!• diner ft l'archevêché.

PENDANT LE MOIS

Le capitaine St Pierre, du corps *Tr 
sauvetage No 1. rue St-Cabriel. a fait 
rapport (pu* pondant b* mois qui vient 
de s’écouler, scs hommes ont ivpondu 
A 3b alarmes dont 3 par téléphone. On 
s’est servi d»* llîG couvertures imper­
méables et de 5 babcocks.

LES CÔfïSEURS

lx*s cotiseurs se sont assemblés hier 
après-midi et ont élu M. J. W. (îrose 
comme leur président pour l'année cou­
rante.

L'AFFAIRE DE NOTRE-DAME 
DE GRACES

Ernest Martin, le jeune homme arrê­
té pour avoir blessé sou beau-frère Is- 
1 aêl Bérubé, ft Notre-Dame de Orftccs, 
t l’aide d’un revolver, a été condamné 
par le juge Dugas ft une amende «b* 
$20 et les frais pour poil illégal d’ar­
mes ft feu.

LA PATROUILLE

Le raport mensuel pour le moi» d’a­
vril. du département de la patrouille 
de la police, préparé par M. Arthur Bé­
liveau, opérateur, a été soumis aux 
membres du comité de police, et st* lit 
comme suit :

Rapports «les constables sur le pos­
te. 10.080 ; alarmes. 430 ; arrestations. 
83<» : réponses aux feux. 4Ô ; malades 
transportés ft l'hôpital, 12 ; chez eux,
5.

Les voitures ont fait les courses sui­
vantes :

No 1. 115 ; No 2. 15 : No 3. 122 : 
No 4. 7Î) : No 5, 42, et No 0. 31. Total. 
404 sorties. Ia*s fourgons de patrouille 
ont surtout prouvé leur efficacité lots 
de rineendie désastreux qui a eu lieu 
dernièrement ft la fabrique de tabac 
M -Donald.

PILLOW ET SA FEMME

I>e détective Carpenter, chef du ser­
vie** secret du Canada, agissant d’après 
des instructions reçues de M. II. H. 
Dewart. substitut du procureur géné­
ral, pour b* comté de York, a servi hier 
des subpoenas ft M. et Madame Billow, 
leur enjoignant d’avoir A comparaître 
ft Toronto, aujourd'hui, comme témoins 
dans l’affaire 11 y uni s.

n'est qu’au bout de plusieurs jours 
de recherche», que l’officier de polico 
a pu retrouver Billow et sa femme. 
Ces derniers avaient quitté leur ancien- 

1 rut N tre-Darae,
au-dessus des bureaux de la Compa­
gnie Chimique “Crescent,** sans en 
avertir les autorités, chose qu’ils s'é­
talent engagés à faire.

RESPECT A L’UNIFORME

John O’Connors, commis de buvette, 
de la rue Craig, s’est enivré, hier. 
Quand les eoiistables Heauy et Bois- 
clair ont voulu l’arrêter il a résisté et 
u déchiré l'uniforme «le l'un d’eux, cau­
sant un dommage «le $5. Ce matin, le 
coupable a été enndamné ft payer $5 
pour dommages <-ausés ft I'uniform**. 
plus l**s frais et .SI d'amende ou ft pas­
ter huit jours en prison.

APRES LA NOCE

Vers tr«»ls heur«*s. hier matin, Ed­
ward Harris et Wilbert John***, deux 
étudiants, ont loué la voiture d’un co­
cher de place et m* sont faits conduire 
un peu partout. Us sont même allés 
jusqu’au Sault au Re«*olht. Ils sont 
revenus en ville \. rs 11.30 li« ur«is, bi* r 
matin. Au Mile-End, 1«* «*»< h**r a voulu 
se faire payer sa «-ourse, niais les deux 
amis refusèrent de s’oxéeutor. Le «•<>- 
cher s** plaignit aux « onstab!**# W, tî*» 
et Sigotiiu du Mile-End, «pii arrêtèrent 
les deux jeunes gens. Ce matin. l«*a 
coupable* ont éîé condamnés A $1 d'u- 
711* U de et Ici fc-im recorder.

qui n’a pas continu «1«* fr« in. Il aimait 
la carrière, qmdqu'ingrute qu’elle soit 
pour quiconque y entre, et y a dépensé 
toute son activité et t«»us se» talents.

La maladie maladie contractée en 
accomplissant ses devoirs — l’a terra»- 
s'* dans la force de l'Age.

Notre «■ollaborateur défunt est né ft 
St Augustin, comté des Deux Monta­
gnes. le 3 juillet 1SUL Il était le fils 
de M. l’ram.-ois Xavi«*r Charboim«-au, 
riche cultivateur «1« l’endroit. Après 
avoir terminé sot» cours «l’étude» au col­
lège de St«* ThércM-, il étudia le droit 
au bureau de M. Bagnuelo alors se- 
« rétaire général du barreau, «-t aujour- 
d'hui juge «!<• la cour aui>érioure.

Il entra ft la rédac tion de *' La Bres- ! 
se” que!qu»»g semaines après sa fonda- j 
lion, en 1SS4, « t n'a laissé notre jour- ^ 
mil iiepuis « ette date que quand la ma- 
ladie lent atteint l’aut <mii«* «lernier.

L«* mal dont il souffrait était inea- 
rabb* et la mort pour lui a été la dé­
livrance.

Il laisse* une jeune éi>ouse et un en­
fant. né pendant la maladie de son pè- 
r«*. loin de celui-ci.

A l'éTHjusc si cruollemeut frapi>ée 
dans ses plus chères affections, et à 
toute la famille «lu regretté défunt. “La 
Br«ss<” offre si's sympathies les plus 
sincères.

I»*s funérailles auront lieu demain 
ft St Augustin. Le convoi funèbri par­
tira de l’hospice de St Jean de Dieu de­
main matin ft ♦’> heures pour s«* rendre 
à la gare Dalhousie. I»* train d«* 8 heu­
res «*t demie transportera 1«* corps ft 
St Augustin où le service sera chanté 
à 10 heure».

Le train de retour «le St Augustin ft 
Montréal partira ft 11.30 a.m.

M. Charbonneau était un ancien offi- 
cier du (»5ème Bataillon, ayant été i**n- 
«laut quelques années lieutenant dans 
la compagnie No 0. l’n détachement 
«le l’état-major de ce corps militaire as- ; 
sist«*ra aux funérailles demain matin, 
il y aura ce soir ft la salle d’exercices ' 
militaires, mu* assemblée dans ce but.

T»* comité d«*s pan s et traverses sY*i 
réuni. lii«*r soir, avant lu séance «lu 
conseil »t a r«*mis de nouveau ft la se­
maine pro«*!:aiUiî lo'.rd du «outrai 
pour 1«* restaurant «h* l’iie Ste-Hélène. 
Le rap[»«*rt «i° MM. St-ti«*«*rg** «*t La­
croix sur l'estimation «les «onstrm- 
tions de M. Dépitie dans l’He n’est pas 
«•more prêt. F ne pusse d’armes très 
vive eut lieu entre l’éeheviu Bréno- 
veau «*t ré«*hevin Kennedy. <’«* «1er 
nier accusait b* président du 
«l’avoir refusé d«* un*ttre au \ot«? mu* j 
motion d«*inand&nt d**s soumissions 
pour le n staurant. L’é«*beviii Bréuo- I 
veau a répliqué sur un ton «jui a cloué | 
M. Bat. Kennedy ft son siègt

L’ATLANTIQUE ET
LAC SUPERIEUR

On achèterait le “ Montreal et 
Sorel "

FEU LE JUGE BARRY
Ses funérailles ce matin

Ce matin ont eu !i« u !<*» funériiH*» 
d# f^i. h* j ig*- Depuis Barry, «le lu 
<-«»Mr *le eiiMiir. A l'égUse St Btotrice. 
!*♦* c*»rtège était nombreux : t«*ut le 
barreau et tous le» employé* du p»iats 
de jii»tu*e mar* baient derrn re le cor- 
bi!lur«l.

I>e romhreufws «v>urr»nne» de fl**urs 
ftai -nt dép*>»é-e» »ur le • êix u»-il. Le deuil 
était «‘oiiduit par les deux fi!» du 
défum, MM. Frederick et James Bur­
ry.

Portaient le» coins du poêle : le» ho­
nora bl. s MM. M* Shane. Champagne, 
I^orunger. Jetté. Tait, Mathieu, Doher­
ty et M. K O. David.

On remunquait en outre dan» i**» 
rang» les honorables juges Gill, Tushe- 
ivhu et Davidson.

La cérémonie funèbre a été présidée 
par D révérend M. J. Toupin. assisté 
de MM. J. M*Callum et Callaghan 
comme diacre et *ou»-diacre. Il y avait 
un orchestre sous lu dirc^-tiou «ie 51. 
Fowler.

L’HON. JUGE FOURNIER

Ivt* “Sur' lois aiino’-i- e que 51. C. N. 
Aruistr«»ug *loit rencontrer aujourd'hui 
MM B. auchemin «t Tourville i»ur 
l. ur proi*os* r un anaug«*m« nt pour î'a 
chat «lu "Montrêul «-t Sorel", qui d«*vra 
faire partie de la grande ligue de l’A­
tlantique et Lac Supérieur. Si les arran­
gements ne s<* font pas, 51. Armstrong 

| commencera à bâtir un nouveau chemin 
« 01 « jg Longueuil ft Lévis. Ce chemin lon­

gera la ligne du ".Montréal et Sor “1" 
jusqu’il la gare de St Antoine, et de lit 
s’éloign -ra au sud * ngagmint St De­
nis.

CES EXCAVATIONS

Le peu de so;n qu'on y donne

Certaine excavation pratiquée sur la 
ru*» Ste-Cut li<*rim*. près «le la rue Ca- | 
«li ux. a failli causer hier uu«* perte de 
vie.

Sur une superficie de six pieds carrés 
1 «'iiviron, h* pav:..,** «uj « et endroit avait 
| «*té euh'vé sans que l’on songeât ft clô- 
; titrer «*ette «*x«ava.tiou ou ù y poser un 

gardien. Basse un«* voiture contenant 
' plusieurs p«*rsonne*< : um* ues roues du 

v«»hi* iil«* plonge dans le trou béant et 
, la voitur*» en reçoit une secousse assez 
I p.ur «*nvoyer roul«*r ses occupant» sur 
j la chaussée. Botir ]'^\\ «pie 1«' cheval se 

fut emballé, i nné «i«*s personnes en pé- 
! ril. Mlle Bourbonnièr-. eut pu être 
grav«ueent ! h •• (V, voir** ir.ême tuée.

Allons, messieurs du comité des che- 
I inius, un peu plus de soin, s’il vous 
1 plaît, aux cxca v lions que vous faites 

pratiqu«*r dans les rues.

UN IMPRUDENT
Il avait marché 25 milles et 

était exténué
Vers cinq heures, hier soir, uu des 

constables «lu Grand Tronc a arrêté j 
Josepii Dubois, un français arrivé hier j 
«le Chicag«j. Le pauvre «liable avait 
fait vingt quatre milles ft pied, et <]uand ! 
il est arrivé en cett»» ville il était exté- i 
nué. Il alla s«' cou«*h«*r, vis-ft-vis l«*s 
hangars ft charbou «le la compagnie «lu , 
Graml Tronc, et donnait comme un 
l)ietiheur«*ux «piand la police l’a aperçu.
11 était «omlié ft environ trois pieds 
«le la voie ferrée, «»ù «les locomotives | 
v«»nt «u viennent cmitinu«*llement. Du- 
b«»is est «ordonnier «le son métier. 11 
a comparu, ce matin, devant le re- 
cor«l«*r. «pii a eu pitié de lui et l'u ren­
voyé absous.

LA RUE ST-ANDRE
Igi rue St-André est ouverte d«»puis 

lundi jusqu'au Coteau St-Ixmis. Ce pro- 
lougeiuent en fait une d«*s plus bell«*s 
rues do la ville. Il n’y manque plus que 
le macadam et le pavage.

TRISTE
Joseph Bourque, vieillard impotent, 

sans parents et sans asil** a été envoyé 
eu prison pour trois mois.

A SAINT-HENRI
Joseph Lefebvre et Elzéar Lubelle ont 

été arrêtés hier soir en état d’ivresse 
au coin de» rue» Notre-Dame et 8f«* 
Elizabeth où il» insultaient tous le* 
passants et juraient comme d«*s paï«»ns. 
Ce matin ils ont comparu devant le 
magistrat Fichaud qui a condamné Le­
febvre à trois moi» de prison et La- 
belle A un mois. Albert Cyr u aussi été 
arrêté pour ivresse sur la rue St An­
toine. Ce matin il a dû payer $0 d'a 
mende et le» frais.

Mgr BOUCHER
Monseigneur J. Boucher. anci<*ii curé 

«b* Louiscville, a été, il y a quelques 
jour», l'objet d’une touchante démons 
(ration de la part «le l'Harmonie de 
Louiseville et d’un grand nombre de 
«•itoyeiis ft l’occasion «le son 91«* anni­
versaire. Cm* adress** lui a été pré»«*n- 
tée ft laquelle Monseigneur a répondu 
♦*ri tonnes très appropriés et avec toute 
lu vigu«*ur «les anciens jours.

Il suftit «l’avoir assisté ft cette jolie 
I»«*tit«* fête «-t avoir **u l’occasion d’«»n- 
t«*ndre «••• vétéran du sanctuaire pour 
entretenir le doux espoir que Monsei­
gneur d«*nieurera au milieu de s»*# an- 
« i«»ns paroissien» en«'ot«» piuaieur» an­
nées.

A YAMACHICHE
M. Arthur La<-ertet maître de p^ste
Yamarhi* he depuis 27 nus, «'«“«t dé­

mis de ses fonction». Le gouv«*riiement 
j-ii a donné pour miccesseur M. le to«r 
tMir« Udilou liolicmare.

LE PALMUM

Mgr Langevin le recevra 
dimanche

Mgr Langevin sera ft Ottawa diman- 
« h«* où il re« evra b* pabium «laus la ba­
silique «le cette v’th*. Le prédi«*ateur «le 
lu «•irconstain e s«*ra Mgr Latlèche. Blu- 
sieurs êvêqueg seront présents. Le sept 
«lu courant, l’an-hevêque de St-Bonifa- 
ce assistera ft une g. and* séance de ga­
la ft rUniversité d’Ottawa.

LA TRAVERSE DE LONGUEUIL
M. le capitaine Jodoin, commandant 

1«* vapeur ‘ Longm-uir’, a dit ce matin 
au reporter de la "Bresse", qu’ft partir 
de samedi prochain, le dernier bateau 
quitt«'rait Longueuil il 11 heures du 
soir, «'t lu d<*ruière trav«*rsée aurait lieu 
«lu pied du courant ft 11.30 h«*ures. 
(V<*i «*st fait «lans 1«* but de faciliter 
1«» retour de la ville tie ceux des rési- 
dents «pii aimeraient â passer la veil­
lée ft la ville.

IL FAUT SMNSCRIRE

Le bureau d’hygiêue publiera pen­
dant b* mois do mai b** noms «les plom- 
bi**r» et «les poseurs de « anaux ; ceux 
qui auront négligé de s’inscrire paieront 
l’amende.

LES JUGES ET LES AVOCATS

Ou a exposé, ce matin, au vestiaire 
des avocats, uu palais «le justice, deux 
tableaux ; l’un r«*pré»«*iitaut les juges ; 
l’autnç l«*s avocats du district de Mont­
réal. y compris les défunts comme les 
vivants. <V sont d«*ux grands tableaux 
bien travaillés et qui demeureront au 
palais.

contrFla cite

M. Côté réclame $500 de la cité par 
l'entremise de sou avocat, 51. St-Pierre.

UNE NOUVELLE EGLISE

On nous é«-rit de la Rivière du Loup, 
«ui bas, que les travaux de l'église que 
l’on «‘st A construire sur la Bointe, sont 
poussés avec activité. L’église sera ter­
minée avant l’arrivée dea étrangers, qui 
ne manqueront pas d’apprécier l’avanta- 
g«» d’avoir la messe sur la Bointe les 
dimanche» et tou» le* jours de la se­
maine. durant la saison d’été.

SEPARATION^2E CORPS

Dame C. Aubry a intentée une ac- 
ti"n en «séparât’*.n de coros l'entre son 
é)N>ux, A. IMish*. M. Lafortune re­
présente la demande.

A SAINT-JEAN

La gare du Pacifique plusieurs 
feis enfoncée

Depuis environ douze mois, la gare du : 
Bacitique. ft St Jean, B.Q., u été en- j 
foncée ft plusieurs reprise» «*t ù «-haqu.* 
fois une quantité considérable de bil- j 
P ts a ét«' v .cl*. L«-s voleurs ont p«'*aé- j 
tr* la dernière foi» dimanche dernier. 
Le détective de l i compagnie. M. J. | 
• fuertiu, a été envoyé aussitôt sur Us | 
lieux « t au bout de 24 heures de i«*- j 
cherches» il v. rénsii à rejoindre » ";‘ 
homme. On a trouvé une quauti’é d«* j 
billets bons pour différentes sections j 
du chemin. Conduit au poste, le I 
sonuicr a donné le nom d«? Vmidas 
Beaudry, Agé de 2i ans. Il apparti**nt 
à une excellente famille. Sou procès 
est fixé ft j«*udi, demain.

TROP EMPRESSE

Une femme qui n'aime pas les 
galants trop encombrants

Depuis quelque temps, une dame 
Desjardins, demeurcint dans une ruell • 
de la rue Ontario, avait ù «e plaindre 
des assiduités d'un nommé J. B. Joan- 
nette, bri«’ueticr. rue St-Léon. Hier, 
Joaiiiiette s’«*st enivré «*t est allé chez 
madame Desjardins qu’il s’est mis il 
insulter. Cette dernière a appelé la po­
lice et le constable Prévost a conduit 
l’insulteur au poste. Ce matin, le pri­
sonnier a subi 8«. 11 prxès en cour di 
r. <*order. Madame Desjnnlins a ex- 
pliqué a la cour la comluite «le l’accu­
sé envers « lie et a demandé protection. 
Le recorder »*« st empressé de la lui 
accorder en condamnant Joannette ft 
.<10 d’amende ou un mois, «*t û fournir 
uu cautionnement personnel de $100 et 
nu autre cautionnement de $50 en ga­
rantie «le sa bonne conduite ft venir.

CHEZ LES DOMINICAINS
Le prochain chapitre général des Do­

minicains n aîtra pas lieu il Rome, com­
me d’habitude, mais ft Avila, Espagne. 
On parle d’une transformation com­
plète du bréviaire ft l’usage de» reli­
gieux de cet ordr«*.

REFUS DE POURVOIR

Plusieurs maris accusés d’avoir re­
fusé de subvenir aux besoins de leurs 
familles ont « omparu. ce matin, «levant 
le jug** Dugas. William 0’N«»il, No 11b 
rue Bartheuai». trois mois de travaux 
fon-és. Alfred I. Lamoureux. 150 rue 
St-Frbain. six mois. Zotique Bertrand, 
441b rue St-Hypolite. G mois. Joseph 
liamelin, 29 rue Jacques-Cartier, est 
acquitté.

LES UNIFORMES DE LA POUCE

L’assemblée du comité de police qui 
devait avoir lieu ft neuf heures, ce ma­
tin, pour prendre en considération les 
soumissions pour l«*s costumes d'été 
«les membres «le la force, a été de nou­
veau remise ft demain, ft moins d’or­
dre» contraire». Ii«. plupart «les mem- 
bre» out assisté, <•♦» matin, aux funé­
railles de fen M. le juge Barry.

Demande un congé de 
six mois

M. Angers, son successeur

M. McCreevy accueilli froide­
ment

(D* notre correspoudc.nt particulier)
Ottawa, 1 — Tous l«*s comité» perma­

nents se sont assen.ll i ce mutin pjur 
la première foi» et ont élu leurs an­
ciens président» : 5i. Baker. «U- 5ii»»i»- 
quoi. président des comptes public» ; 
51. Wood», banques «*t commerce ; M. 
Mills, Auuapoli», oidi«*s permanent» ; 
5L Denison, bills privés ; Henderson, 
lois expirantes ; M. D. Girouarl, pri­
vilèges et £lt*ctiou» ; Dr Sproule, agri­
culture et codoni»atioü.

La rumeur que le» libéraux devaient 
proposer l'expulsion de l’honorable Tho­
mas McGreevy est sans fondement.

L’entrée dans la chambre du «l'pu- 
té de Ijuébec-ouert hier après-midi, a 
été d’un froid «pii a «lû faire au nouvel 
élu une impression peu agréable. 11 a 
été présenté par les deux whips con­
servateurs, MM. Taylor et Fréchette, 
et il u pris un siège eu arrière. Trois 
ou quatre de s«« amis ont battu tuui- 
«lement des mains «t «a chambre s’tst 
remise aux affaires «’«* routine. Il est 
vrai que M. McGreevy s’est présenté 
comme indépendant.

Ive "Citizen" «h? ce matin annonce 
que le juge Fournier, de la «-our su­
prême a donné sa «lér.iission pour cause 
«le maladie. La nouvelle est erronée. Le 
juge Fournier d«mande, au contraire, 
r.u autre cotisé «h* six moi» vu que sa 
.viiuté ne lui permet pas de reprendre 
ses ton tions sur le banc*.

i.a cour supreme est convoquée pour 
lo G courant. L«* juge Fournier se pré­
vaut des précédents créés en faveur 
d’un grand nombre «l’autres juges, qui 
ont obtenu dos congés plus longs «im* 
celui «pi'il sollicite. Le juge Fournier a 
71 ans. Il est n*'* ft St Biorre d*? la riviè­
re du Sud, comté ù«- Montiuagny. et il 
est avocat depuis 184."». Il a brillé au 
barreau, «laus la politique et dans les 
lettres. C’est lui cri a été presque le 
créateur de la «*«*ur suprême dont il est 
devenu un des juges en 1875. Son suc­
cesseur désigné est I hou. M. Angers.

M. Barratdee, sons ministre du com­
merce, m’a dit (*e matin, «jne des soii- 
irUsions pour la nouvelle ligne entre D 
Canada, la Belgique et la France, sout 
en route, et arriveront ce soir. Quel en 
sera le nombre ? On ne pourra le sa­
voir que demain, si toutefois le sous- 
ministre Ttuit nous le dire , ce qu’il n’a 
pas l’air disposé de faire.

L’honorable M. Ives, ministre du 
commerce est parti pour Boston et il 
ne sera de retour que dans deux ou 
trois jour». En conséquence, les sou­
missions ne seront probablement ou- 
v«*rte» que la semaine prochaine.

On dit que «leux premiers ministres 
libéraux. M. Blair, du Nouveau Bruns­
wick. et M. Peters, de l’Ile du Prince 
Etlouard, sont sur le point d’être nom­
més juges, le premier ft la cour suprê­
me de sa province. Sir Charles Hibbert 
Tapper est disposé ft faire ces nomina­
tions, dit-on. Cette nouvelle fait peu 
plaisir aux libéraux de ces provinces.

L’HON. M. GAGNON
Ne veut pet démissionner

__
Maie s’attend à être destitué

l>*ao’re corr»- parti -ullcit
Qlléhac, 1 — Le maire de Québec a 

re*;u hier d'Ottawa un*- dépé« he «li- 
1 s.tni q\>- 51. G«*b u. du départ**meut 

d« » travaux publh*» »t*ra ft QuéU*« luu- 
di ufm ii«* régler lu difficult - entre le 
gouv«*rn* m**nl fédéral et la «-««n^ra- 
tioii UU *jjet de la question de l'c-UU 
dont j** voufc ai parlé hi«T. l u contrat 

j sera alor» passé pour mettre fiu au 
. conflit.

1st- »hérif «le Québec a. reçu du procu­
reur général. M. Caagraiu. une un»** «*u | 
«leineure d’avoir il réiij*»tal!er 51. Amyot 

1 le député shérif «lestitué. 51. GagnoU 
a refusé et l’on s’attend A de nouveaux 
dé« elopiiemeut» d’ici ft quelque» jceir».

! Il n’ent pa>; improbable que 51. Ga­
gnon rentre dan» la vie politique : mai» , 
son intention u’«*»t pu» «le «lémi*»ioto- 

l ner. D’un autre côté, «’il ta* »«* rend j 
pas ft l'injonction du procureur gêné- I 

1 ral, il «*st p«>»«lble qu’il soit «Wtitué. 
i M. Gagnon »4*mble attendre cela.

LE SOCIALISME
Baria, 1er—La ville a été tout l'avant- 

midi dan» le calme le plus complet. La 
célébration «le la fête «le» socialiste» 
n’eet pas générale, uu grand n«»mbre 
d«» fabriques louctionnaut comme d’or- j 
dinaire. Le» démonstration» n’ont eu 
lieu que cet après-midi et ce »«*ir. et , 
partout règne l’ordre L plus parfait.

Lisbonne, 1er—La fête «lu premier 
mai e»t généralement observée i i. Il 
ne se fait aucun com mere». Aucun dé­
sordre a enregistrer.

MCRT D’UN CANADIEN

Boston, 1er — M. D. Marcheosault. 
chef du département «lu "B«-stou Gl*)- 
be," «*st mort hier d’un ab«*U au cer­
veau. M. Marchessault était^ uu Ca­
nadien-français originaire de Knowltou, 
dau» ie comté de Brome.

BOURSE DE MONTREAL
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NAISSANCES
BKABLIPB—A M Marim. I»t8a\r|lde« 

nier. icp« u • de M Joseph i£e«uluu. une 
B .e Burr».» et inan^ine. 5L et Mme liur- 
in riu*

BAMOUltEl X-A -t H»' ri. le C* eeuranj. 
a. Soi.'ï me Sic J<-«j e d» 5J.
l. v.'Wio I^mo'ir* nx til» *«a» Uli».

1 «ir-’ii r. Mutraiae. 51. »t Mm» U. Ia 
toiouveua.

MARIAGES
liEUTHlABMK HKlcOCX- ASieMarthe 

h .•* *\ 1 r tr ie IG' • M î»%urioT M île 511*rie 
Atiio.a*;: U» Heiouv a 51 O-cm bri thiauiue. 
Atcona u - tît jd. 5io wbrrihiaume.ea-uiou» 
ue 1 endroit.

DECES
B FDA ND—En cet»# ville, le 30 courant, 4 

1 /e de ‘s *n». 10 1110.• et 17 joure. berne 
Tht-odi e .Si 1 Terre. *i>OQ'e de J- H. Bederd.

J.e« fui emille» nrront lieu vendre«Jl. ’e S 
cour.m' let nvoi fuarbre partira do le de- 
meure d le defunte. No 65 rue Bleeeié. 4 7 
he»re« u xn. pour «e tendre v 1 egU»c &le 
brvTdert de .» au « lineriere de le Côte det 
Neiire» heu de la »epulture.

i'arent» et ami» »oiit prie» d y eeiUter seni 
autre invit«uioo.

HKSNLR-A l'Hètel fVntrel de Veudreuil 
1 avril. M l'â<ce de 11 moi» ei 18 jour». J- 
lt%pt finn .oifi Ue Selle KomeO. enfant di
C harlei» besaer.

Le» funereuie» en: eu lieu 4 Ste-MarltoeH
30 cour'eut.

LAMARRE—A le Bointe 9t Cherlee. le 1er 
ccu.aat. d 1 agi* de C an» et 4 mois. Rose Alma 
Lamarre, entant de Arthur Lamarre, entre­
preneur menuisier.

LOIHELLB En cette ville, le 29 courant, 4 
l uge de an- et J mot- Bain» Anna Marcil, 
épouse de Alphon»<- l.oi»elle.

Le ' fuueraiée-auront lieu jeudi, le i mai. 
1.* convia 1 »nrbi e partira de la demeure mor- 
l i h re. No t'.*7 -ue • our ol. • K heure*, pour ee 
rendre a 1 "ghne "te Cunégonde et de le eu 
ciriK Ut-re de le C ote d«» Neigea, lieu de le 
ht-pulure.

l'erent» et ami» «ont prie* d y e»ai*ter »en« 
M re Itof Hat.on. 8

McNKlL—A Lai rairie. le 30 avril. 4 l eg* 
de »*4 ans et 6 mot», hdouerd McNeil, bour-
geôle.

funeruilie^ auront Heu vendredi, le 3 
coureur. Le ton* «*i funèbre partira de la de- 
meu' o rn «riueire a 74 heuree pour ►e r endre e 
lègh>e paro ->ialtt et de le au cimetiôre lieu
de 2a -epuburc.

Ba. cnu et araia eoni prié» d’y e»»i»tor een» 
eu*rc invitarton. 3

TALB'jT Y.n cette ville, le 30 avril. Oracy, 
è IV.k ' . ’ ^ et 10 tau e hile enduite de Te*
le<*phor« Tu bot. niarchanJ.

Ix.' tuncraillee auronl heu jeudi. Le convoi
f,,;:|Tir«f rmr’.îra do ia rcsl«l**nco d*» *on pero.
No G?7 rue Sic C-lherino. a 1 hrs p.ru.

Parents cr amis ^oni ones d y es»l*tor «am 
autre invitation. 2

VALItjUKTTE—En cette ville, le 1er cou 
rr.ut. a 1 ùg«> de 7U ans. ' mois ot lû jour», dame 
A-astasi « 1 atour dit Villiotte, épouse de feu 
Félix Vnliquctte.

l.«'s funérailles auront lieu vendredi le 3 
courant. Dr < «nvoi funehro partira «ie la de- 
mere delà defunto. Nu rue Ste Eliza­
beth. » 7 heurts a.m., pour se rendre e l’egllee 
Notre-iiame. et «le la uu cimetlér» de la Cote 
de* Neige-*, lier de hi sepulture,

Parents et amis sont pries d’y assiator «an* 
autre invitation.

Ky

VENTES PS L’AVANT MIDI

Cpo Pac—22ô a 4G. 
b.s.A.- 100 ^ ; b 
Com. Calde—55 u 1 EJ.
(ia> -Î45 u 201. 3 a 2042. 75 à 203b 
li. 5Ioison—17 a 1S8.
Tel M«*ntr*.iil—181* 158. 107 n 1Ô8L 

,ty N ‘W—75 ft 189'. 50 u 1891.
100 ft 131. 2o ft 191*.

VENTES DE L APRES-MIOX
Caa. Pac.-10 \ 47. ^ ^ 1
Co*n. (. aolo—175 a US}. 100 à 147, 50 4 1471. 
Gaz—175 a 203.

BOURSE DE NEW YORK
lt»CUR per «înbl# privé pour La Prksss par 

M. Ctarles D. Monk, agent de c (range. 18 ru# 
St Sacrement.

OUVERTURE *T PKRtIETVIIB

OSCAR WILDE

Le jury ne s’accorde pas

Londres, 1—Le procès «l’Oscar Wilde 
sYst terminé aujourd'hui. Après trois 
heures et demie de délibérations les 
jurés sont revenus dans la salle «l’au­
dience et ont annoncé qu’ils n'avaient 
pu s’entendre au sujet du verdict. Le 
juge les a immédiatement congédiés 
et h* prisonnier subira uu nouveau pro­
cès.

Star*g dom d.
A.T.C.............
C.B. AD......
Can. Pau....
N.Y .G...........
C.C.C ....... «
Cen.bovUh .. 
Gel. llud..... 
L». Lie west.. 
Erie..............
C. G a*..........
N.Y.firN. Ko 
N.J. Cen ... 
l^a«i
Louiaé'.Nasto. 
I. "horo. ... 
M. G......... ~
D. C.K...........
Dütii Cat g.

54 51 M.O.Pac... . 26
73* 744 N or Pac....... 41 6

47 !N’or Pue.pfd. 214 21Î
984 985 ^ or West. . Wiî 964
411 411 A abash pfd. 161 ici

Orna. uom. ». 364 3.S2
127* 1274 N -A........... - 54
158* 159 i’acifte Mail. *231

114 llillteadinr...... 164 164
73* 74 et Paul........ 61i 62*
‘33 j 394 Tex. Pac___ iot
95 91 ! Union Paa.. 12<
31 34» W.U Toi... . 88» 88]
55*

113
A'»* M xt> Corn.. 

143 R.T...............
R.l.......—. 6C4 wj

191 19; Sucre........ i(»ï 1121
.. 1

MARCHE de CHICAGO
Cours reçu* aujourd’hui, per cebt* priv^ 

«ni- M.Caerl»* B. Monk. IS rue St daet ornent 
Montreal.

LA GARE DE L’EST

Les commissaires pour l’expropria­
tion de la gare de l’Est entendent tous 
les jours les réclamations des locataires 
Leur travail achève.

RELACHE

Aurélien Grenier, le jeune homme 
dont nous avons annoncé l’arrestation 
l’autre jour |w>ur vol «le «-ertains «*fT«*t» 
dans l’étal d*' 51. Godfroi Granger, 
boucher «lu man bê B«msecours. n été 
remis en liberté. <*e matin, par le juge 
Dugas, nprès avoir é:é mis sur s«*s 
garde» pur le tribunal. T*» plaignant 
avait refusé do « oniparaltro.

LES TROIS ESCROCS
On a commencé «e matin en cour de 

polme, l’enquête piéliminaire dans la 
« mus«* de* nommés Thomas Henry, Phi­
lips Ko*» et John B. Bhelp», arrêté» 
par le détective Carpenter pour con»- 
tftrat 'in et os- roquerie. Ou a ttoten«lu 1» 
témoignage d'un jeune homme du notu 
d« Claude Hobday qui a versé la som­
me de ÿ'J entre les uiajiis de» accusés 
en répons# il uu«* aîin«*nce qui nvait 
paru dau* le "liera!J.” M. K. 8- N. 

shields défend le» priaoonl#ra

LEC0MBINESUR LECHARB0N

Une dépêche de Bittsbnrg, Peu., dit 
qu'aucune action détinitive n'a été pii- 
Kt* A l’asiemblôe des propriétaires de 
mine» de charbon tenue hier «*n cette 
vilie. Cue autre assemblée a lieu cotte 
après-midi.

Il n’y h aucun doute que le combine 
va être de nouveau formé. 11 ne reste 
plu» que la question touchant la quan­
tité de charbon que l’on devra extraire 
de» mines, ft régler.

Au Canada, le combine entre les 
marchands de charbon est formé et il 
a été décidé «le «liminuer le prix du 
charbon de 25 cents par tonne. Le fur- 
nn« e #t le «*gg se vendra $5.50 ; le stove 
et le chesnut, $5.75.

LES DEMENAGEMENTS

Ari» est donné ft ceux qui déména 
gent «le prendr«» «Je** charretiers de m. 
ville qui ont leur licence et non ceux 
venant de la campagne nve«* leur» gran­
de» charrette*, enlevant ainsi la mois­
son ft no» brevet, charretier». L'union 
pn*Patrice de» charrot.« rs a deux de 
»«•* délégué» sur la route pour voir â 
ce que justice »eit rendue.

Hier, sur la rue 8t-Louis, le gardien 
(ou policeman 310» a arrêté un lm!i- 
Gdu venant de Lachine Junction, sans 
êtr* muni de licetic*. Le déménagtuuai t 
K dfî »•• fair - par un auGc li« .*i ié f*i 
1» ville. Le ch<’f «!c poÜJie a donné de» 
ordr«*s sévère» ft ce sujet et a refusé des 

à SU delà de 40 pariKUUütfL

UN COCHER MAL PRIS

Un cocher de place nommé Napoléon 
Bastien, demeurant ruelle Taillefer. u 
été arrêté hier soir par 1« détective 
Hobinson. sou» soupçon d’avoir volé 
uu pardessus qu’il offrait «*u vente chez 
un bro«‘anteur. Le prisonnier expli«iue 
que le paletot a été laissé dans sa voi- 
tuie pur deux messieurs qu’il nvait 
conduits il y a environ une quinzaine 
de jours. Voyant que penmnne ne ve­
nait !«* nViiimcr, il a cru pouvoir en 
disposer. Haïtien a été admis il caution 
en attendant que l’on retrouve le pro­
priétaire.
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Rosvellcs annonce* srrivte** trop tara poor 
rira cIhhs .ee*

A LOUt R Beau magasin, chauffé on hi- 
ver. avec tablctt*«s. comptoii'. o:o, pre» 

d'’ dépôt Dalhousie. S'adresser 1385 .-u? No* 
no Dame._________________________ 131—1

a VENDRE — Un# voitur# «1 un aiéga, 
^ V (buffgy), uin^i que huruai>«. ft bon mar* 
cSe. 4'** r*:e “T. Atidre. 151—1

4 \ KNDHK—Une épicerie licenciée, bon 
.'v pT*. c <iVU.m - s • pov^b^rion imi. ' d i»** ; 

rendit .««ns facile». S adresser G5 rue Stuart, 
>11 lo- End.___________________________ 151—1

4 VKNBUK—Beau r« staura»t li en' ii'. rua
V viuig. . eett»s $125 C15Ü p.M1 »eni«r’n», 

îi. en'v gar-i.tie. Aune restaurant lu ..vue, 
r«^cctl « 3Cô ft $40 par jour, travail «le *o r, 
uïi b-lt» î Lev* - iii**uuié, a .‘■soritlcc. Ausd uni 
g'•«.>«'e rie bon coin, prix $1. >ü <« ÿl.-OU. S’a 
are ' .cr J. C;c*t lli. 142 ; ne StTaturent. 151--1

A VEN DUE—5lag:«sin «le oi^.tre*.. cou bon », 
fruit*-- etc. rue Sfa l atherlne. loyer $23, 

5 appun' nioruK : on vendra, cause «io mala­
die. prix ç.nJj. S’adresser J. Ca.-iclü, kit ru* 
St Lauie^t, prôs rue Lcganchetier?. 15! —1

c 1 K IMPHIMI UK» On dtmaivd» 4 
ém n het«‘• du «..i.k«Um Lou*; Pnmt-r en 

boa ordr • 121 ru» St ! uL i »i- ’*

(1HAMBHKS i. louer, meubbos ou non 
y muaülces. S adrc!»>»cr 237 Cadioux. pr« s 
d» la rue bte Catherine. Prix modéré. 151 l

ON T/EMANi E une servante génflrai» 
peur ..i.e fnniilb’ «le trois, ou I on garde 

une «niV ate. fco probantor au No 117 r«it» 
McKay ___________ lél—2

ON r>E5iANOi: i e *euno tlliepourie"««rs 
travaux «lu menage. Ile vra parler au* 

gieis. 8’ad te* s» i v ru» Hutchison, lfl i

ON DEM AN DE ft louer nne écurie avec 
bei'-ar au:, alentours de la rue r.iriiill. 

.S'adresser Knulc Vallee, 218t>nie Norre-Dam»*, 
______ ____________________________ 131 -2

ON DEMANDE immédiatement de* ser* 
rontosgéné ale»an Bumau do Place 

m»nL No 73 rue St* Jacques. Ml—1

ON DK5rA*7DK une ioeno fille de ’ô a :t 
poui1 t* avail de m m>^.* loger, i'atr.dle an 
i:iai-«*. S adresser avec reference», l'i'i ru*» 'i 

llypolite._____ _______ ____ ______

ON DEMANDE dos couturières au No l?3 
rue St Pierre. 15i-t

ON DEMANDE une bonne d’en.'ant» u 
No 2$ Chenier. _________ 151—i

ON DEMANDE un peintre et un appitn- 
ti. s adresser a J os Uivet, coin Full cru 

et Ste Catherine. 151 i

ON DEMANDE un apprenti typographe 
a.« an» d*« une ft deux années d exper’eu- 

ee,JlOrueCr ig. ________ 131—3
\N DEMANDE une «uitiniere «*t une 

bonne d’eiuaut, au No 180 rue St Denis.
151 *

ON DEMANDE immédlatemetot de» mo­
difies de robes de premi *re . lasse, eue’ 

Laramee et 51.i->*i«:otto. 1487 rue Ste C:*ihc- 
i in*j. _ lél I

ON DEMANDE ’«n barbier, au No li>4 rue 
Contre.____________________15. —2

ON DEMANDE une servante généra» j. • u 
No 3394 Notre-Dame. 151—5

ON I>K3!ANl»K de» bons barbiers, au No 
90 St laiurent. t>ons eagos. ?*»l—1

O

O

O

LES FUNERAILLFS DU CONS­
TABLE

L«‘S funérailles du constable IMouanl j 
I^apicrre ont eu lieu «•«* matin ft l’églis*» [ 
St-Jacquc», au milieu d’un graml con­
cours d«» parents »*t d'ami». T*»* corbillard 
«•tait es« ««rié par un déta« hct»n tit «b* i 
fiO h«»mm« s «h* polie»» sou» le eouimund»- * 
mont do rinsp(‘« tour Lapoint«* et de j 
25 pompier» sous i(*s or«ir«“S du sous- i 
chef Dubois. La fanfare municipal»» 
mur* hait eu têt«» «lu défilé.

TUYAU CREVE
i

Un tuyau de l’aqmslue a crevé, ce I 
! matin, sur la ru** de» Commissaires, 

vis ft-vi» le No 2G1, causant quelque»
! dégât».

Lis ouvriers du «lépartement ont été 
j chargé» «le répar«.“r la rupture.

LE FRATRICIDE EDWARDS

1*0 juge P- *noy#>r n %on lamné ce 
matin b» fratricide I>1 wards ft subir 
Mon procè* au pr»»* bain terme do la cour « 

I criiuiaeilc. en jui’j pr »ibuin.

Garand, Terroux &• Cie, banauiera et 
courtiers, 3 Blaco d’Arnica, téléphona 
24G0, nous fournissent 1» rapport sui­
vant du marché local:

Km. e banque-* Au comptoir
gord* de N.-York' TïeJ * Tn» * g *
Bief Une a t**’ ours. ^13 10 4 15 10 10 '0 4
Bteri.s uem'L *».«».. i() 1-10 4f 3-10 10i 8 ü 
Bt®rL par mole .. lui 10J
Chèque* ^ar Parl%

long terme ................... 3.L> _
Cheques Pans.

courte eoh«*Ano9b ........ 5.12
ANew ïorlc: Couran» Actuel

Sterlings $0 ‘ours..... 4.89 .. 4.W* • b
^VerliBga demande,... 4.90 .. t.*9 *• 4
Storltngper «-«ble ..................... 4.&i » l
Merlmr "nnimer iaL . . ----« t.S« <f 0
Bterï. ioou men taire............... .. 4.97 A i
Oheq,i«*s'«ur l’a ris, long 

te . me
Chèques sur

ON DEMANDE a i No 5C«>te l’iaec d’Ar- 
mes. une cuisinier» pour a*ler a la iinni- 

pagne. ____________  151—1

ON DEMANDE des couturière* ùe pre- 
miere cla«so pour pantalon» e* ves»**», 

non-* puier ns «le s::.uo a ^VO»* lu (iouz»*;'io. 
S adresser a’i No IUT ruo St « Catherine;. 151-L

ON DL5IANDK. uuo servante g.ne-ale 
avec roferenccp. pas de la\utre ni répas- 

cag *. fee pre*-eiter «v N«» 94 rue 5icKey. lui 3

ON DEM ANDE des pl«»moicr» et des ; 
prentis uu No 54v. rue Dorchester. 151-1

N DEMANDE des flilcs pr.rlant les deux 
langues, pour la <a!lo a d1n«jr. S adiesser 

h i/lii’rel J'icqiics-tJartiür. M«»utr« ai»—- Dt-Î

ON Di'M \NDF. un** fille générale pour la 
»’ille sachnn» fail e lu cuisine, aussi ’’n 

jardinler-co b*»r pour la campagne. S'adres­
serait No$9 •*> Deals. 151 I

N DEMANDE un bonrreur de voiture 
an No « u î » ; bord. 131 -

ON DEMANDE une servante général<3 »a 
chanti i»»'re la cuisine. Bas do bsvng* 

N\ 2J avenr.o L va'. ^________151—3 ^

ON DEM A N DB. un forgeron voiturier «t 
No loJ St-Antoin*-. tôl—3__

ON DEMAND!! un forgeron voiturier pou 
la campaguo. é adresser 223 '■é BauL 

151-3

O

DEM \NDE de» agents a salaire ou L 
cou : iii»»ion. No V.*o rue .-l lotui* aL 

__
■ >KNS'ON—Madame A. Lcfrancols. ira:do 
j tnnb'dc pour l'«nsir>n ■»ou‘"« «bit
et I.4* s dw mei.lcu.» m-th jina: «. *«.»« 
ment nriv-w. Conditions lacib'H. 39Î rue 8’ 
I»iiv.*ent. L*1

_ .... Paria
courte échéance........
Argent a Londres 

New*York, à 0. 
d'An^leiorro 2.

...... M6U*

....- 1.15
.. I. Argent à 
Taux do la banque

$500 DE RECOMPENSE
4 tonte perso* ne qui peur vendre le-marchan­
dises-.ui\ .iii*C'a n«»s p,. Ix ; lapisv tu» t t fer­
blanterie . Tapis-orb* valant 7c. réduite a 
:ir ; iapisseric valant "c. nh.uite h 5c J 
T npms ne «ioré«* alant 2cc. réduite a 
lie. — F« rblar *erio i ianufa* f u; • e pal 
n »us iloller « vm vainnc'.toc. r«‘dult ft 45**} 
Terrines 4 lait va niit 8«*. reduit*»* a 4«-: La- 
• ettes valant 10e r eluîtes h le ; l.'uillcn» a ''4 
val ml 4* . r' ilnito- % le : ( iot»l« t s f«.n< en % i- 
tre vnlu..t I5»-. re mil s .» *<<• « hr.u^iere-. plu** 
A « aisselle, mesures Impi-nale»-. ernistres ft 
Dit. coutellerie, verrm.**. • T!?»tal *•• t^it»» 
tort* N J RUr NOl «.NDAMK. oi re
lt»s rups KUonor al N«»trv-Dan«e. 151—4

Los personnes qui dé­
sirent. avoir la file de 
“ T Album Industriel”Tout !e monde fume le ^ ,

nouveau Clock Cigar de Pau'rüb> 80 ^ P'Ocuror 
C A Z on s adressant au hu-Fortier.

151-2

on s adressait, au bu
reau de "La Presse.

Un
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